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A, hai. — à, (0, al, in. — & )a, au, 

HUI, to Ihi. 
Atcc, unlh. 

Ce, cet, celte, thia thaï. 
Ce», Ikeie, IAok. , 

Celui qui, ht wAn ; him uA&. 
Colle qui, i/i/c mkol her vlko'. 
Ceux qui, cfUm quij'IAe^ viho ; 

lAoK uAo. 
C'est, il is. 

Ce o'esl pai, il ù nof. 
Ce n'est que, i( ù oniy ot but. 
Ce qui, ce queituAot. 
Dhiu, in, ittfo. 
Demanda, did Otk. 
De, du, d', o/or/rom. 
De ia^du, de 1', dei, of or/roin 



En, {pron.)-n/C^, e/jao; o/B,: 



E.t,i 



■Euir, ,ica(.;JCJaSei;t 



Eux, Ikejf, fccn. 

Fut, teoi. — Furent, jrtr». 

Je, j-, /.^l, IK, il^m, Ihts. 

Là, (adv.) Ikere, 

Le, la, I', les, (articles) tlu 



KngliBh.) 
Le, la, r, (prononn) him, her, it. 
Zes, (prouoaa) Uiem. 
Xfeiir, leurs, (patseifin pro- 
-as) iheir, theirt. 



Il, /if r. to him, to hei: 



, (Cl»j.) D> 

ir, (bpforc 






. (befor* 

tivc mood) lo, in ardcr to. 

ne, qii', (pranoun reiatÎTe}^ 

kAodi, llik, ahidi. 
.Cijei (pron. inler.) whal. 
Qgp,;qii' (Bflf^r a comparative 
: d^ee) (ftan, lu. 
Que, <conj.) Ihal, (sometime* 

nu( eipretsed in Engiieh.) 
Qui, uhn, aham, thaï, which. 
Ittpliqiin, j-eplied, 
3li-ponciit, aniwertd. 



•Sans, Kilhou 



,ha,her,iti. 



a ; loule, toutes, aB, 



Vntte 
Vou, 



foiiei 



rpeisonal pronouo) Uicni\Y,toil,lUTii(hiHic. 



PRÉFACE. 



LES Fablef ont plu de tout tems, ce qui parolt par l'cstinie 
qu'en ont faite les Sages et les Philosophes anciens et 
modernes. Socrate employa les derniers momens de sa vie à 
mettre celles d'Esope en Ters : et Platon, quoiqu'il exclue Ho- 
mère de sa république, y accorde une place ti«8 honorable au 
FABUUSTE PHRYGIEN. Locke, célèbre philMSpbeAnglois, 
dit dans son traité de VEUvcallan: <Que le» FABLES d'ËSOPE 
est le livre le plus propre à #Nrtir «fr À oc<%per l'esprit des en- 
fans, et qu'elles peuvent mène fournir de bonnes réflexions aux 
personnes parvenues àla matinrité de Tâge. 

Il est superflu d'injlatér sur l'utUité des FABLES : elle est 
généralement reconnue; j'ajouterai seulement que les sui- 
vantes ne sont pas toutes originales ; j'tû taché de les rendre 
nouvelles, par les changemens que j'y ai introduits, et de les em- 
bellir par. le tour que j'ai donné à la narration. Je ne me suis 
pas mis en peine de présenter de nouveaux acteurs ; ceux qu'on 
trouve dans les livres m'ont suffi. _, ^ - ^ ^ 

Au lieu d'entrer dans des diacwssionET cri|iq«e8 ,8U9 le mérite 
des auteurs modernes, qui jn'ont pvèbèdé d%ns c& genre d^écrit, 
je me contenterai de faire, quelques ' rémar^^s sur les princi- 
pales beautés de l'APOLOGUE^ ^ Qe quf *r -pla^ Wx personnes 




plic^er, et dont LA FONTAÎNK fes^ Je, meillëuf- modèle. Je 
ne prétends pas que mon ouvrage "puisse être comp^pré au sien ; 
ma plus grande ambition a été d'imiter ce célèbre écrivain, et 
d'égayer les récits où il m'a semblé que faction en étoit suscepti- 
ble, par des peintures naïves, gracieuses et naturelles, et par des 
images riantes, vives et enjouées. 

Une source de gaieté dans l'APOLOGUE, c'est de transporte!* 
aux animaux des dénominations humaines : comme mesme 
Taureau, monsieur Renard, dame Fourmi, &c. et de leur donner 
des noms propres : ainsi j'appelle un chat, Grippeminaud, Ro- 
minagrohis, &c, un singe, 'tagotiU', &c.un t«X, Roi\^e-'ïm\\\«i..»V^. 
vn êne, maître Âliboron, &c. Ce badwage^ ôÀt\^ V'^^ ^^ ^'^'^'^ 
convenanceSf comme dit M. DE L\ MOTT^,x^V^^^>^^^ ^' 
venité agréable dans les FABLES, et eTOpfet>\e\«.\^^v%^J^^ ^ 
oaît de 1^ fréquente répétitioa de chat, àe sVft^ç:> ^^ ^^'^^*•'^ 
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Les réflexions, dit le même auteur, sont encore un des orne- 
menB de la FABLE : mais elles doivent être courtes, et aussi 
naturelles dant leur expression, qu'amenées naturellement pai 

IftlHijet Dame Fourmi n^ est pa3 par etsewtC} elle araison. 

^n loup rempli de douceur, s*il en est de tels dans le monde, 
Vn lièvre extrêmement triste et timide, ils le sont /oim.— — La 
guerre étant déclarée entre les animaux et les oiseaux, malgré 
leur instinct, ils sorii aussi fous que les hommes. Ronge- 
maille eut beaucoup d'amis, je n'en doute pas; amis de table, je 
veux dire ; il y en a beaucoup parmi les hommes, &c. 

Une autre source d'ornement, de plaisir et d'instruction, ce 
sont les descriptions qui expriment les propriétés des animaux 
et leurs divers caractères.— -Un héron, oiseau qui a le bec frèi 
long et les jambes tfès hautes. D eux lézards, animaux ovi- 
pares, à quatre pieds et à longue queue. ^Vous m'entendez, 

dit raaitre Aliborob : le vous entends très bien, répondit maître 
Grison, dressant lés oreilles.^"— La. guenon, clignotant des yeux 

et fronçaniles soureiU. Grippeminaud, le corpe applati, lo 

queue aloHgée et les yeux enflammés, avance à petits pas, lue. ce 
qui montre l'attitude d'un chat prêt à s'élancer sur une souris, 
Ces descriptions ajoutent des grâces inexprimables à la FABLEi 
quand elles sont renfermées dans l'action : les exemples se pré- 
sentent sourent, mais il sont trop longs pour être insérés ici. 

On &vit« svec goin la fréquente répétition des mots dit-il— ré* 
pondit^6-^ipliqnd'iPil-^<lvJ fétf^ent le^ FABLES plattes et 
languîfi^Uhtes ^'■ei qui soni'oppoft^-àtette gaieté, à cet enjoue- 
ment, à ce 8ty\fi ngièoJble, nâlf et H(&t, qui doit caractériser ces 
sortes d'ouvra^. **, ;• l/* 

L^ns la lltlfla paCtlS^pHlre, ^|Srès un certain nombre de FA« 
SLES, oh ^o»is les |yo$Bjdont la signiflcatipn est facile à sa- 
voir, et qijQiflqriejs autrei^fliy^s^icrivent de même en Anglois, &e. 
La nouvelle* méthotltt ^'^rr^ge^ la Table selon l'ordre des 
FABLES épargnera indubitablement à l'écolier beaucoup de 
tems et de peinç à trouver la vraie signification d'un mot qui en 
•VL quelquefois plusieurs. On a fait quelques petitSL^hangeuiens 
clans la Morale, dont l'application convenoit mieux à la ^'able. 
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FABLE I. 

L^JHgle et ses Aiglons» 

'N Aî^e s'élevoit avec ses Aiglons jusqu'aux nues* 
Comme vous regardez fixement le soleil ! lui dirent 
les petits; il ne vous éblouit pas. Mes fils, répliqua le 
roi des oiseaux, mon Père, mon Aïeul, mon Bisaïeul, 
et mes Ancêtres l'ont regardé de même ; suivez leur ex- 
emple et le mien, il ne pourra jaisais vous faire baisser 
les paupières. 

Il arrive ordinairement que les vertus et les bonnes 
qualités du père sont transmises à ses enfans ; les leçons 
et le |)on exemple achèvent ce que la nature a commencé. 



»• f ■ 



''^ABLK I. Aigle, Eagle, .^lons, Eaglets. 

''S'élevoit, rose, juoy t'aux, inio» nu«s, skies, comme, 
how. regardez fixement, stare ai, soleil, sun, petits^ liiile 
ones. éblouit pas, does not dazzle, filsj^^on^. roi, king, oi« 
seaux, Intfls. père, faiher aïeul, grandfaihep', bisaïeul, 
great grandfatker. ancêtres, ancesters. l'ont regardé, hâve 
fiaredfi U, de même, in the same mûnner, 8uivez,/b2Zotr. 
eJLerdplefMrampîe. ne pourra jamais, tpUl never he ahle. 
vous faire baisser, to make you cast dounû les paupières, 
your eye lids. 

Il aiTîve ^linairement, ai comm(ml'\j W'pçwv%.'^'«>^> 

i^hiues. bonnes qualités, good qualllw. ^wCi. ^:t'^x^^s^^«5 

^e iransmitted. enfans, c^5dren.\eGOt«,\ea&«as.^^V^2^ 

Jinufh. ce que, tchcd. nature, nalwe, ai ç.ttffwcvex^Jî.^-*^'^^ 
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FABLE IL 
"Lt Chien et son Ombre. 

UN Chien, tenant un morceau de viande dans sa gueule, 
travereoit une rivière : il vit son image dans l'eau, 
et crut d'abord que c'étoit un autre chien qui portoit une 
autre proie; il approche, l'image s'éloigne. Je ne te 
poursuivrai pas, dit-il, ni ne quitterai ce que je tiens ; mon 
instinct me dit que tu n'es que mon ombre^ 

Imitez la prudence du Chien, et ne qupsz jamais la 
substance pour l'Ombre. 

. , FABLE IIL» 

r ■» 

L^Ane et le Sanglier. 

T TN Baudet eut l'impertinence de siûvre un Sanglier et 
^ de braire après lui pour l'insulter. L'animal coura- 
geux en fut d'abord irrité ; mads tournant la tête, il vit 
d'où venoit l'insulte ; il continua tranquillement son che- 
min, sans honorer le faquin d'une seule parole. 

Fable IL Chien, Dog, Ombre, Shadow. 
Tenant, holding. morceau,^f. viande, méat» la gueule, 
his mouth. traversoit, crossed. rivière, river, vit, saw, 
image, image, eau, water. crut, bdieved. d'abord, ai JirsU 
;j c'étoit, U ibas. autre, otker. portoit, cairied. proie, prey. 
y approche, approches^ s''4k>igne, goea atoay. ne te pdursui- 
; i ^i i vrai pas, shanH pursue thee. ni né^juitterai, nor shall I 
I ; y qtnêi ce que, u^^. 'tiens, hold. instinct, instinct, dit, teUs. 
: \.ï n'es cjue, art biU. "^ 

r i ' Imitez, imitate. prudence, prudence, ne quittez jamais, 
'■' i^ never quitf suhstSiDce, stibstance, 

; i ' Fable IIL Ane, Ass. Sanglier, WUdBoar. 

\ •[ Baudet, ass. eut, had. impertinence, impertinence, sui- 

. îi] vre, foUow. braire, bray. après, after. insulter, insuit. 
. ij minimal courageux, courog'eouj ammoZ. en, o/*tt d'abord, 
/' a/jlrs^. irrité, irrUated. tournant \a Xèle^turawg Ki&head. 
p/t, saw. d'où, front tohsvi/ct. venoit, came. VQsv\\R.,vt\«uXi 
continua, continued. tranquillement, quUtty • OcvccKvtv^^aw 
fans honorer. tûiOu^it AAnmirtne-. faawi. ««yu.ud.Ta, ^vs 



■lî^ 
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Le nlence et le mépris sont la seule vengeance qu^ua 
galant-homme devroit tiFcrd'un sot. 

FABLE IV. 

L^Ecrevisae et sa ISUe» 

* 
^OMME tu marches, dJsoit un jour une mère Ecre- 

^^ visse à sa fille ! Ne saurois-tu aller en avant? Com- 
me vous marchez vous-même» répondit la fille : cela 
m'est naturel. Puîs-je aller autrement que vous ne faites ? 
Je vous VOIS toiyours aller à reculons, vous, mon père, mes 
frères, mes sœurs, et toute la famille. 
Les leçons ne corrigent lias les wauts ail^ls^ 

FABLE V. 

Ije Singe, 

QUELLE vie basse et ennuyeuse est celle que je méno 
' dans les forêjts avec des animaux stupides, moi qui 
suis rimage de l'homme! s'écrioit un Singe, dégoûté de 

Silence, silence, mépris, contempt sont, are. seule, 
only. vengeance, vengeance, galant-honmic, gentleman* 
devroit tïrery ahould take.sot,fooL 

Fable IV. Ecrevisse, Crah. Fille, Daughter. 

Comme, how. marches, walkeat. disoit, aaid. jour, 
day. mère, mother. ne saurois-tu, canst thou not. aller, go. 
en BYRUt, furwards. comme, c». marchez, ti^a/A^. vous-même, 

rratlf. celsL m'est naturel, t7t« naiural tome, puis-je al- 
, can I go. autrement, othertvtse. que, than. ne faites, 
do. vois, see. toujours, (dways. à reculons, hackwards. père, 
Jather^ frères, broikers. sœurs, sisiers. famille, yîimiVy. 

Leçons, lessons. ne corrigent pas, do not correct, dé- 
fauts naturels, noIuraZ defocls. 

Fable V. Singe, ^pe. 
Quelle vie basse et ennuyeuae,'uilialta \w» wtv^ Vw^« 
fume Itfe. celle, that. mène, lead. totèVa, Jcvrtals. ^\l\w»aaR. 
stupides, stupîd animais, auvs, am. Vcw^sît^ '^^' 
bomnfe, mcni. s'écrioit, cn'cd oui, dëçfitiVfei d.\s^^«^^^^ 
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demeurer dans les bois. Il faut que j'aille vivre dana 
les villes, avec des goiis qui me ressemblent, et qui sont 
civilisés. Il y alla ; mais il s'en repentit bientôt ; il fut 
pris, enchaîne, moqué et insulté. 

Fréquentez vos semblables, et ne sortez pas de votre 
sphère. 

FABLE VI. 

Ia Renard étlta Raisim% 

/CERTAIN Renard de Gascogne, quelques-uns disent 
^ de Normandie, mourant presque de faim, vit des 
raisins |LU hanfr d'une treille : il en auroit volontiers fait 
un repas ; mais comme il ne pouvoit y atteindre malgré 
tous ses efibrts : Ils sont trop verts, dit-il, en s'en allant ; 
ils ne sont bons que pour des Goujats. 

Nous méprisons souvent une chose, parce qu'il t'est 
pas en nQ|;re pouvoir de l'obtenir. 

demeurer, wiUi dweUing. boiSi woods, il faut que j'aille 
vivre, / mvM go and live. villes, cities, gens, people, res- 
semblent, resemble, sont, are, civilisés, dvilized, alla, weni. 
s'en repentit, repented. bientôt, soon, pris,to&en. enchaîné, 
chained. moqué, mocked. insulté, inaidted. ^ 

Fréquentez, keep company wiih» semblables, Wce, ne 
sortez pas, dont go ouU sphère, sphère» 

* 
Fable YI. Renard, Fox, Raisins, Grapes. 

Certain, certain, Gascogne, Gascony, quelques-uns 
disent, somepeople say, Normandie, J^ormandy, mourant 
presque de fain^, almost starvingmifit, saw, au haut, atthe 
top, treille, vine arhour, en auroit fait volontiers un repas, 
toovldst hâve wiUingly mode a repast ofthem, comme, as. 
n'y pouvoit atteindre, cotdd noi reach ihem, malgré, in spUe 
cf. efforts, attempts, sont, are, trop verts, too sour, en s'en 
a))aiii,going away, ne sont bons que, are ordy good^ gou- 

Jsfsy è/iicAguards, 
Méprisons souventf qfien despise. c\io^^^tli\ug,^^^^ 

7^^y/ n'f^st pas, because u iê not, poiâHsVc, pow5ÇT.ù»V^J<i» 

•/7/r, /o obiain it. 
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FABLE VIL 
. Lits deux Pots. 

UN Pot de terre et un Pot d'airain furent un jour enle- 
vés par une grande inondation. Frère, dît le der- 
nier, n'ayez pas peur ; je ne vous ferai point de mal. Oh ! 
éloignez- vous de moi, je vous prie, répliqua le premier ; 
car s'il arrive que le courant vous jette contre moi, ou qu'il 
me jette contre vAis, nos constitutions sont si différentes, 
que vous me briserez en mille morceaux. 
La vraie amitié ne peut subsister qu'entre des égaux. 

FABLE Vin. 

La Brebis et le Buisson. 

TfNE Brebis, séparée du troupeau, fut surprise par un 

^ *drage. Pour se mettre à l'abri de la pluie, elle se 

fourra dans un Buisson épineux, et y resta jusqu'à ce que 

la pluie eût cessé. Elle eut beaucoup de peine à se dé- 

Fable Vil. Deux Potë, Two Pots. 

Pot de terre, earthenpot, un pot d'airam, one ofhrass. 
un jourt one dajf. enlevés, carrieaaway. grande inondation, 
great immdatton. frère, brother. dermer, latter. n'ayez pas 

£eur, do m^ be afraid. ne ferai point de mal, vnll do no 
arm. éloignez-vous dç moi, keep front me. prie, pray. 
premier, ybrmcr. car,ybr. s'il arrive, (fit happens. courant, 
stream. vous jette contre, dashes you against. ou, or, con- 
stitutions, constitutions.^ sont, are. si différentes,' so différ- 
ent, briserez, vnU break', en mille morceaux, in a thousand 
pièces. 

Vraie amitié, truefriendship. ne peut, cannot. subsister, 
suksist. qu'entre des égaux, but between equals. 

Fable VIII. Brebis, Sheep. Buisson, Btish. 

Séparée, separated. troupeau, jlock.^>MV^^^^Wi^'f^^^^'^• 
orage, Horm. se mettre à l'abn, sKelleT litrsdî. ^W^^^:^ 
«e/oii/ra, m?/?/, épineux, thomy. Teç.\a,Temau\^d.. ^v^^^ 
que,ita. cUt cessé, u;a« ovît. euXbea\xcou^ 0.^^^^^^^ ^'^ 
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barrasser des épines : elle y léussit cependant après pli 
«sieurs efforts, et sortit du buisson sans être mouillée 
mais la pauvre bête perdit presque toute sa laine. 

On entreprend un procès pour des bagatelles ; et apH 
beaucoup de temps, d'inquiétude, et de soin, on gagn 
sa cause, et quelquefois en la gagnant on se ruine. 

FABLE IX. 

Le Villageois et la Couleuvre* 

X^ S OPE raconte qu'un Villageois trouva sous une bai 
■" une Couleuvre presque morte de froid. Touché d 
compassion, il la prend, remporte chez lui, et l'étend 1 
long du feu. A peine l'animal engourdi setit-il la chi 
leur, qu'il lève la tête, se replie, et s'élance sur son biei 
faiteur. Oh, oh ! est-ce là ma récompense ? dit le manan 
Ingrate ! tu mourras. A ces mots, il prend une bêche, < 
assomme la bête. 

barrasser, had much ado to get herself rid, épines, thom 
y réussit cependant, however brought it ahouL après, ajîe 
plusieurs enorts, niany efforts, sortit^ g'o^ oiU, sans êtn 
without hexng. mouillée, weU pauvre bête, poor heasL pei 
dit, losU presque, cdmost, laine, wool. 

On entrepend, people undertake, procès, law .mit bî 

gatelle, tri/les. beaucoup de temps, much Urne, inquiétud 

' uneaairiess. soin, care, on gagne sa cause, they carry tke 

tauae, quelquefois, sometimes» gagnant, carrying, se ruin 

ruin themselveê. 

Fable iX. Villageois, Countryman. Couleuvre, Mder 

Raconte, relates, trouva, found, haie, kedge, presqt 

morte de froid, almost dead vnth cold, touché de corapai 

sion, moved vnth compassion, prend, takes. emporte chc 

lui, carries to his house, étend, lays. le long du feu, alon 

^^^re.àpeine,«carce/i/.animal engourdi, &enum6ecf anima 

sentfjeds. chaleur, IxeaU lève la tête, raise his head. se n 

P^/e, tcriggles^^ s'élance, ritsKe«.)a\fetvtîX\fc\»,'be'aeîadw.^s 

ce ta, is this» récompense, reiiwrd.wi^tvvixvVclofuo'aATv^i 

'^figrateful toretch. mourras, sKoU d\?. ^ ^^^ ^^^a, oX \ 
"ords. ôéchcjjpcwfc. assomme, TtUls,\ifeXfe,Uas\, 



FERRIN'S FABIAS. 13 



II y a des ingrats ; mais il ne faut pas pour cela cesser 
d'être charitable» 



• FABLE X- 

£€ Chai et la Chauve-souris» 

T TîTChat ayant été une fois pris dans un filet, promît 
y' à «û Rat qw l'en avoit délivré, de ne jamais manger 
ni rats ni souris. Il arriva un jour, ffrû attrapa une 
Chauve-souris dans une grange. Maître Grippeminaud 
fut d'abord embarrassé : mais il ne le fut pas long-temps. 
Je n'ose te mander comme souris, dit-il ; mais je te cro- 
queru comme oiseau. Avec cette distinction conscien- 
cieuse il en fit un bon repas. 

lies gens de mauvaise foi ne manquent pas de prétex-» 
tes, ni de raisons pour justifier leur injustice. 



H y a, there are, des ingrats, ungrateful people, il ne 
fiiut pas, (me must not pour cela, on that account cesser, 
ceast. d'être, to be. 

Fable X. Chat, Cal, Chauve-souris, Bat. 

Ayant été, having heen. une fois, once, pris, iaken* 
filet, net, promit, promised, rat, rai, l'en avoit délivré, had 
released htm. jamais, never. manger, to eat, souris, micc, 
il arriva it happened, jour, day, attrapa, caughU grange, 
ham. maître Grippeminaud, master Grimalkin. embar- 
rassé, puzzled, long-temps, a long white, n'ose, dare nnf, 
coname, as, souris, mouse, croquerai, claw off. oiseau, hird. 
distinction consciencieuse, consckntîous distinction, fit^ 
mode, repae, repast. 
Les hommes de mauvaise foî, 7tTitti3es.x\^\s\^^«^\^^^^^' 

.de prétextes, want no vrettncts, nVnor.Y^vs.^vv'è, tç.as^i.^ 

jwtiâer,/usitfif. Injustice, injustice. 
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FABLE XI. 

Les deux GrenouiUeSé 

T\EUX Grenouilles ne pouvant plus rester dans leur 
■'-^ marais, desséché par la chaleur de l'été, convinrent 
d'aller ensemble chercher de l'eau ailleurs : après avoir 
beaucoup voyagé, elles arrivèrent auprès d'un puits. Ve- 
nez, commère, dit l'une à l'autre, descendons sans 
chercher plus loin. Vous parlez très à votre aise, dit sa 
compagne : mais si l'eau venoit à nous manquer ici, coça- 
ment en sortiri^s-nous ? 

Il ne faut jamais entreprendre une action d'importaQCei 
sans en bien considérer les suites. * ^» 

FABLE XIL 

j 

Les deux Coqs. 

T^EUX Coqs se disputoient la souveraineté d'un fumiar; 
-^-^ Le combat fbt cruel et sanglant, et se maintint Iong« 

Fable XI. Deux Grenouilles, Tu>o Progs, 

Ne pouvant^ not heing able, plus rester, remain atm 
loTiger, marais,/e7i«. de.^séché, dried up. chaleur, heat, éfc^ 
summer, convinrent, agreed, aller ensemble, go togeiktrm 
chercher, in search. eau, water^ ailleurs, elsewh^re. après 
avoir, after having. beaucoup, much, voyagé, travàled, 
arrivèrent, arrivea, auprès, near. puits, weU. venez, corne, 
commère, gossip. descendons, ht us go down, chercher, 
seeking. plus \o]n,J(trther, parlez, speak. très à votre aise, 
much at your ease, compagne, companionlsi l'eau venoit à 
nous manquer, shonld ihe ioaterfail us, ici, hère, comment, 
hoto, sortirions- nous, could we go oui. ^ 

Il ne faut jamais entreprendre, ufe shovld never under^ 
take action, action, importance, importance, considérer, 
considtring, couséqucînces, conséquences. 

Fable XII. Deux Coqs^ 7W Cocks. 

Se disputoient contendedfor. aouvexivcwiXfe, swiCTïàgw^» 
ymier, dun^hiU. combat, jigKL cxueV, cru«l. ^w^è^ 
'ooe(y, se maintint, uas kepi wp. Von%-^.^mV^, a\oK\^Um. 
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temps avec un avantage égal de part et d'autre ; enfin l'un 
se retire et va se cacher dans un trou : le conquérant vole 
sur le sommet d'une maison, se bat les côtés avec les 
ailes, et chante hautement sa victoire. Un Vautour qui 
plauoit dans l'air, l'entend et le voit ; il fond soudainement 
sur lui, et l'emporte dans ses serres» 

Cachez vos avantages, et ne vous élevez pas dans la 
prospérité. 

FABLE XIII. 

L* Enfant et la Couleuvre, 

UN Enfant cherchant des Anguilles, mif par mégarde la 
main sur une Couleuvre. Voyant que cette méprise 
.étoit un effet de la simplicité, et non pas de la malice de 
TEn^t : Prenez garde une autre fois, lui dit-elle ; car si 
vous vous mêlez de manier des couleuvres au lieu d'anguil- 
leSi TOUS vous repentirez de votre méprise : vmus ne trou- 
verez pas toujours une Couleuvre assez juste et assez 
msdéree pour vous la pardonner. 

avantage égal, equal advantage, de part et d'autre, on both 
mdet, enfin, ai /ai^. un, one. se retire, retires, et va se cacher, 
gon and hides himsdf, trou, hole, vainqueur, conqueror. 
grimpe, dimbs. sur, up, sommet, top, maison, kouse, se bat 
KMB cotés, iiap h%8 siaes. ailes, wings, chante hautcmont, 
lotfdiv crows, victoire, victory, vautour, vidture, planoit, 
tPM hovering. air, air, entend, hears, voit, sees, fond sou- 
dainement sur, niakes a sudden stop ai, emporte, carries 
fiff. serres, talons. 

Cachez, conceal, advantages, advantages, ne vous élevez 
pas, onH be elated, prospérité, prosperity, 

Fabl£ XHI. Couleuvn^, Mder. Enfant, Boy, 
Cherclumt, seeking, des anguilles* eels, mit, put, par 
mégarde, inadverterUly, la main, his hand. voyant, seeing, 
méprise, mistake. effet, effect. simplicité, simplidiy, non 
pas, met, malice, malice, prenez garde, take care, autre fois, 
other tinte, car, for, si, i/. vous mélezn meddle, macvler^ 
kandle. au Vieu d'imguilles, instead of eds. nox» wiw's» \vs.- 
pentirez, you^ll repent, ti-ouv«-.roz, uwu Jlud. sov\nv\w\.^ ojVvtv. 
Masez, enaugÂ. juste et modérée, jtwtxi'ïvd wodtvaU. \^^ 



16 PERRIN'S FABLES. ^ 

C'est sagesse aussi bien que justice, de ne pas punir 
une méprise comme une faute faite avec malice et dé* 
libération. 

FABLE XIV. 

1a Loup et Ï€ Porc-épic* 

T TN Loup rencontra par hasard un Forc-épîc. Prère^ 
^ dit-il, voi^ me surprenez d'être armé comme voti» 
êtes : nous ne sommes pas en guerre ; c'est un temps de 
paix. Croyez moi, mettez. vos soies de côté ; vous les 
reprendrez quand vous jugerez à propos. Ami, répliqua 
le Porc-épic, je ne quitterai pas mes armes. Noua 
sommes en temps de paix, dites-vous: cela peut être; 
mais ce n'est pas mon cas. Ne sms-je pas dans la coin* 
pagnie d'un Loup. 

L'homme, prudent est toujours sur ses gardes contre 
les avis d'im ennemi. 



C*est sagesse, it ta vnsdom» aussi bien que^ tia wdi oàm 
justice, Ju^tce. punir, funish, comme, a^. faute|/aci& 
faite, dont, délibération, dMtraiion^ 

Fable XFV. Loup, Wdlf, Porc-épîc, Pàrcupîne. 

Rencontra, met par hasard, ly chance» frère, hroHurm 
surprenez, surpïise, être, to be, armé, armed. comme, as. 
êtes, are. ne sommes pas, are not» guerre, war, temps,. 
Urne, paix, peace. croyez, believe. mettez, knf. soies, 
brislles. de côté, aside, reprendrez, loiU take again. quaodt 
ivhen. jugerez à propos, thinkfiU ami,/riend. ne quitterai 
pas, shall not quit, armes, arms. sommes, are, cela peut 
être, /Acct maybe, cas, case, ne suis-je pas, am I not, corn* 

pajs^nie, compani/, 
J^omtne prudent, a prudent man. lou\o\sx^ olua^. 

^^-^s, ^^ard. contre, a^ainst* a\îa, dfcw. ^xvtiKïàs 
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FABLE XV. 

ik S6UU et la Vapeur. 

T^ERS le soir d'un jour d'été, le Soleil vit. une Vapeur 
^ épaisse et malsaine, oui se répandoit sur les plus 
belles fleurs des jardins et aes prés. Tu as choisi le temps 
de mon départ, dit le Soleil, pour répandre ton influence 
pestiférée, et pour ternir les beautés de la nature : jouis 
pendant «quelques heures du triomphe de ta malignité, je 
reviendrai demain matin réparer les maux que tu auras 
laits, et mettre fin à ton existence. 

Le Soleil est l'emblème de la vérité, qui dissipe tôt ou 
fud les vapeurs de la médisance. 

FABLE XVL 

L^Ane et son Maître. 

UN Ane trouva par hasard une peau de Lion, et s'en 
revêtit Ainsi déguisé, il s'en a,lla dans les forêts, et 

Fable XV. Soleil, Sun, Vapeur, Vapour. 

Vers, Unoards. soir, evehir^, jour d'été, 8umm,er*9 
dau, vit^ 9aw. épaisse et malsaine, ikick and unwholesome. 
om se répandoit, extending itsetf, plus belles fleurs, faiest 
fiowen, -jardins, gardens. prés, meadows, as, hast, bien 
choisi, well chosen. temps, time, départ, departure. répan* 
dre, êpread* influence pestiférée, pestUential ir\fluence. 
ternir, taint. beautés, heauties. nature, nature, jouis, en- 
Jcw. quelques heures, some hours. triomphe, triumph, 
nuJignité, malignUy, reviendrai, shM retum. demain 
matin^ Uhmorrow moming. réparer, repair, maux, mis- 
€hitfê. auras faits, shalt hâve done. mettre fin, pvi an end. 
existence» emtence. 

EmMéine, emblem. vérité, iruth. dissipe, dissipâtes, tôt 
oa tard, êoon or late. médisance, slander. 

Fable XVI. Ane, ^8. Maître, Ma^er. 
Ttouva, found. par hasard, by cKauce. ^^^^ 
Mi. Jho, Hém. a»en revêtit, put U ou. «^J 
^%«»^ ^ iùguiaed. plia, went. lot^^^> i^^' 
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répandit par-tout la terreur et la consternation : touâ les 
animaux luy oient devant lui.Enfin il rencontra son maitre, 
qu'il voulut épouvanter aussi; mais le bon homme, a* 
percevant quelque chose de long, aux deux c^tés de la 
tète de l'animal, lui dit : Maître Baudet, quoique vous 
soyez vêtu comme un lion, vos oreilles vous txâhissentf 
et montrent que vous n'êtes réellement qu'un Ane. 
Un Sot a toujours un endroit qui le découvre et le rend 
ï ridicule. L' affectation est un juste sujet de satire et de 
mépris. 

FABLE XVn. 

Le Pêcheur et te PetU Poissùn* 

T TN Pêcheur tira d'une rivière un Poisson très petit* 
^ Très bien, dit le bon homme; voilà anjpeurenx com- 
mencement Miséricorde ! s'écria le fretin, en s'agitant 
au bout de la ligne ; que voulez-vous faire de moi ? Je ne 
suis pas plus gros qu'une chevrette : il vous en faudroit 

repandit, spread» par-tout, every where. terreur, Umr^ 
consternation, constematwn, animaux, animais» fuyoient^ 
Jkd, devant, hefore, enfin, al last, rencontra, met* vouloît 
épouvanter, wouldfrighten. aussi, aUo. bon homme, good 
man.apercevant, peruiving. quelque chose de long,9onie- 
thing long, deux côtes, ttvo aides, tête, head, maître bau* 
det, master grizzle, quoique, thotigh, soyez vêtu, he drest. . 
comme, Uke, oreilles, ears. trahissent, bdray» montrent. 
shew, n'êtes réellement qu', really are hui* 

Sot, fool. toujours, always, place, mark, découvre, 
discovers. rend ridicule, rentiers ndiculous. affectation, af- 
fectation. Juste sujet, just svhject. satire, satire» mépris, 
contemjd. 

Fable XVII. Pêcheur, Fisherman, Petit Poisson, HtUe 

Fish. 

Tira, drew md, rivière, rivers, très, very, bien» 

u^/^, bon homme, good man. voilà, ikis û. heureux coRijr I 

nienccment, /f/d^^Eg^nning. m\aëneotde^Ue«t4iit.9'écri^ â 

cne{/out fretin, i^oung fish. en s'antaxA^ agitoXwf^ Ymrt'^ 

f«^ au bout, at the end. Vigne, Une. ^o\3\«rNQ«» \»ïa% 

r!^' ^^ 2/ou, do toith. ne aaiis pas ip^ua wo^jam wA \À¥ 

' ^^evrette, shrimp. il voua «a tasAtovV» ^lAfc ^ww 
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rs de cent de ma taille pour faire un plat ; et quel plat ! 
ne suffirait pas pour votre déjeûner. Je vous prie, 
rejetez>moi dans Teau ; il y a un grand nombre de sros 
poissons qui feront mieux votre affaire. Petit ami, répli- 
qua )e Pêcheur: vous avez beau prier, vous serez frit dès 
ce soir. 
Ce que Pon a, vaut mieux que ce que Ton espère^ 

FABLE XVIIL 

Les Oreilles du Lièvre. 

T TN Lion fut un jour blessé par les cornes d'un taureau. _ 
^ Dans sa colère, i^ bannit de son royaume toutes les 
bètes à cornes ; chèvres, béliers, daims et cerfs décam- 
pèrent aussitjôt. Un Lièvre, voyant l'ombre de ses oreilles, 
en fut alarme^ et se prépara a décamper aussi. Adieu, 
cousin, dit-il, à un autre, il faut que je parte d'ici: je crains 
qu'on ne prenne mes oreilles pour des cornes. Me pre* 

plus de cent, more than one hundred. taille, sixe. faire, màke, 
plat, disk» quel, what, ne suffiroit pas, tootddnot mij^e. dé* 
jeîiner, breaJrfast, croyez, helieve, rejetez, (/irotr again, eau, 
vfater, il y a, there is, s^and nombre, gréai guantitTf^ gros 
poissons, large Jishes, feront mieux votre affaire, tmU an^ 
£wer your purpose hetter. duni, friend. vous avez beau prier, 
it is tn vainyottpray, serez frit, shaU he/ried, dès ce soir, 
ihis very evening. 

Ce que l'on a, what one kas. vaut mieux, is better, es- 
père, hopcsfor. 

Fable XVIIL Oreilles du Lièvre, Harems Ears. 

Lion, lion, blessé, wounded, par hasard, hy chance,, 
corne»,Aorn«.taureau,6uZ2.colère,|?<w«bn.bannitdfe,6ant5/i- 
edoui qf, royaume, kingdom. bêtes à cornes, homed beasts. 
chèvres, goats. béliers, rams. daims, deers, cerfs, stags. 
décampiàrenl^ scampered axoay. ausa\t6t, mm^d\oJsi^. 
rojratit, ^etng. ombre, shadw). om\\«%, tws* -s^arox^. 
^i^arm€d,9e prépaie, gotready.h}\^^\).ykeviM c^^>àv«v^<^«^^'^ 
J/faut que je parte, Imusi départ, craÎTia, J^ar. «^^^ 
prenae mes oreUles, leHmii eara «Kouldbe tokw-Tsv^ 
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nez vous pour un imbécillej dit le cousin : ce sont des 
oreilles, sur mon honneur. On les fera passer pour des 
cïornes, répliqua l'animal craintif ; j'aurai beau dire et pro- 
tester, on n'écoutera ni mes paroles ni mes protestations. 
L'innocence n'est pas à l'abri de l'oppression. 

FABLE XIX. 

tàAn& et le Loup, 

UN LoupyjfMissant près d'une cabane, fut aperçu par 
un Ane au travers d'un trou qui étoit dans la porte 
d'une étal^le. L'âne se mit à braire de toutes ses forces, 
et à insulter le Loup. Ecoutes, mangeur de brebis et d'ag- 
neaux, fléau des troupeaux, animal cruel et sanguinaire, 
viens ici ; je me moque de ta force et de ta cruauté. Fa- 
quin, dit le Loup, si tu étois hors de ton étable, je te fe- 
rois tenir un langage plus^poli ; mais tu n'es qu'un âne et 
un poltron. 

nez vous, do you take me. imbécille, idiot, ce sont, they are, 
honneur, honor, on les fera passer, they unU pass. Fani- 
mal craintif,/ear/teZ animal, j'aura^ beau dire et protester, ^ 
it tmll be in vain for me to speàk and protest, on n'écoutera 
ni mes paroles ni mes protestations, neiUier my words nor 
my protestations wiU be listened to. 

Innocence innocence, n'est pas à l'abri, is not sheUered» 
oppression, oppression. 

Fable XIX. Ane, ^s. Loup, fVolf. 

Passant, passing. près, near. cabane, cottage, aperçu, 
perceived. au travers, through» trou, h4jle. porte, door. éta- 
oie, staUe. se mit à braire, 6eg'an to bray. de,u^A. inigulter, 

IinsvU. écoutes, hear. mangeiir de brebis et d'agneaux, 
skeep and lamb eater. fléau, scourge, troupeavoL, Jlocks. ani- 
jnal cruel et sangamaîrej cruel and btook thirsty animal, 
v/eoa ici, co9ne hère, me moque, acom. etvMixiXfe, crutU-u. 
^9^''o, scoundrel. étais, tiroa^. nora, out.Çero\'a\iett«>«o'uW» 
^<^ ^^. langage plus poli, «oliter language.iv^ei^Q^v 
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C'est le caractère d^un lâche dîètre courageux quatid 
3 est hors de tianger, et d'insulter les autres quand il est 
â Fabri de leur resientiment. 

FABLE XX. 

Le Chasseur et son Chien. 

T TN Chasseur, accompagné d'un EpagÀeul, vît une bé- 
^^ cassinc, et dans le même instant une couple de per* 
drix. Surpris de cet accident, il mira la bèpissine et les 
perdrix, roulant les tirer toutes ; mais il manqua l'une et 
les autres. Ah ! mon bon maître, d^J^pagneu]y vous 
ne ^vriez jamais viser à deux buts. Si vous n'aviez pas 
éié ébloui et séduit par l'espérance trompeuse des perdrix, 
vous n'auriez peut-être pas manqué la bécassine. 

On ne réussit pas souvent datiF ses projets, quand on 
se propose deux fins ; parce que les moyens qu'on prend» 
divisent trop l'attention. * 

Caractère, character. d'être, io he» courageux, c(mra» 
^eov. quand, when, danger, danger, insulter, to insuU. à 
rabri, sheltered. ressentiment, reseniment 

Fablk XX. Chasseur, Huntsman, Chien, Dog, 

Accompagné, aeeomvany^d. d', hf. épagrteul, spanieL 
vit, satff, bécassine, sni^te, même instant, same %nstanf., 
couple, brace. perdrix, partridfrts, surpris de, surj^riied at. 
accident, accident, mira, aim^d at. voulapt, wîUmg, tirer, 
sfioot. manqua, mîssed, une, one. autres, oÙtera. bon maître, 
good master, devriez jamais viser à deux buts, should 
mverhave two aims. si vous n'aviez uas été ébloui, had 
jfeu not been dazded, séduit, seducea, espérance trom- 
peuse, deceitfttl hope, n'auriez peut-être pas manqué, 
nmntld perhaps not hâve missed. 

JDn aa réussit pas souvent, peoplt do noi oJUu «mç,w«à.« 
pTyets,profect8. on se propose de\xxfvu^^ IKe^^xoiXt. \vat 
fnds m view. parce que, tecatise. mo^em, mtaT(\s. ^^*jj^ 
^^/«. divisent, <iivide. trop, foo mucK. aUetiMvQxv, aU^'-ta^ 
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FABLE XXI. 
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LeChêneetle SyconmB, ' 7. 

"S Chêne étoit planté près d'un Sycomore. Le âJà*' 
nier poussa des feuiUes dès le commencement an 
printemps, et méprisa l'insensibilité du premier. Voisiili 
dit le Chêne, ne compte pas trop sur les caresses de chaque 
zéphyr inconstant. Le froid peut revenir. Pour moi, je 
ne suis pas pressé de pousser des feuilles ; j'attends qdbf 
la chaleur soit constante. — Il avoit raison. Une gelée 
détruisit les beautés naissantes du Sycomore. Eh bien ! 
lUt l'autre, n'avois-je pas raisojB de ne me pas presser? 

Ne comptes pas sur les caresses, ni sur les protesta» 
tioQs excessives ; elles sont ordinairement de courte durée. 

FABLE XXII. 

La Jeune Taupe et sa Mère, 

A Mère, dit une jeune Taupe, en élargissant les na- 
rines : voici une étrange odeur, ce me semble.— 



M 



Fable XXI. Chêne, Oak, Sycomore, Sycamore. 
Etoit planté, was planted. près d', near. dernier, lafter» 
poussa, shootedforth. femWesjleaves, dès,/rom.commence« 
ment, beginning. printemps, spring, méprisa, despiaed. in- 
sensibilité, iruensibilUmpremier^former, voisin, ne^/k^our. 
ne compte pas trop, aont rely too much. caresses, caresses» 
chaque zéphyr inconstant, every Jickle ^ejpkffr. froid, co^ 
peut, may. revenir, retum, pour nn^, aswr myself, ne suis 
pas pressé, am not in a hurry, pousser^shootforth. Htteiiii% 
wait que, till, dialeur, hecU, soit, &e. constante, consttAdé 




presser si fort, not to be in so gréai a hurry. 

Ne comptez pas, dont rely, excessives, excessive. ^U^,,- 
an sont, are. ordinairement, commonly. courte durée, «ftoK^^ 

^^l'E XXIL Jeune Taupe, Young Molc.^^T<i,Moiawjr. 
Elargissant les narines, lotdfutng Her ifioslTiU, nwsà^ 
*'^ t,f. étrange odeur^^ang'CtfîneUxemesemXAft^w^elUï^. 
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^cnteodes-vous pas le bruit des^canuns? Regardez, re- 
l^ides'il ne voyë^-vous pas une meute de chiens qui 
.^nnent à nous? Ma fille, répondit la Mère, taisez- vous. 
Ai^ne sens, je n'entends, ni ne y ois rien. Je croyois qu'il 
9e vous manquoit qu'un sens: mais je trouve qu'il vous 
en manque trois ; car vous ne pouvez ni sentir, ni voir, 
ni entendre. 

C'est l^défaut des Petits-maîtres de faire parade de 
connois^Bces qu'ils n'ont pas : ils montrent par leur caquet 
ridicule eBmportun, qu'ils ne sont que des sots, et qu'ils 
ne savent Aen du tout. 

jl' FABLE XXIII. 

' Tjt lAon^ le Tigre, et le Renard, 

UN Tigre et un Lion, tout épuisés, à force dé se battre 
ausujet d'un jeune Faon qu'ils avoient tué, furent ob- 
ligés de se jeter à terre, ne pouvant continuer leur corn- 

n'entendez-vous pas, dont you hear, bruit, noise, canons, 
cannons, regardez, look, ne voyez- vous pHs,(/on'f you see. 
meute, pack, chiens, hounds. viennent, cowe. Ci\\v,d(tvg1Uer. 
taisez-vous, holdyour longue, ne sens, neilher sinell. n'en- 
tends,- nor hear. ni ne vois rien, nor see any thing. croy- 
ois, thougkt. qu'il ne vous manquoit que, you tvantcd only. 
sens, sensé, trouve, Jîwrf. qu'il vous en manque trois, you 
toani three, car, foi\ pouvez ni sentir, can neitlier sineU. 
ni voir, nor see. entendre, hear. 

Défaut, defect. petits-maîtreu, coxcombs. faire parade, 
m&ke a show, connoissances, knowledge. n'ont pas, hâve 
noL montrent, shoio. caquet ridicule et importun, ridicu- 
huê and importunate prattling, ne sont (]ue, are only. sots, 
fitûla» ne savent rien au tonij/cnow nothmg at ail. 

Fable XXIII. Lion, Lion, Tigre, Tiger. Renard, 

Fox. 

Tout épuisés, quîte exhausted, à force de ç.<i V^v\\l\^^li\^ 
iint qf,figkting, aa sujet de, concemin^. '^e.uxvii lîiLVixv^-x^outv^ 
Aum, avoient tué, had killtd. obligés, oblîgcd. ^s.t y^^RX 
terre, ^yiAemseivesupan the erenoid. i\e vv^vwvvxA. «^^^ 
offer, not being aMe to continue. cotaVi^V, corn 
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bat. Pendant qu'ils étoîent dans 'cette situation, un Re« 
Dard vint et etil^Ta leur proie, sans mi'aùcun des demc 
ccAnbattans pût s'y opposcf^ . Frère, dit le Lion auTîf^re^ 
voilà le fruit de notre sotte dispute : elle nous a mis bM8 
d'état d'empêcher ce coquin de Renard d'enlever notre 
proie ; il nous a dupés l'un et l'autre. 

Quand deux sots ^ ftsputent, ils sont ordinairement 
les dupes de l^re s^es querelles : un troisièn^e eu iàt 
8on profit 

FABLE XXIV. 

Le Vieux Chat d la Jeune Souris» 

UNE jeune Souris sans expérience, se hazarda de sortir 
de son trou : elle fut prise par un vieux Chat. Lais* 
StfE-moi vivre, dit-elle ; une souris de ma taille n'est |iasà 
charge dans cette maisQU : un seul grain suffit pour ma 
nourriture ; une noîx me rend toute dodue ; à présent jt 
suis maigre ; attendez, et laissez ce repas à vos enfana. 

^ pendant qiic, whîïM. situation, situation, vint, corne, enleva, 
carried off. proie, prey. sans qu'aucun des deux combat* 
tans, toithovi any of the two combattants, pût s'y opposer, 
being ahîe to oppose him, frère, brother, voilà, béhoÙL, fruits 
fruit, sotte dispute, foolish dispute, elle, it* a mis hors 
d'état, has rendered unable. d'empêcher, to hinder. coquin 
de renard, rascaUyfox. enlever, to rùn awaywUh, a dupés 
l'un et l'autre, has robbed boia. 

Quand, îohen. deux sots, tioo fools. se disputent, gê 
together by the ears. sont ordinairement, commonly .artm 
dupes, dupes, sottes querelles, /ooZis^ quarrels. troisième^ 
third person, en fait son profit, makes his profit by them. 
Fable XXIV. Vieux Chat, Old Cat. Jeune Souri% 

YoungMouse. 

Sans expérience, without expérience, se hasarda, «ei»* 

tured, sortir, to go ont, trou, holc, prise, taken, laissez moi 

r/rre, let me live, taille, sxTJt, n'est pas à charge,!» noi cl 

^ead/c. maison, house. un seul gra\i\, oïve single grocwui. ^ 

^^'& ^^ifficienL nourriture, siiatenance. t\o\it nul» t%\, , 

^en/fers, toute dodue, mate plump.kw^a^v^^^'wo^c.\xMi:va»^ 

^^^A attendez, ^tay. Idascz, leatJtA: Wg^as^ Tepaal- ^\?W 
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Voos vous irompez, -^àetpe^l^inîgDonne, répli(|ua le 
Chat : TOUS parlez à un Bouii| vous piourrcz : mes eu- 
fans ne manqueront pas -de flO^ris. 

L^innocencc et les raisonnemens ne mettent pas le 
faible à Tabri de l'oppression du plus fort. 

FABLE XXV. 

Le Loup déguisé, 

UN Loup, la terreur d'un troupeau, ne savoit com- 
ment faire pour attraper des moutons : le berger 
étoit contitiuellement sur ses gardes. L'animal vorace 
s'avisa de se déguiser, et de se revêtir de la peau d'une 
brebis qu'il avoit enlevée quelques jours auparavant. Le 
stratagème lui réussit pendant quelque temps ; mais en- 
fin, le berger découvrit l'artifice, agaça les chiens contre 
lui ; ils lui arrachèrent la toison de dessus les épaules, et 
Je mirent en pièces. 

chîldren, vous trompez, are mîslaken, petite mifjnonne, 
little darîinfç, parlez, speak. sourd, deafperson, mourrez, 
shall die, ne manqueront pas, wUl not he in want, autres 
souris, oiher mice. 

Innocence, innocence, raîsonnemens, reasoninfs^s . ne 
mettent pas le foible à l'abri, donH shclicr the weaJc, op- 
pression, oppression, plus fort, stronfçest. 

Fable XXV*. Loup déguisé, Wolfin diss^uisc, 

Terreur, terror, trouj)cau, Jlock, ne savoit comment 
faire, (ftî/ not knoto how ta do, attraper, to catch, mouton, 
sheep, berger, shephcrd, continuellement, continuaîly. <z:.u-- 
àc%ifçuaras. l'anmial vorace, voracious animal, s'avisa, 
took xtintohis hcnd. îiedv'^A\scv,disi^d.9e himseîf. se revètii-, 
eloihe himsclf, de la peau, in fixe .fkin, brebis, .sheep. avoit 
I enlevée, hadcarricd away. quelques jours auparavaiit.5o>ne 
• days before, stratagème, straiatrem, réussit, ^ucccc(.(ed.\.^>Cv. 
t âwntfjbr, temps, Unie, enfin, ai last, i.Vxou\V\\., dvocoTvxcv^, 
anWce, artifice, fl/^c-irvj, pravolud, ch'\cn^, doî!;s. cvs\\\\>^ 
oi^ùisi, hù arrachèrent la toison dos %.'\>.\\\Vt^, pxiVVvnl c 
^tfjleeàejirom Ftis shôuUters. mirent, tore, y'v^'^^^^ V*^'^^' 

c. 
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Ne vous fiez pas toujours à TeKiérieur. Un homme 
de jugement^t jf(ei>énétratîpn ne juge pas flelon les appa- 
rences : «1 sait qu'IIy a des loups aéguisés dans le monde. 

. FABLB XXVI. ' 

Le Loup et le Chien, 

T TN Loup, %rand amateu^de brebis, îIb le sont tous, 
^ lorgnoit ut) aÉDeau. Qu^ morceau délicat pour notre 
sire ! mais un Chien vigilant empèchoit l'animal aunwnr 
sier de saisir la proie. — Maudit Chien, si tu étois seul, u 
ne japperois pas tant ; j'en réponds. Un jour, passant 
près de la porte d'une grande cour, il aperçut l'animal 
fidèle. Oh ! oh ! dit-il : voici une belle occasion de me 
venger. A l'instant il entre dans la cour, il n'y voit per- 
sonne. Le Chien jappe en se retirant, et des domes- 
tiques viennent fermer la porte : voilà messire Loup bien 
pris. Le maître arrive bientôt avec un fusil, et le tue. 

Ne vous fiez pas, donH trust toujours, alwaya. exté- 
rieur, outside, homme, man. jugement, judgment, péné- 
tration, pénétration, ne juge pas, does not iudge, selon, 
according to, apparences, appearances. sait, knows, il y a, 
there are, loups déguisés, disguised wolves» monde, uwrld. 

Fable XXVL Loup, Wolf. Chien, Dog. 

Grand amateur, gi'cat lover, brebis, sheep. le sont tous, 
ail are so, lorgnoit, was ogling. agneau, lamh. quel mor- 
ceau délicat, ivhat a délicate morsd, sire, sire, chien vigi- 
lant, watchful dog. empèchoit, hindered, carnassier, votot 
cious. de saisir, /rom seizing, proie, prey. maudit, cursed, 
seul, atone, ne japperois pas, u}oidast not bark, tant, m 
much. en réponds, warrant it. jour, iday. passant, passing, 
près, near, porte, door. grande ?our, great yard, aperçut, 
perceived. fidèle, faithfuî, voici, hère is. belle occasion, 
Jine opportunity. de me venger, to be revenged, à l'instant, 
?'mmeaialeli/, entre, goes in. n'y vit personne, saw nobody 
Mère, en se retirant, retiring, dea àç>tïve?»\\c^«s> &ervaniê, 
^yennent fermer, corne to shut. voWk, belwld. m^^vvt^tiw». 
^^^. bien pris, sndly halkkd, maître» moaler. îLm\^\ï«îïv^V 
^<^o7i arrives. fusW, gun, tue, fcill«. 
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On est souvent la victiiâe de ses projets de voigeance. 

FABLE XXVIL 

Le Merle et le Lièvre, 

T TN Merle, perché sur un arbre, railloit un Lièvre, de ce 
^ qu'il étoit sous les serres d'un Milan, et qu'il fesoit 
de grandes lamentations. Qik est maintenant, lui disoit-il, 
'ta vitesse? D'où vient que tes pieds asnt devenus si pe- 
qpis^^ — Comme il parloit encore, u» Epervier fond ra- 
pidement sur lui, remporte et le tue au milieu de ses cris. 
l^e Lièvre à demi mort, ne put s'empêcher de lui dire : 
Toi, qui te croyois en grande sûreté il n'y a qu'un mo- 
ment, et qui te moqUois de mon infortune, tu déplores à 
présent ton sort de même que moi. 

Il ne faut pas se moquer des autres, ni leur donner des 
arâ, lorsqu'on ne prend pas soin de soi-même. 

On est, jpeople are, souvent, often, victime, vidim, 
projets^ projets, vengeance, revenge. 

Fable XXVIL Merle, Blackbird, Lièvre, Hare, 

Perché, perched, arbre, tree, railloit, jeered, de ce 
m^û étoit, at his heing, serres, talons, milan, kite. qu'il 
faisoit, ai his making. grandes lamentations, gréai lamen- 
tations, où est maintenant, where is now, vitesse, sunflness. 
d'où vient que, why, pieds sont devenus, arefeei hecome, 
n pesans, so heavy, lorsque, whUst, parloit encore, was 
stul speaking. epervier, a hawk, fond rapidement sur lui, 
makes a sudden stop at kirn. emporte, carries away, tue, 
hUls, au milieu, in ihe middle. cris, cries, à demi-mort, 
halfdead. ne put s'empêcher, could notforbear, de lui dire, 
tming him, toi, you. te croyois, thought yourself. il n'y a 
qu'un moment, it is but a moment, grande sûreté, great 
Bafety, te moquois, laughed at. infortune, misjortunc. tu, 
you, déplores à présent, now bewail. ton sort, your lot. de 
même que moi, tike me. 

U ne faut pas, we must noi, ae mof^'f;^ ^'i>Sk "5co^x^^^ 

lauffh ai oihers. donner des avis, gwe ttdmce>\vix^^«^ 

«féfn tût, ne prend pas soin, tafcc no care. «iOV\ïvv.-cwl^ ^"^ 



£8 PERRUSi'S FABLES. 

FABLE XXVUI. 

Les deux Taweaii^ et les deux GrenoimUes, 

T^EUX Taureaux se battoient dan? une prairie : une 
•*^ Grenouille les aperçut, et se jeta dans l'eau tout 
effrayée. Qu'a vez-vous, lai demanda une autre Grenouille? 
Ah ! répondit la première, nous sommes perdues. J'ai 
vu deux taureaux se battre. Eh bien, ma compagne, lais- 
sez-les se battre. Qu'est-ce que cela nous fait ? Quoll 
vous n'appréhendez pas le malheur qui nous menace? 
Quel malheur donc? Je n'en vois aucun pour nous, quRtld 
ils Se mettroient en pièces ; leur espèce est si différente 
de la nôtre. Cela est vrai, répliqua la sage Grenouille : 
mais vous ne considérez pas, que le vainqueur ne souffrira 
pas que le vaincu reste dans les prairies ; par conséquent 
il viendra se i-éfugier dans nos marais, et nous foulera 
fiux pieds. 
Les petits souffrent toujours des querelles des grands* 

Fablb XXVJIL Deux Taur^iaux, Tm BuUs. Gre- 
nouilles, Frogs, 

Se battoient, fought prairie, meadow, aperçut, />er- 
ctited» 5e jeta, crept. eau, iDcUer,. tout effrayée, guite 
frightened. qu'avez, ails, demanda, asked. première, 

. JirsL sommes perdues, are uridone, ai vu, hâve aeen. se 
battre, JtgJUin g. eh bien, well. compagne, companion. lais- 
sez, ht, se battre, fght, qu'est-ce que cela nous faut, 
whaVs ihat to us, quoi, what, n'appréhendez pas, drtad 
not, malheur, misfortune. menace, tkreatens. donc then» 
n'en vois aucgn, sees none, qjiand, althongh, se mettroient 
en ])ièces, should teai one anothtr to pièces, espèce, species» 
si différente, so différent, cela, ihat, vrai, true, sage, toise, 
ne considérez pas, do not consider. vainqueur, conqy,eror, 
ne souffrira pas, toUl not siiffer, vaincu, conquered, reste, 
remains, par conséquent, consequenUy, viendra se réfu- 

^/<?y) m// corne and take refuge, m'draàa,Je'as,xvï>\3alviiMWa. 

'"^^^ pif^ds, trecuiupon ils. 
J^etjts, huie. souffrent, suSer. Iom^out^, al\»a'î)8- ^'«s» 

'fireJIes, d?/ the quarrels. grands, ^eàt otvcs. 
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FABLE XXIX. 

L^Aigle^ la ComeîUe et le Berger, 

T TN Aigle planoit dans l'air : il vit un agneau, fondit 
^ sur lui, et l'enleva dans ses serres. Une Corneille, 
plus foible, mais non moins gloutonne, vit c^t exploit 
et entreprit de l'imiter ; elle fondit sur un bélier plein de 
laine, voulut s'en saisir ; ses griffes s'embarrassèrent 
tellement dans la toison, qu'elle ne put s'échapper. Ah ! 
|ih ! dit le Berger, je vous tiens : vous avez beau tâcher 
de vous débarrasser : vos efforts sont inutiles : vous ser- 
virez dejouet à mes enfans. Vraiment, ils en seront bien 
aises, delà apprendra à toute votre^ace à ne pas imiter 
l'Aigle, ni à entreprendre quelque chose au-dessus de vos 
forces. 

Dans tout ce que vous entreprenez, mesurez vos forces. 



Fable XXIX. Aigle, Eagle. Corneille, Crow» Berger, 

Shepherd. 

• 

Planoit, fJDOS hovering. vit, saw, agneau, lamb, fondit 
sur, makeastoop ai, enleva, carried away, serres, pounces. 
plus foible, toeaker, non pas, not, moins gloutonne, less 
greedy, exploit, exploit, entreprit de l'imiter, undertake to 
tmiiaie it. bélier, ram, plein, full, laine, wool. voulut, was 
toUling, s'en saisir, to seize it, griffes, claws, tellement, 
80. embarrassées, entangled, toison, ûeece, ne put, could 
not. s'échapper, takeflight, tiens, hola, vous avez beau, it 
ia in vain for you, tâcher, to endeavour. vous débarrasser, 
extricate yoursdf, efforts, efforts, sont, are, inutiles, use- 
less, servirez dejouet, vriU be aplaythin^, enfans, children, 
Traimenty'lru/^/. en seront bien aises, vnll be very glad of 
it. cela, that, apprendra, tmU teach. race, race, à oe pas 
imiter, not to imitate. ni, nor. entreprendre, to undertake. 
qvte]que chose, any thing, au-dessus, above. to<:fc"3>^ tojça- 

Tout, evety thing. ce que, vokiài, enlte^pt^tiet., uicv^^^ 
iake. mesurez, measure. forces, «trcnglK. 

c* 
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FABLE XXX. 

Le Berger et son Troupeau, 

T TN Berger haranguoit son Troupeau. Qac tous êtes 
^ lâches et imbécilles, dit-il, aux béliers! vous ne 
voyez pas plutôt un loup, que vous prenez la fuite : te- 
nez ferme et ne bougez pas : cela seul suffira pour écar-. 
tqjr vos ennemis. Les béliers, les moutons, les brebis et 
même les agneaux, promirent tous, sur leur honneur, de 
serrer les rangs et de ne bouger non plus q\ji'un mur. 
Dans le temps qu'ils faisoient ces belles promesses, voilà 
un loup qui paroît :7— je me trompe : ce n'étolt- pas ub 
loup ; ce n'vîn étoit que l'ombre. A la vue de cette ombre, 
adieu promisses et courage ; tout le Troupeau s'enfuit. 

Les paroh^s ne peuvent rendre un homme brave et 
courageux, s'il est naturellement timide et poltron. 



Fable XXX. Berger, Shêpherd. Troupeau, Flock* 

Haranguoît, harangued, que, hotc. êtes, art. lâches et 
imbécillrs, coivard and silly, béliers, rama, ne voyez pas 
plutôt, see no sooner» Ibup, tvolf, que, than, prenez la fuite, 
takejlirrkt tenez ferme, atanS, ne bougez pas, donH stir^ 
cela seul, thnt alone, suffira, will be aufficient, écarter, dw- 
ferse, ennemis, enemiea. moutons, wether. brebis, shttp. 
même, evcn, agneaux, lamba. promirent, promiaed. sur, 
upon. honneur, honor, serrer, Joîn, rangs, ranka, de ne 
bouger non plus qu'un mur, to he aa immoveabh aa a waU, 
temps, timc, promettoient, promiaea. belles choses, Jine 
thinga. voilà un loup qui paroît, there appeared a wolK 
me trompe, am mîataken, ce n'étoit pas, it tkw not, Se 
n'en étoit que, it ivas only. ombre, ahadoio, à la vue, o^ the 

^^A/, nà/eii,Jareivell, promesses, promi^c^. courage, cou- 

'^^. s'enfuit, m fis aivay, 

enrôles, îvords. ne peuvent, caunot. T^i\^tfe, Twxàer* 

^me, man. hrave:^ 3r/it?c. courageux, couTagfcow«> «v,^. 

freiJement, naturally. timide, /eorful. ^o\UWk^ wsw 
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FABLE XXXI. 

Les Deux Chèvres. 

^EUX Chèvres, après avoir brouté, quittèrent les prés 
pour aller chercher fortune sur quelque montagne. 
irès bien des tours, elles se trouvèrent vis-à-vîrt*une de 
Jtre ; un ruisseau étoit entr'elles, sur lequel il y avoit 
s planche si étroite, que deux belettes auroient a peine 
passer de front. Malgré ce danger, les deux Chèvres 
iturent passer ensemble ; aucune ne voulut reculen 
jne pose le pied sur la planche, l'autre en fait autant : 
is avancent, elles se rencontrent au milieu du fPont, et 
te de reculer, elles tomb'^rent Tune et l'autre dans l'eau 
se noyèrent 

L'accident des deux Chèvres n'est pas nouveau dans 
:hemin de la fortune et de la gloire. 



-«I» 



Facle. XXXL Deux Chèvi^s, Two GwlU. 

Vprès avoir brouté, ajier havîng hrouseï» %i!ttèrent, 
Utd, prés, meadows, aller chercher, go in sèarekof, fgf^ 
e, fortune, quelque montagne^ some mountain, après, 
er, bien, many. tours, turns, se trouvèrent,yowrMi? them^ 
*es. vis-à-vis, opposite, l'une de l'autre, one another, ruîs- 
u, brook, entre, betwixt. lequel, whitk. il y avoit, there 
h planche fort étroite, very narrow plank. belettes, 
tsels. auroient à peine pu, could hardly hâve heen ahle, 
ser de front, go over abreast. malgré, notwithstanding. 
iger, danger, voulurent, woidd, ensemble, together. au- 
le ne, not^p7ie, reculer, draw back, une, one. pose, setê. 
àffoot. autre, o/Acr. en fait de même, dœs Ihe same, 
ncent, advance, se rencontrent, met one another, au mi- 
I, in the middle, pont, bridge, faute de^for want of, re- 
sr, dramng b(u:k, tombèrent, /ett.YvKûfc ^^.\^M&t^^Wàv.. 
waler. se noyèrent, i«?ere droumed. . 

5c/c/ent, accident, n'est paa, is 'iM>t,TXO%««»M^'««»» ^»! 
road, gloire, glory. 
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FABLE XXXII. 

L* Homme et la Belette. 

MISÉRICORDE ! s'écria une Belette, se voyant prise 
par un Homme ; je vous conjure de me laisser la vie; { 
puisque c'est moi qui délivre votre maison des souris 
et des rats. Impertinente, répliqua l'Homme, comment 
oses-tu te vanter de bienfaits imaginaires ? Ce n'est pas 
pour moi que tu viens ici à la chasse ; ce n'est que pour 
manger le grain que tu trouves, au défaut de souris : ta 
mourras. Il n'eut pas plutôt achevé ce discours, qu'il la 
tua. 

Ceux qui sous prétexte de chercher l'avantage des au- 
tres, leur nuisent, et ne cherchent que leur propre intéièti 
peuvent se reconnoître dans cette fable. 

FABLE XXXIII. 

L'Oiseleur et la Colombe. 

T TNE Colombe fut prise dans les filets d'un Oiseleur : 
^ il alloit la tuer, quand la pauvre captive déplora ainsi 

FabxiX XXXII. Homme, Man. Belette, PFèoêtL 

: Miséricorde, hlesa me. s'écria, cried out, se voyant . 
prise, seeing herseîftaJcen. conjure, coniure, me donner la 
vie, give me my hft, puisque, aince, délivre, keep dear. 
maison, house. souris, mice. rats, rats, impertinente, îm- 
pertinent créature, comment oses-tu te vanter, Tuno daresi 
thou boa^t. bienfait imaginaire, imaginary benefiL moi, 
my sake. viens ici, comest hère, à la chasse, a hunting. ce 
n'est que, it is orUy. manger, eat. grain, grain, tu trouves, 
thoujindest. au défaut,ybr loant. mourras, shalt die. n'eut 
pas plutôt, had no sooner. acheyé, Jinished. discours, dit' 
course, tua, kUled. 

Sous prétexte, under pretence. de chercher, ofseéking. 
avantage, advantage. autres, others. leur nuisent,- ^ur/ them, 
ne recherchent quef only seek. proçTe mlérèt^oujn intérêt/. 
peuvent, mau. se reconnoître, IcnotDihemselces. 
HkBLE XXXUL Oiseleur, Foicler. C«\om>û^, Doxit. 
l^n'se, taken. ûlets^ nets. a\\o\t, tuas gwag. Njor^ 
^ quand, when. déplora a\x\«î, iHua à/t-^n^ 
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destinée. Ah ! malheur à moi ! s'écria-t^elle. Quel 
ne ai-je commis ? Faut-il donc que je nleurepour ua 
l grain de froment, <fue j'ai mnngé pour satisfaire ma 
1 ? Friponne, dit l'Oîseleur, je te rends la pareille : tu 
nang^, un grain pour satisfaire 1li4kiin ; et moi, je te 
igerai pour satisfaire la mienne. ^ 

''est quelquefois la pratique des hommes de chercher 
stifier leurs actions, eu les comparant à celles des 
es. 

FABLE XXXIV. 

l4< Charpentier et It Singe^ • ' 

N Singe regnrdoit avec iattention un Charpentier qui 
fendoit un morceau de bois, avec de«x toins qu'il 
toit dans la fente l'un après l'autre. Le Char^fentier» 
$ant son ouvrage à moitié fait, alla dîner. Le Singe 
lut devenir fcndeur de bûche, et venant au morceau 
)ois, il en tira un coin, sans y remettre l'autre : de ma- 
e que le bois, n'ayant rien pour le tenir séparé, se re- 

'' " ''' L lia 

:inée. destlny, malheur, tooe» s'écrîa, cried out. quel 
ae, what crime, ai, hâve, commis, commiited» faut-il 
c que je meure, mitsf lihendie, seul %v^ui.9%ngU graviu 
tient, corn, mangé, eaten, sat-jfaire, satisfy, faim, htm^ 
friponne, rogue^ rends, rendtr. la pareille, likefor 
, tu n'as mangé que, you hâve ecUen but. un grain, onû 
in. mangerai, shall eat. la mienne, mine, 
ouvent, of(tn, pratique, practice. hommes, men. de 
rcher, to want. à justifier, to justify. par, hy. celles, 
e. des autres, ofothers. ' 

.BLE. XXXIV. Charj>€ntîer, Carpenter. Singe, •âpe. 
iHgardoit avec atti'iition, stared upon, fendoit, was 
itivig. morceau, pièce, bois, wocd. avec, toith, deux, 
coins, wedgts. mit, ;;af. fente, cleft l'un après l'au- 
one afler anolher. laissant, leamng. omra^e, worlc^ 
noilié fait, hid/ donc, alla diner, toent to dmuw. 
lut devenir, would needs tum, fet\àe\rc ^^ >b^Ocvr.^ 
cleaver, venant, coming. en tira, putled ouV, ^ 
ttre,j3vlt%nff in. de manière que, so tKat, xC©:^'^ 
\ai'i?iff noikin^. tenir séparé, fc€cp osunàtT. '£' 
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ferma sur 1p champ, et attrapant le sot Singe par les 
deux pieds iTe Rêvant,, l'y tint jusqu'à ce que le Char- 
pentier revînt, qui, sans cérémonie, l'assomma pour 
a'ètre mêlé de son^ovrage. * 

Ne vous iaélez JlaMdi des affaires d'autrui, sans beau- 
coup de préc^n^on. . 

FABLE XXXV. 
* M" -Le Chien et le Crocodile. 

T TN Chien très altéré se' trouva au bord du Nil. Pour 
^ ne pas être pris par les monstpis^de cette rivière, il 
ne voulut pas s'arrêter ; mais il lapa en courant. Un Cro- , 
codile élevant la tête au dessus de r«lln||^j|jp[ii| lui deman- 
da-t-il, pourquoi êtes vous si pressé ?^lw' souvent sou- 
haité faire tcffiooissance avec vou^ et ^i' sbrois charmé, 
si vous t fl WJ tdi y ifOttiBi*' de cettttïj^sion' q|ui est la plus 
favorable que vous puissiez jamais Couver. Vous me 
faites beaucoup d'honneur, répondit le Chien ; mais c'est 
pour éviter des amis comme vous, que je suis si pressé. 

ferma, closed again, sur le champ, immediately. attrapant, 
cakhing. sot, siUy. pieds de devant, forefeet, tint, hdd. 
jusqu'à ce que, tÛl, revint, retumed. cérémonie, ceremony. 
SiSAOïDïQSi, knocked down, pour, /or, s'être mêlé, havii^ 
medcUed, 

Ne vous mêlez jamais, never meddle, des affsûres, toUh 
husiness, autrui, other people. beaucoup, much. précau* 
tion, précaution. 

Fable XXXV. Chien. Dâjg. Crocodflé, Crocodile. 
Fort altéré, very thirsty. se trouva, found himsdf. au 
bord, at the bank. Nil, ^Ue. pour ne pat^éti^ pris, noi 
io be taken. monstres, monsters. rivière, river, ne voulut 
pas, would not. s'arrêter, stop, lapa, lapped. en courant, 
€L8 he ran. éleva, raised. la tête, his heaa. audessus, above. 
eau, water. ami, friend. demanda, asked» pourquoi, Vfhy. 
êtes, are, si pressé, on such a kurry, j'ai souvent, havt 
often. souhaite, wiaKed. faire coonoissancd^ io get^quairU- 
èé/, scr9js charmé, shouLd he glad. si, if. vouliez, toould, 
proâter de, avail youradjoj. occasvo1^ occoswa. \\v>s f^.- 
rorable, most favorable, puissiez Jamaîa ttoxxvcî, ca-a ««w 
^faites, do. beaucoup d'honneur, grett\Kow>T.feN\\«v 
'^'^' comme, as. que, àaf . 
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On ne peut être trop en garde contre tle faux amis, 
et des personnes d'une mauvaise réputaticm : il faut ics fuis 
comme des Crocodiles. 

FABLE XSLj^fj^ ^ 

là Oiseau moqueur^ la Mésanfft, 

TL y a,dit-on, un certain oiseau dans les Indes Occidenta 
-^ les, qui sait contrefaire le ramage de tout autre oiseau, 
sans pouvoir lui-même ajouter aucun son mélodieux au 
concert. Coiame un dé ces oiseaux moqueurs, perché sur 
les branches d'iui ftriNre, étaloit son talent de ridiculiser : 
C'est très bieaVMt une Mésange, parlant au nom de tous 
les autres oiseatuc : nous vous accordons que notre mu- 
sique n'est pas sans délaut ; mais de gràcOf donnez-nous 
un air de la vtftre. 

Les gens qui n'ont d'autre talent que celui de trouver 
des fautes cachées, se rendent très- ridicules, quand ils 

On ne sauroit être, we cannot be. trop en garde, too 
much upmi our guard, contre, agalnst. faux, false. per- 
sonnes, persons, mauvaise réputation, bad charader. il 
faut, we mtisL fuir, shun, comme, like. / 

Fable XXXVI. Oiseau moqueur, Mock-Urd, Mésange, 

Tit-mouse. 

. H y a, there ts. dit-on, it is said, certain oiseau, certain 
hird. Indes Occidentales, West-Indies. sait, knmcs how. 
contrefaire, to mimick» ramage, notes, tout autre, e»er?/ 
otker, pouwoVfjieinsç abh. lui même, himsdf. ajouter, io 
add. aucun soir mélodieux, any melodious strain, concert, 
concert, comme, a*, per'jhé, perched. branches, branches. 
arbre, tree» étaloit, was displaying, talent, talent, de ridi- 
culUsçr, ofridicuiing» fort bien, very welL parlant, jrpea/an/of. 
au iiom, in the lUune, vous accordons, grant you. sans dé- 
faut toUhout faults. de grâce, pray, donnez, give, air, 
strain. la vôtre, your oton. 

Les ^ns, peopk, n'ont aucMti ^w\x^^ VciXi^L "^s* 
Mer. que celui, but tfiat, de ttoWNex ^^'s» ^-aN^v? 
cachées, ofjinding kiddenfavUa. ht xciTÀ^tA.^TeAvvv.^inf W'ï^ 
^e/zKs. trés-ridicuïes, very rîdùulou9. «^e^^^> ^'^ 
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veulent ridîeulisep ceux qui tâchent de se rcBdrû utiles au 
public. 

FABLE XXXVIL 

L'Avare et la'Pie. 

UN AvaFe conaptoit son argent tous les jours. Une 
Pie s'échappa de sa cage, vint subtilement enlever 
une guinéc, et courut la cacher dans une crevasse du plan- 
cher. L'Avare apercevant la Pie: Ah ! ah! s'écria-t-il> 
c'est donc toi qui me dérobes mon trésor ! tu ne peux le 
lûer ; je te prends sur le fait ; coquine, tu mourras. Dou- 
cement, doucement, mon cher maître, n'allez pas si vite : 
je me sers de votre argeni, comme vous vous en servez 
vous-même : s'il faut que je perd/î la vie pour avoir caché 
une seule guinée, que meritez-vous, dites-moi, vous, qui 
«n cachez tant de mille ? 

Il arrive souvent que les hommes se condamnent eux* 
mêmes, en condamnant les vices des autres. 

Teulent, wani, tâchent, endeavour. se rendre, render thtm' 
9éhes, utiles, useful, puhWc, public. 

Fable XXXVïI. Avare, Miser. Pic, Mctgpye. 

Çomptoît, eounled. argent, moneij, tous les jours, 

eyen/c?aj/. s'échappa, escaped, cage, cage, vint subtilement 

f*nlever, eame to jnck up, courut, ran, racher, to 

Itide, s'écria, erlal ouL donc, thcn, dérobes, steal\<ft. trésor, 

ireasure. ne saurois, cari's^ nol, nier, dcnif. prends, cntcîu 

fa\t,fact coquine, vogue, mourras, shalt die, doucement, 

sofày, cher maitre, dearmastcr, n'allez pas si vite, donH 

go sofast. me sers do, am using of. comme vous vous en 

servez vous-même, as you doyoïirself, s'il laut que je 

perde le vie, if Imxist lose my lije. pour avoir caché, yor 

having hiddcn, seule, cingle, que méritez- vous, what do 

jyou deserve. dites, M{. cachez, sccntc, tant de mille, $o 

^/ta?if/ f/iousands. 

H itvrive souvent^ it ojïen ïiappens. \wTv"vm«^^mt^\.*è^. 

condiinnfmt eux-méûies, co7T(ft/nn.tKeTiwtl\;es.v\c\i'à,wt5 
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; ^ FABLE XXXVIII. 

Lt Loup et VAne malade* 
ï'Ane étoît attaqué d'une fièvre yiolente, Uu Loup 
e bon appétit, af>prenant cette nouyelle, alla rendre 
u malade ; mais il trouva l'élable fermée. Il frappa 
lt à la porte: un jeune Ane, fils du tnalade, y^ alla, 
lir qui c'étoit. Mon ami, dit le Loup, de .^(5u 
moi la porte, Coniment se porte votre père ? Je 
(lu exprès pour le voir ; c'est mon ami, et je m'in- 
beaucoup à sa santé. Oh ! mon père se porte 
xxp mieux que vous ne désirez, répondit l'â9on ; H 
mmandé de ne laisser entrer personne. 
a beaucop de gens dont les visites aux malades 
issi intéressées que celle du Loup à l'Ane. 

FABLE XXXIX, 

he Loup et les Bergers. 
Loup, plein de douceur, s'il en est de tels dans le 
londe, se rappela toutes les cruautés qu'il a voit 

E XXXVIII. Loup, Wolf. Ane malade, sick Ass. 
t attaqué^ laid ill. fièvre violente, violent fever. 
petit, good appetite» apprenant, hearing. nouvelle, 
lUa rendre visite, weTit ta make a visit. malade, pa> 
rouva, found. étitble, stable, fermée, shut, frappa^ 
. pourtant, hùwever. à, at. porte, door, jeube, 

fils, the son, aUa, toerU, voir, see, ami, frîtnd, do 
pray, ouvrez, open, commeht se porte votre père, 
es yaur father do. suis venu, am come, exprès, on 
B. m'intéresse beaucoup, ammiich conctmed, k^Jcn', 
htcdth, se porte beaucoup mieux, is much hetter, 
rez, désire, ânon, coU, m'a commandé, 7ia« ordercd 

ne laisser entrer personne, not io lei any body 
i, 

a beaucoup de gens, there are tnany people, dont 
teSy whose visits. malàdesy siek fusons, sont, art: 
itéressées, as sdfish. 
ILS XXXIX. Loupy Wolf, BeT^eva, SKe-pKçr^à. 
, .A/^. cfouceuj^ nuldhess. a*\\ eiv csX ^^ Vv^^^^ 
' àe such. monde, worlà. ae t5>:çV^^'> ^y*^'" 
nind. cruautés, crueïlic»- ^^o\X iLWCv\Kvs^^t 
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commises : il résolut de ne jamais dévorer ni *«wAyi^^tJ 
brebis, ni aucun autre animal. J'irai pattre dânvléB pif 
dit-il : je brouterai plutôt que de m'attîrer la haipea 
verselle : disant ces mots, il vit par le trou d'une haie|1 
compagnie de Bergers qui se ré^aloient avec un g^|Û|t 
OIi ! oh! s'écria-t-il, voilà les gardiens du troupeanijèiBX- 
mêmes, qui ne se font pas scrupule de se repaite de 
mouton. Quel bruit ces hommes n'auroient-îls paB-frit| 
s'ils m'avoient attrapé à un tel banquet ! 

Les hommes condamnent quelquefois, ce qu'ils prati- 
quent souvent eux-mêmes sans scrupule. 

FABLE XL. 

La ComeîUe et le Corbeau, 

T TNE Corneille avoit trouvé une Eluitre : dleiâsaâTmde 
^ l'ouvrir avec son bec : toutes ses peines furent inuti- 
les. Que faites-vous là, cousine ? demanda un Corbeu. 
Je voudcois ouvrir une huitre, répondit la ComeUk; 
mais je ne peux en venir à bout. — Vous voilà embarraad^ 



had comndtted, résolut^ retohetL ne jamais dévorer, 
io devour, ni agineaux, ei^er/am65. ni brebis, «^ep. ni aucun 
autre animal, or any aUter animal, j'irai paître, PU gnak 
prés, meadows. broiAerai, PU brouse, plutôt que, nttcf 
than. m* attirer ydraw upon mysdf. haine univer^e, «ut- 
versai hatred. <mant, saying, motHy I0^rt2ik vit, '«iN»i'|MfV 
tkrough, trou, gop. haie, hedgt^^JÊmpfélgtâey eompamfm ae 
régaloient, were rtgaRng ihenudœs. gigot, kg of m uik n » 



s'écria, cried out voilà, behM, gardiens, gûardi 
peau, flock. eux-mêmÀ, iàÊm/dveg* ne se font pas*i 
pule, donH scrupk. se repaître de, feed uptm. bruit, noue. 
ces hommes n'auroient-^ls pas fait, vmUd iheêe vun Hei 
hâve made, si, ^ m'avoient attrapé, had catched me. à un 
tel banf^uet, at such tkbanquet. 

Hommes^ men. condamnent, condemru quelquefois, 
sometimes, pratiquent, jMiscftre. scrupule scruple. 

Fable Xh» Corneille, Grow. Corbeau, Ravtn, 
A voit trouvé, hadfound* huître, oyslcf. e^*a«^|^tryBd« 
ouvrir, open. bec, ôeaik.pein^palii8.\t\\\tv\^^>»«elw«,\«ftiBK 
^^e adoui, cousine, cousin. voudro\s o«vy\y^ watd to oi^eu;^ 
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chose, Tmiment: je sais un bon moyen pour 
i grâce, dites-le moi. — De tout mon cœur ; 
i proie, élevez-vous dans l'air, et laissez-la 
',e rocher, que vous voyez ici près. lia sotte 
[vit l'avis du Corbeau, qui se saisit de l'huitre, 

i souvent beaucoup de part dans les avis que 
il ne faudroit jamais en demander à des gens 

; intéressés. ^ 

FABLE XL. 

La Dinde et la Ftmrmi, 

de se promenoit avec ses petits dans ^p bms : 
lassoieiit les petits grains qu^ls trouvqient 
emin. Comme ils avançoient, ils rencoptrè- 
)urmillière. Approchez, mes enfans, dît la 
:i un trésor. Ne craignez pas, maagez^KSS 



peu de chosii^ a ttyièw vraiment, truhfé^mSf 
loyen, good mearis. de grâce, prcâf^ dites, teU, 
sur, heart. fArenez, feike. proie, j»*ey. élevez- 
ir, jaùr. laissez, léL tomber^* fSU. rocher, rock. 
ici jfn^ ^itoffo** Botte, «u%. suivit, folUtwed. 

saisit de, seuêd. goba, 'dapped vp. 
tlfishness. a souvent beaucoup' de part, is of- 
icerned, l'on flonae, Item giie. il ne faudroit 
inder, we skould nevet ofik, gens artificieux et 
<,rtful and selJUk p^çf9L 

,E XLI. Dinde, !n«ri%k Fourmi» ^n/. 

Bnoît, WJÎked. petitSi lUUe ones. bois, wood» 
:, ccmded. grains, gram. ^ouvoveut» (Wud. 
y. commCf as, , avançoteat, adva'ViûA* "c^w- 
me/. rouriMlIiél^, ont-WUock, jcç^w^ifei 
enfaasy ckUdren. iroiû, ^^^ V" ^"^ 
ne craignez pas, /car not, 'CûafiSif'''''» ^ 
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petits insectes, sans cérémonie : une Fourmi est im mor- 
reau friand pour un Dindonneau. — Que noua Berionslieii- 
I eux, si nous pouvions échapper au couteaa du eoiâiaiBf ! 
Kn vérité, l'homme est très cruel et très injuste dé imnib 
c{étruire pour satisfaire sa friandise. Une Foànin inn 
grîmpoit sur un arbre, entendit le discours de la Diaoè, I 
et lui dit : Avant de remarquer les péchés d'un autre, oc- 
aminez votre propre conscience ^ vous ne devriez pas 
pour un seul déjeûner, détruire toute une race deFourmiSr 
Nous voyons les fautes d'autrui, et nous sommes 
* aveugles sur les nôtres. 

FABLE XLH. 
Le Ckatf la BeletUy et le Lapitu 

T TN jeune Lapin sortit un jour de son trou ; une Bdette 
^ s'y fourra aussitôt. Le Lapin, à son retour, fut très 

surpris de trouver un étranger dans sa maîâbn. Holàf 

■♦ 

insectes, insects. cérémonie, ceremony. morceau friand, 
» dainiy hit dindonneau, young turkey, que nous serions 
heureux, hmo kappy we Aoulabe. si, if^ pouvions^ eoM* 
échapper, éseape. couteau, knife. cuisinier, cooft. en 
vérité, indeed, rhomme, man. très cruel, very cmd, dé- 
truire, destroy, satisfaire, satiafy* friandise, dmnHnest^ 
^rimpoit, climbed. arbre, tree, entendit, heard, diacours, 
discourse, avant que de remarquer, h^ore you remùHL 
péchés, sins» autre, other, examinez, examine, conseieiice» 
conscience, ne devriez pas, ahùuM not seul déjeûner, tm* 
gîe breakfast, détruire, destroy. toute luie race, a uhole 
race. 

Voyons, see, fautes, faidtsk autrui, ofhers, sommes, are* 
nvcugles, Uind, sur les nôtres, to our oum. 

Fable XLII. Chat, Cat. Belette, Weasel Lapin, Raihit. 

Jeune, ^oung, sortit un Jour, ineiil one docij o«f. 
trou, Aolc, s*y fourra aussitôt, cr«pt into U \mmed\fldU3b|,V, 
a/, retour, relunu très surpris, muck aurprlsed. tcww«, 



itv#s: 




h BeMls;^M Ules-TOUB id? Ce n'ut pas Totce 
joctea dfi nMm.tn)n. DeTOtre,tnml sâretneot, 
h.mitpW,ymm'B?y poisa pu ; jesoU chez moi. 
^'jjit H.Ii^iiiii..^^iabeuie4>up,minniter, rappor- 
.WW i Prin>BintMB«l = Cétoit im Chat, arbitre de 
MHfftwidtytf Mrftôtentdaiw fe ToJMiwge. LaBe- 
■BMoy -4. nenfibBi pour arintre. Ib partent, et 
•..4m|Bt l^mgt. AfptoAe^, me* en&ai, kùr' 
b-Jt talt.titmi. .Ùt wfipnàiitat taat m difierde 
, r. Urimn^nand, jetant ka grifles en ninte^mps 
■ dem eMéa, ndt lu plaideun d^WGord en les croquant 
Piastl^iitn. ' ' - 

On M raille voincat par des prooeg ; il nwt mieux 

FABLE SLUL 

LtBmard a U ÇhaL * '■ 

et on C^t, l'un et l'autre philosoplies, 
— t. i.i_. j^ ârant «q chemin 



pbode. : 



£utes-vou3 ici, tekaCs 'yovr biaijittt hère, demeure, 
4e. sortez, gel out. sdremeiit, sur4y. petit mignon, 
•iitSe darlàig. ivy peoses.^ as, don'l think of it, suis chi;z 
jmol, ani al nome, ch bien, teell. beaucoup disputer, muek 
"gtiputing. rapportouB-hous-en, lel fis refer tke matta: 

Onroeminnud, gnmaikin. c'Étoit, i( aas. arbitre, ai-biter, 
jUMrenda, disputes, airivoicnt. kappened. voisinage, neigh-' 
j^^aod. consentit, coiMtnJcil. accepter, accept. pqitent, 

S^ ont. arriTent, nmiie, devant, befm-e. ^uge, juUge. ap- 
.jproclieK, dram ntar. enfan^ ehÛdren. suis sourd, am tkaf. 

Be dëSer de rien, mîstrutm^ ani/ thing, jetant, casting. 

les ^Qêï, kt3 cimes, en mciae temps, at Oit samt Urne. 

des deuK cAiés, on bolK aides, mit ie^ (tlaideurs d'accord, 

neoncited the pU^ers. croquant, taling. 

On ae ruine souvent, pi»iile o/ten min themseka. 

procès, lato M,ils. il vaut mieux, il is bttttr- s'accommo- 
der, to agrée. 
^ Fable XLU\. Renard, Foi. C\wA, CfvV. 



^ ^uu c. /'autre philosophes, bolK pKilosotiVi:. ■««■"^ 
OSfQieat, irapeUed. ensemble, togelKer. îv^cRt, -maAs- •^ 



4'-' 
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pUiRÎPurs réflexions philosophiques. De toutes les vertus 
inorales, dit gravement maître Renard, la miséricorde est 
* assurément la plus grande. Qu'en dites-TOÙs, mon sage 
:imi? N'est-il pas vrai ? Sans doute, répliqua Minette, en 
clignotant les yeux ; rien ne convient mieux à une créa* 
ture qui a àù la sensibilité. Pendant que ces deux philo- 
sophes moralisoient ainsi, et se complimentoient mutuel* 
lement sur la sagesse et la solidité de leurs réflexions, Hs 
arrivèrent à un village, où il y avoit un Coq qui se camit 
sur up fumier. Âmeu la morale de maître Renard ; il 
court, saisit sa proie, et la mange. Dans le taiême mo- 
ment, une Souris bien dodue déconcerta la philosophie 
de Minette. 

Rien n'est plus commun aux hommes que d'avoir de 
bonnes notions de la vertu, et de faire le contraire quand 
l'occaâon s'en présente. 

- , 

min, way> plusieurs, severoL réflexions philosophiques, 
phuosophical refledions. vertus morales, mwal viriue». 
gravement, gravdy, maître Renard, master fox. misé- 
ricorde, merey. assurément, surely, plus grande, noUest. 

I dites, say, sage ami, sasçefnend, n'est-il pas vrai, iê U 
Tiût true, sans doute, undoubtedly» Minette, puss. cligno- 
tant les yieux, twinfding tvith hia eyes. rien ne consent 
mieux, nothing is more becoming. sensibilité, sensUnlUy, 
pendant que, whUst. deux philosophes, ttoo phUosophers. 
moralisoient ainsi, were thus moralizing, se compumen- 

i toient mutuellement mviuaUy complimenting each oihtf. 
sagesse, tdsdom. solidité, solidity. arrivèrent, arrivedm 

I à, aL village, vUlage. où il y avoit, where Viere toas. coq, 
CQck. se carroit, strutHng. fumier, dunghtU. adieu, adt^, 

. morale, mural, court, runs. saisit, setzea. proie, prey, 

\ ma,nçe, eats. dans, at. même moment, same moment. 

i Souris bien dodue, very plump Téwuse. déconcerta, pt«t ^ 

i Rien n'est plus commun, nmOiing is more comtnfin. 

aux hommes que d'avoir,/or mjtn, tfiau to hmt. de bonnes 
notions, gvod notions, vertu, vti<tue. fake, do. f»>Ti\xt^x^^ 
^^rary. qm/êds uhen. roccaslon* occasion. ^^wv^tt^tiXfc^ 
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FABLE XLIV. 

Le Singe et le MuUL -^ 

N Mulet fier et orgudlleux se promenoit çà et là dans 
les champs. II. regardoit les autres aDimaux avec 
>ris, parloit sans cesse de sa mère la jument, et van- 
par tout la noblesse de sa naissance et de ses aiicêtres. 
n père, disoit-il, étoit Un noble coursier ; et je puis, 
i vanité, me glorifier d'être sorti d'une des plus^ ahci- 
es familles^ féconde en guerriers, en philosopheSy et 
égialateurs. Il n'eut pas plutôt djt ces paroles, que 
père, âne infirme et suranné, qui étoit ptée de lui, 
imença à braire ; ce qui lui fit rabaisser le caquet, en 
renouvelant le souvenir de son origine et de son ex- 
:tion. Là-dessus un Singe, animal rusé, qui étoit là 
hasfard, lui dit en le sifflant : Imbécille que tu es, sou- 
ts-toi de ton père ; tu n'es que le fils d'un âne. 

F^BLE XLIV. Singe, ^pe. Mulet, Mule. 

1er et orgueilleux, proud and haughhf. se prome- 
^ vxdked. çà et là, Up ànd down, champs, âelds. re- 
loit, lookeaupon» autres animaux, other animais, mé- 
, contempt, parloit, ^oke. cesse, ceçiHng, mère, mother, 
lent, mare, vantoit, boasted. partout, every wkete. 
lesse, nobUity. naissance, birlh. ancêtres, ancestors, 
e, faiher, noble coursier, noble courser, puis, can, 
ité, vanity, me glorifier d'être issu, 6e proud of being 
\tndéd, plus anciennes familles, m^st ancient jamUies, 
mde, fertile, guerriers, warriors, philosophes, philo- 
ïers, législateurs, legialators. n'eut pas plutôt dit, had 
sooner spoken. paroles, tiM»?Y^. que, f^n. âne infirme 
luranné, infirm and antiquated ass. près, near, com- 
iça, began, braire, ta hray, ce qui lui rabaissa le caquet, 
ch ^ave a eheck to hispridei lui renouvelant le souve- 
minding htm. origine, origin, ex,lTaç.1àbti^ wAxoftVKfttv.» 
J38US, tahtreupon, rusé, cunning. \^ Uyeare, Xiasax^ 
?ft sîmant, htssinff ai. imbéciWe qvwX» e^^-^ou J^' 
ms'toi de, rtmerS^. n'es que- are but* «Ns^-» »*^ * 
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Parmi les personnes qui se vantent d'une, noble (far- 
traction, dans les pays étrangers, il y en a dans le cas ifo 
Muletjat à qui on pourroit appliquer le sarcasme da Sin^ 

FABLE XLV. 

La Mouche et le Tanreaiu 

UNE Mouche s'étoit placée sur la corne d'un Taureau: 
elle avoit peur de nncommoder par son poids. Je 
vous demande pardon, dit- elle, de la liberté que j^ai prise ; 
mais si je presse trop fort sur votre tête, je m'envolersà ; 
vous n'avez qu'à commander. Qui me parle là? deman- 
da messire Taureau, d'une voix brutale. — C'est moi« — 
3ui? Me voick Oh ! madame la Mouche, est-ce vous? 
e vous mettez pas en peine, je vous prie ; vous n'êtes 
pas si pesante que vous vous l'imaginez. Je ne me suis 
pas aperçu, quand vous vous êtes posée sur ma tète, et je 
ne m'apercevrai certainement pasi. quand vous JÉgeres 
à propos de quitter votre place. 

■ >- ■»' 

Parmi, among, personnes, persans, se vantent, hrag. 
pays étrangers, /orcigTi countnes, il y en a, there earesome, 
. cas, case, pn pourroit, orie could. appliquer, appli/. sar- 
casme, sarca^ïïi. 

ij Fable XLV. Mouche, Fly. Tam>eau, BuU. 

i S'étoit placée, had placed hersdf, corne, hom. avoit 

\ peur, wa>s afraid, incommoder, to ineommodaJte» poids, 

toeight vous demande pardon de, aàk your pardon for, 
:- liberté, liberty. ai prise, hâve taken, si, if. presse trop, 

press to hara. tête, head. je m'envolerai, PUJly avDOM, 
\ n'avez qu'à commander, need IvJt command. parle la, 
} speaks there, messire, master. de, toith. voix brutale, bru-^ 
j taî voice. me voici, hère I am. madame, mistress. est-ce, 

is ît, ne vous mettez pas en peine, donH he uneasy. prie, 

ibeseech. /y'étespas, are not si pesante, so heavy. vous ima- 
ginez, Ihmk. ne me suis pas apeiçu, did uot percetœ. 
quaadf u^Âen, vous êtes posée, sot dôum. n^ ttC*<b»«t^wi- 
f^î certaJnement pas, shaLl certainlîi not -perctw», y^p«» 
^propos, i/nnkjit. quitter, to quil. ç\«Lce, pUw*^» 
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*B eit très commun de trouver des petits-esprits, qui 
■fnMKinent être des gens de^onséquence : ils ODt la sotte 
viànte de vouloir paroitre plus qu'ils ne sont ; mais ils 
deviennent souvent la risée de ceux qui connoissent leur 
mérite et leurs qualités. 

FâBLE XLVL 

L^^ne et le Chien, 

TJN Ane, accompagné d'un Clûen, portpit du pain au 
^^ marché, dans un panier : le Maitre les suivoit : pas* 
sant dans un pré, le dernier s'endormit, et le baudet com- 
mença à brouter. Âmi, dit le Chien, je n'ai pas dîné au- 
jourd'hui, et l'herbe n'est pas ma noumture : baisse-toi un 
peu ; je prendrai un petit pain dans ton panier. L'Ane ne 
nt point de réponse ; j'en suis surpris, il est pourtant 
bonne créature. Mirant recommence ; Grison, 8ansper-« 
dre m coup de dent,^fidt encore la sourde oreille. Enfin 
'^ 

Très commun, wy comnum. trouver» I0 And, petits- 
esprits, If^ triVs. s'imaginent, /aney (hmuehes^ gens de 
conséquence, people o^ importance, ont, ïuwe. sotte v^ité, 
fodith vanity: vouloir paroitre, to he vnlling to appear, 
plus que, more than, sont, are. deviennent souvent, ojïen 
oeeome. risée, laughin^ stodc. connoissent, know. mérite, 
merii. qualités, qualUies. 

Fable XL VI. Ane, JÊss. Chien, Dog. 

Accompagné, aecompanied. de, 6v. portoit, carried. 
pain, hread. marché, market. panier, basket, maitre, mas- 
Ur. suivoit, foUowed. passant, o(»5m^. pré, meadow, der- 
nier, laUer. s'endorrait,/€/2 aMeep. baudet, asa. commen- 
ça, hogan. brouter, Irmute. SLxnijjriend. n'ai pas diné, hâve 
noi dinêd. aujourd'hui, to-day. herbe, grass» n'est pas, 
if noI. nourriture,/oo(/. baisse-toi, sloop, un peu, a liHle,]Q. 
prendrai, VU take. petit pain, small loaf. ne fit pas de ré- 
ponse, madt no answer. en suis surpris, am surprised at it, | 
pouitantf hmoever. bonne créature, good créature. '^VvtsxsXhi 
^Âfuler, recommence^ begins ogain. ÔvX'aotv, Cirv.T:rliA. 
Maas perdre, tmthout losing. coup de deul, Wl- ^^n^- c^^^^"* 
/a BouTÛe oreiile, ù again deaf oj one car. wXvcv, aUa 
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pressé par les iteportunités du Chien, Si loi ditA^fl^tp { 
conseille d'attendre: notre maître ne tskripm pas à rirai- 
1er, et il ne manquera {mis de fe donner ton fUner. tm 
ces entrefaites, un Loup affamé sort d'un Vois vmsiik 
Cher ami, défends-moi, dit Grison ! Cainaradis, répliquer 
Mîrauty je te conseille d'attendre que notre maître soit 
réveillé, il ne tardera pas. Là dessus le Chien s'enfuît^ 
et le Loup étrangla le Baudet 

n ^nt s'aider les uns lé» 'autres. Celui qui fefuse de • 
rendre service «quand il le peut, s'expoise à être refuaë, 
qtiand il se trouve Itu-même dans le besoin. 

FâBLE xlvil 

Le Lofup ei la Cigogne. 

UN Loup très afamé, et qui plus est, très glouton, 
. avoit aValé4urop goulûment «m quartier d'agneau : 
un petit o» pointu étoit resté dans sa gorge ; par n^dheor. 

pressé, pressed, importunités, importvmties, te conseille, 
advîse you, attendre, to wait. notre maître ne tardera pas 
à s'éveiller, it will not be long btfore our master atookes. ne 
manquera pas, tuill not fau, te donner, give yoû, dOner» 
dinner. sur'Ces entrefaites, during thèse transactions, loup 
oSamé^famished Vfolf, sort, cames out. bois voisin, neigi' 
houring wood, cher ami, dear friend. défends, défend* 
camarade, comrade. que, tiU, soit réveillé, is awqked. ne 
tardera pas» cannot be long, là dessus, whereupon. s'enfuiti 
â. took to his heels. étrangla, strangled. 
]. U faut s'aider les uns les autres, toe must kdp ont 
'1^ . unolher» refuse, refuses, rendre service, to* do a Javar» 
quand, lohen. il le peut, Uis xnhis voioer. s'expose, expo- 
Be» kirnself. être, to be, se trouve lui-mêmc,/7Û^ kimsdfm 
besoin, need. 

Fable XLVII. Loup, ÏFolf. Cigogne, Storiu * 

y-'i Très afikmé, very hungry. qui plus est, whai à 
/ jmaw, ghaton, gnedy, a voit avaVè, Kad suKiUouecC up. 
^ ^hBjp goulumentf too greedily* ï^\M*t)\fcT, qy«n\«r». 
agneau, iamb. petit os pointu, Uttle sKorp Vm, ^XM. 
^'^etsâ^ ^iuck^ aa gorge, his ihroai. pat maïhi»M»«Bhoirt^^ 
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au long coa, passe par hasard, près de la place où maître 
Iioùps^âsitoitetse tourmentoit:' Qu'avez tous, lui deman- 
da-t-elle? Vous mo'^paroisâez embarrassé :puis-je voua 
être utile ? Le Loup lui fit signe qu^l avoit quelque chose 
dans le gosier qui le génogiL; Dame Gigogne se met 
aussitôt a Pouvlrage, et retire ros avec son bec. Mon sa- 
laire, dit-elle. Votre salaire! répliqua le Loup, vous ba^ 
aines ; n'est-ce pas beaucoup de vous avoir laissé tirer 
votre tète de mon gosier ? Allez, vous êtes une ingrate : 
fe vous le pardonne pour cette fois : mais ne paroisses 
jamais devant moi. 

Voilà la reconnoîssance qu'un homme généreux peut 
attendre d'un ingrat: non seulement il oublie les bien- 
fiûts : mais il insulte souvent son bienfaiteur. 



ne pouvoit pas crier, could not cry, au secours, for help. 
s'agite, agitâtes himsdf. ouvre la gueule,, o/iert^ his moutîu 
haïsse la tête, stoops his head down, essaye, tries, tirer, to 
draw wA, patte, paw. pnine inutile, usdtss trouble, n'en 
pût pas venir à oout, could not bting it about, au long 
cou, trith a Umg neck. p^ssL,passed, par hasard, by chance, 
près de, near. place, place, où, toluere, maître, master. se 
tourmentoit, tormented himaelf. qu'avez-vous, whcU ails 
tfou. paroissez être embarassé, seem to be puzzled. puis-je 
TOUS être utile, ean I be uaeful to you, fît signe, beckonéd. 
avoit, had. quelque chose, somethins:, gênoit, troubled, se 
met aussitôt à l'ouvrage, goea immeaiately to work, retire, 
àràw» out. bec, beak. salaire, rexoard, badinez, jest n'est- 
ce pas, 18 U not, beaucoup, mu^h. avoir laissé, to hâve lei. 
all^ go, êtes, are, ingrate, ungratefid créature, pardon- 
ne, forgivé, cette fois, this time. ne paroissez jamais, ne« 
ver ajmear, devant, béfore. 
I Voilà, th%8 is, reconnoîssance, groitîtude. Vvqtom». ^- 

I . aèreux; ^ener&ua man, peut attendre, cufa ciyed. vwçt'aX. 
*• gUrr^'ftfi^ «»*• ^on seulement» not fmt^. ouYïXv^, Jwfe'* 
^ JS^^^ J^'*^^^ ^^^^^ souvent, oftett iwtu\lB*>»K» 
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FABLE XLVIII. 

lât Rat et It Chameau. • ^m 

- ^■ 
TTN des plus gros Chameaux d'Arabie, inarchant à folk' 
^ teuts, passa par un %nllage. Un Rat, sortant dfaaè ' 
grange, regarda avec surprise un grand nombre.de Bpjg 
tateurs qui admiroîent le Chameau* Ces gêna là>80iit 
fous, dit Konge-maille ; que peuvent-ils trouver d'extraor- 
4[^înaire dans cet animal ? Il a le cou trop long, la tête trop 
petite, les oreilles trop courtes, et une espèce de bosse 
sur le dos : je rougis de la bêtise de ces nigauds. Sans 
vanité, je puis me vanter d'avoir le corps mieux proporti- 
onné. N'ai-je pas la peau pljus unie ? Mes yeux, mes 
oreilles et ma tête repondent exactement à la gros- 
seur de mon^corpe; en un mot,, je suis une merveilk de 
la nature: cependant maigrie toutes mes. perfections» les 

— — ^ .( 

Fable XLVIII. Rat, Rat. Chameau, CameL 

* ■ I ■ ■ 

Un des plus gros, one of the biggest. Arabie». AqbUk 

marchant, going, à pas lents^ domy, passa, pofiued^ pa^ 

through. villagp, rîZ/ag'e. sortant, coming out grange» 60x9}. 

regarda, 2ooA:e(£. surprise, surprise, grand nombre, ^freitf 

nun\ber. spectateurs, spedators. admiroient, admind. 

gens-là, peopZe. sont fous, arefools. Ronge-maille, ^^Ngrutre 

JS/ïhble, peuvent, can. trouver, Jind, d'extraordinairei «r- 

iraordinary. animal, animal, il a le cou trop long, kU necft 

is too l(n^ la tète trop petite, his bead too ama£ les weSi- 

les trop -conirtes, kis ears a^ tià^kort. une tispèce de 

bosse, a kind ofbunch, le d6sj l^is Ipiri. rougis, .ft/ti«&. de, 

nt. bêtise, stupidity. nigauds, simpUtons. vanité, vanifj/* 

puis me vanter, can boast. à*hv oïr^ of having. le corps 

mieux Jiroportiontié, a beiter proporttonate wdy. n'ai-je 

/>3s^ A/M Jn^. \vL peau plus unie, a smo&ther skm. yeux, 

<?<««. orcîHcs, eiars. tête, Acorf. r4\>onôfâQt «x»!^\.«i£MXit 4» 

^^c^y erj^ree ttntiu grosseur, bîgness. fiw^^, boà'3« ^*^ 

^^f* suis, am. merveille, warwèl. na-Vote^tMAuTê.^^^sà- 
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mmes (iU sont souvent injustes, j'en conviens,) ne cher- 
Bot qu'à me détruire, et tous ceux de mon espèce. — Il 
auroit cUt davantage ; mais un Chat lui fit voir, en 
Hns d'une minute, qu'un Rat n'est pas un Chameau. 
Dhactm devroit se connoitre : cependant il y a dans 
noiide un grand nombre de fanfarons, qui se préfèrent 
Lpensonnes qui sont au-dessus d'eux par leur naissmce, 
* leur rang, ou par leur esprit. 

FABLE XLIX. ^ 

. ^% 

Le lÀon ei le Lionceau^ 

FN lionceau, avide d'app]audi88emen9,évitoit||ie^^ 
pagnie des Lions, et recherchoit celle dei Wla vùl- 
res et içnobles. Il passoit tout son temps ^ec des àiies ; 
>ré8idoit à leurs assemblées; il copioit leurs airs et 
rs manières : en un mot, il étoit âne en tout, hormis 
oreilles. Enflé de vanité, il se rend dans la retraite 

m m^ ■■■■!■ ■ ■ ■■ ' ' ' . ' ■ ■ ■ I ■ 

)ion8, hommes, men. sont, are, souvent, often. injustes, 
fUsL en conviens, agrée to it. ne cherchent qu'à dé- 
ire, only seek io destroy. espèce, specks. en auroit dit 
pantage, wauld hâve acnd more, chat. eaL fit voir, akew" 
moins de, less than, n'est pas, is not, 
Chacun, everii wit, devroit se connoitre, should knoio 
isdf, il y a, mère are, monde, world. un grand nombre 
fimfarons, many swaggera. se préfèrent prefer thern^ 
969. personnes, persona, au dessus de, ahove. naissance, 
th. rajqgi rank. ou, or. esprit, wit, 

s 

Fable XLIX. !Lion, JCùm. Lionceau, Whtlp, 

Avide,^nc?. applaudisscmens, appiauie, évitoit, ahun- 
l. compagnie, company, rocherchoit, atn^ht, celle, 
i» bêtes vulgaires et ignobles, vulgarandigiwbilebeaata, 
isoit^ svefU, temps, itme, ânes, osses. i^T^^\^^t^ IH*^* 
; à, ta. asscinbléea, asaemhlits* copvÀl, cofju-î. "«sw» 

manières, manners. hormis, cxcept. ox«C\«An «•'*''^. 

fMeef. de vanitéy vnth vaniiy^ cYvccOn.^^ ^«^^ 
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de son père^ pour y étaler ses rares qualités e ne 'pM* 
voit pas manquer d'en avoir de ridicules. Il brait; lelidÉ 
tressaillit Sot, lui dit-il, ce bruit désagréable meilMM 
quelle compagnie tu as fréquentée. Les sots découWHi 
toujours leur stupidité. Pourquoi êtes-vous si tèféwf 
demanda le Lionceau. Notre sénat m'a toiijoun- admÉpék 
Que ton orgueil est mal fondé ! répondit le père ; ladht 
que les lions méprisent ce que les ânes admirent. . - % 
Un Sot trouve toujours un autre Sot tfn l'admire: et 
^'est pas le suffrage de telles gens qu'il faut briguer; 
c'est celui des gens d'esprit, de mérite, et de goût 

FABLE L. 

JL' Elnfant et le PapiUon. 

T TN Enfant, se promenant dans un iardin, aperçut un 

^ Papillon. Frappé de la beauté et de la variété de ses 

couleurs^l le poursuivit de fleur en fleur avec une peineinfiir 

tigable ; (elle lui semblait légère, l'insecte volantfétoitbemis) 

I I _■! _ _ . I ._. .. BU ■ ■ -|^--B -f^WIM—— ^ 

retraite, retreat. père, sire, pour étaler, to ditpkf^ 
qualités rares, rare qiûdiHeà, ne pouvoit pas manqûaTi 
cotUd not fail, d'en avoir de ridicules, to kave ridiemmt» 
ones. brait, brays. tressaillit, starts. sot, pupfy» bnnt 
désagréable, dUcigreeahle noise, montre, showa. quelki 
wkat, as, hast» fréquentée, kept fats, eoxconUa. aeooo- 
vrent toujourfi always heiray. stupidité, stupidUy. pour- 
quoi, why, êtes, are, si sévère, so aevere, sénat, senaie» 
admiré, admired, que, kow. orgueil, pride, est, is. mal- 
fondé, iU-groundea. sache, know. méprisent^ demie* 
admirent, admire. 

Sot, fool, trouve toujours, altoays find. admire, oi^ 
mires, suffrage, approbation, telles gens, awîk people» M 
faut, one should, briguer, court, esprit, urit, ménte^ merit, 
goût, ta^te. 

Fable L. Enfant, Boy, Papillon, Butterfly. 

Se promenant, walking, jardin, ^arden, aperçue, 
Pé'rcetved. frappé de, struSi tcotK. «ram\)^., «oaTlcfc^. comt 
/eurs, co/of^s. poursuivît, purau/^, Aeux, pMttr, «v» Ui, 
«we peine infatigable^ indefati^Me paiti8,ji[>axoVaaw\.>fe^ 



PERRIN'S FABLES. 51 

lOft.quelquefois de le surprendre parmi les feuilles 
rose, 0U sur un œillet, et de le couvrir avec son 
au : un moment après il espéroit l'attraper sur une 
he de myrte, ou le saisir sdr un lit de violettes : mais 
et efforts furent inutiles ; l'inconstant Papillon, en 
sont continuellement dedeur en fleur, éludoit toutes 
annuités. Enfin l'observant à moitié enseveli dans 
ulipe, il s'élança sur la fleur^ et l'arrachant avec 
ce, il écrasa le Papillon. Adieu le plaisir dont il 
: flatté : il eut beaucoup de regret d'avoir tué l'in- 

Plaisir n'est qu'un papillon peint : il peut amuser 
a poursuite ; mais si on l'embrasse avec trop d'ar- 
il périt dans la jouissance. 

FABLE LI. 

Le Héron. 
héron, oiseau qui a le bec très long et les jambes 
rès hautes, côtoyoit une rivière: il y vit quantité 

. tàchoit quelquefois, aometimes endeavtmred. sur- 
re, surprise, parmi, amoni^ feuilles, ktweê, rose, 
eiUet, pink. couvrir, cover. chapeau, hat momient 

moment afler. espéroit, hoped, attraper, caick. 
lie, hranck. myrte, myrUe, saisir, seize, fit bsd, vî- 
s, violets, efforts, efforts^ inutiles, usdess» inconstant, 

voltigeant, stuttering. éludoit^ dudmL poursuites, 
rts. ehfin, ai length. observant; aUerving. à moitié 
sli, half huried, tulipe, tidip, s'élança, ruàksd, ar- 
it, swUching, violence, vioUnee. écrasa, cruÉlud to 
. SidïeUtfaTweU. plaisir, pleenure, dont, wiih iokieh, 
; flatté, kad Ûattered himself, eut beaucoup de re- 
çu» m«# ^neved. d'avoir tué,y«»r haint^ tàUed. 
st que, ts but. papillon peint, painted hutUrfiy. 
may. amuser, amuse, poursuite, pursuiti si on l'em- 
!, if'embraced. trop d'ardeur, toamùdi çirdùwr, périt, 
ts, jouissance, enjoymenl, 

FablkLL Héron, Héron. 
au, a Inrd. le bmç très long, a «eni y»^ ^*«^ 
bas très hautes, wsry higK l^s. oîAo^Q^ ^^ 
ir- nrJiére, river, vit, ««to. «IwïiAaw», wwînw»» 
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âe Gantes et de brot^eta, (le Héron est un granâ nuBfjnir 
de poisson,) il aurmt ÛBement pu les attraper ; mui il 
n'avait pas faim : la raison étoit très bonne. Quctouat 
moniens a/prts l'appëtjt vint : il retourne au bord de Au 
pour trouver de quoi manger: mais les carpes «t ka 
brochets n'y Étuient plua ; c'était une Erande perte poiff 
lui. Il vit des tanches ; ce mets ne Tu; plats<nt pa^ B 
avoit besoin de quelque chose plus solide. Moi, mBBgv 
des tanches! dit-il: pour ttuj me prend-on? £nttn il 
trouve des gouJoiA. — Des goujons 1 A-t-on jamais m m 
Héron manger du fretin ? Quoi ! ouvrirai-je le bec pour 
si peu 1 La faim le «urprit, et dans l'estrémo beamn, ne 
trouvant rien autre chose, il fut bien-aise de rencanticr 
Itb limaçon. 
Ne soyons pas si difficiles, et ne dédaignonn rien. 
'' Souvent en voulant trop gagner, en court risque de tout 
£rdre. ^ 

VJf^^^vpf. i)flWk«, piket. grand mangeur, mtf 
eotM^lMason, JEth. npôit aisément pu, andd untyjMb 
Bttrwef, catwt^ n'anùt pas faim, waa fut hrnigry. la lû- 
son ëtidt Tort bonne, tAïi imu a very good rtaton. apri^ 
' afttr. quelques momens, tome mgmenlt, appétit, iliiinhli 
vmt, foma. retourne, rftuTM. bord de l'eau, naUraUi. 
pour traMfer, to find. de ajM>, sojnelhing. man^, fe tôt 
n'y éhnent plua, vaum^mS langer there. c'étoit, il.ttn. 
grande perùjjMiriaM. tanches, Itnekes. mets, aUM. 
ne p\a.\atai4m^ «ot-ftease, il avoit Jwoin, ht wmttd. 
quâUpM dtatfi^jfinetkmg- de plus Bolide, nuire tttU. 
uaiwer. «ni. popr qui ran prend-on, lukont dotbtj/takt 
mefir. trouve, findâ. gotxjimifgudgtons. a-t on jaidais vu, 
dia ever any body ttt^ MûnfamtM fish. quoi, MJM- '>"- 
vrirai-je, aki^Iopen. m peu, suchatHJle. fiwÉ,J 
surprit, oKTtook. eitrémc besoin, extrême want. i 
vant rien autre chose, nolfinding any thing tlat. t 
OTTO glod. rencontrer, mai urith. limaçon, sm * 
JVe aoyons pas, Ui «a not 6e. si difficileV.— 
J^iatA ae dédaignoM rivn, iet h» tmA diadain* 
aoaveat, ^en. voulant, 6eiiie lafting. ç,awi«' 
^ muek. pn court ilgMljiB I Ute rtsk. 
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FABLE LU. 

1m Laitière et le Pot au Lait. 

TNE Laitière, ayant un Pot au lait sur la tête, alloit 
^ gaiement au Marché : elle comptoit en elle-même 
prix de son lait. Huit pintes à trois sous la pinte, font 
igt-quatre sous, le compte est juste. Vingt-quatre 
[<& sont plus qu'il ne me faut pour acheter une 
ule. La poule fera des œufs : ces œufs deviendront 
ulets ; il me sera facile de les élever dans la petite cour 
notre; maison, et je défie le Renard, tout rusé qu'il est, 
m approcher. En. vendant mes poulets, j'aurai «ssez 
ur âcneter une robe neuve — rouge — que je considère— 
i, le rouge me convient le. mieux. Je ne manquerai 
9 d'amans ; mais je les refuserai peut-être tous, même 
ec dédain. Là dessus la Laitière fait de la tête ce qui se 
sse dans son imagination : voilà le Pot au lait à terre ! 
Lieu robe, amans, poule, œufs, et poulclâ. 

iBLE LU. Laitière, Milk- WbmoM, Pot an Lait, Milk-poi. 

Ayant, having, la tête, her head. alloit, toent. gaie- 
mt, merrily. marché, markei, comptoit, rtdco%ïed. en 
e-mème, within herself. prix, price, huit pintes, eight 
U». à trois sous la pinte, thne pence apinU foDt^fiMWf. 
igt-quatre sous; ttuentii four penee, compte, mtÊUnt. 
fte, ju8t. son^ plus quMl ne me faut, ors more tkan I 
nt acheter, buy, poule, ken. fera des mfaSi,tnUlayeggs. 
viendront poulets, trt2/ become chickms, me sera fecile. 
Si Jk easy forme, élever, hring up, petite cour. Utile yard. 
iîs«Of hfiuse, défie, defy, renard,^!:, tout rusé qu'il est, 
aunniàg as he is, en approcher, approcuih it. vendant, 
Ung. aurai, shall hâve, assez, enough, rnbe neuve, nao 
MK. rouge, red, que je considère, let me oimMer, oui, 
r. nie convient le mieux, suiis me besL ne manquerai pas 
tUflfitéami, amans, suitors. refuserai, sKoUrejuM.^t^nl- 
e^j^erhaps. mém^ even dcda\n, ditdavu. V^A«ss^>a'^ 
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Que) est l'homme qui ne fa^se des chà 
pagne? Lesnge aussi biru quelefou: tous 
aériens ne sont que l'eniblême du Put au ki 

FABLE LUI. 
Lt deux lézards. 

DEUX Lézards, animaux OTipiiri:», à qus 
ii)[it;ut; qiieui^, w promenoient à Jiur 
mur tupDiié au auteil : ils bk retirent ordina 
les haies el dans les Irous des murailles. Qi 
dition est mé|>rLsubl[- 1 dit l'un à son compD 
existons, il est vraJi mais c'est tout: le plus 
CcU dt commun avKC nous. Nous ne ténor 
dans la création. Nous rampons eomme de 
et nous sommes souvent exposés fi être friii 
par un enfant. Que ne suis-je ué Cerf, ou i 
aBÎmal, la gloirc^es forêts! Au mileu de c 

Quel est l'homme qui ae fasse, whit ? 
twiW. des cliàtefcuK on Espagne, aistles in 
wùt mon. aussi bien que, as icdl as. fou. J 
aérions, atry Imildinga. ne sont que, are 6 
einUem. 

Fable LUI. Deux Lézards, hno la 

AniiHauK ovipares, miparious animais, à 



soleil, «un. se retirent ordinairenie 
aies, htdgea. trous, kolca. muraille 
notre condition um méprisabip, hoic eonteif 
eonêOum. compagnon, rompanion. eitiston 
trVie. plus petit cirou, smalleat handioorm. et 
mun, «ffliffion. tenonsaucunrang.Aoirf non 
erra/ion. rampons, cricp. comme,* Hke. 
tOe ittgecis. Honimea souvient es^îéî, ar* ■ 
^ ^tre, to bt, foulés aux pieAa-tTod iwidi 
is je né t^, lîSywttts \- 

BU, W. IHç 
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injustes, tin Cerf qui étoit aux dbois, fut tué à fa vue de 
nos deux Lézards. Camarade, dit l'autre à celui qui 
s'étoit plaint, ne pensez vous pas qu'un Cerf, dans une pa- 
reille situation, cnangeroit volontiers sa condition avec la 
nôtre ? Ainsi, croyez moi, apprenez à être content de la 
▼ôtre, et à ne pas envier celle des autres. Il vaut mieux 
être Lézard vivant, que Cerf mort 

Une condition obscure et médiocre est souvent la plus 
sûre ; elle met les gens à l'abri des dangers aux;quels sont 
eztH>8és ceux d'un rang plus élevé. 

FABLE LIV. 

Le Singe et le Chat. 

MITIS et Fagotin, celui>ci singe, et l'autre chat, vi- 
▼oient ensemble en bons amis, dans une maison de 
Seigneur. Ils avoient été élevés ensemble dès leur plus 
tenore jeunesse *, mais le singe est toujours singe. Etant 



injustes^n^f murmurs, aux abois, ai bay, tué, kUled. 
k, in. vjB sight. camarade, comrade. celui, him. s'étoit 
plaint, Tma complained, ne pensez-vous pas, don*t you 
Ûdnk. pareille situation, like situation, changeroit volon- 
tiers, toautd toUlingly change, condition, condition, ainsi, 
90. croyez, bdieve. apprenez, team, content de, contented 
fjoUh. la vôtre, yours. a ne pas envier, not to envy. il vaut 
mieux, U is heit^. vivant, living. mort, dead. 

Condition obscure et médiocre, obscure and middling 
eondUion. souvent, often. plus sûre, softest, met les gens a 
l'abri, shdters peopk. dangers, dangers, auxquels, to 
iMdi. sont exposés, are exposed. plus élevé, more elevated. 

^^ Fable LIV. Singe, Ape. Chat, Cat. 

Mitu et Fa^tin, Puss and Pcg. ç,fe\\3CL-t\^ ^^ l«^w% 

f'ûutm, tke oiher, vivoient ensembXe, IwûtA lo^^WvKt. «ci 

fuàÊ^Kfce fiimds. maison, hotwc. aeiÇ,xi^\K>V>TA.^w^vKj 

été,èadbeen. ëievés, Imm^lX up. de?., frwn.^ y'''^\^^1 

jetmesae, most iender youth. touj^uxa, aUoa'îi»-fe^aBLV^ 
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au coin du feu, ils virent rôtir des marrons. Fagotin en 
auroit fait volontiers un repas : mais il ne savoit com- 
ment s'y prendre. Pendant que la servante étoit ab- 
sente, il dit à Mitis : Frère, je n'ignore pas tes talens ; 
tu sais une infinité de petits tours: il faut que tu fasies 
aujourd'hui un coup de maître. De tout mon cœur, cfit 
le Chat; que faut-il faire ? Seulement tirer les marroni 
4u feu, répondit le Singe. Là-dessus Mitis écarte un 
peu les cen^b^s avec sa patte, et puis la retire ; ensuite 
il recommence ; tire un marron du feu, puis deux, psB 
trois, et Fagotin les croque. Sur ces entrefaites, la ser- 
vante entre dans la cuisine, attrape Mitis sur le &it 
Maudit «natou, s'écrie- t-elle : c'est donc toi qui manges 
les marrons. £n disant cela elle l'assomme avec son 
balai. 

Les petits fripons sont ordinairement les dupes des 
grands, qui s'en servent comme le Singe se servit de la 
patte du Chat; 



nu coin, at ihe corner, feu, Jire, virent rôtir d^unarrons 
saw chesnuts roasting, auroit fait volontiers, j^pW hâve 
wUlingly made. reâns, repast, ne savoit, didiSt know, 
comment s'y prenare, kow to go to work, pendant Que, 
whilst, seiTante, maid. absente, absent, frère, brMer. 
n'ignore pas, am not ignorant of, talens, tcUev^s, sais, 
knoîDest infinité, infinité numher, petits tours, lUtle trichs. 
il faut que tu fasses, thou must do, seulement, only, tifer, 
take oui of, là- dessus, thereupon, écarte, removes, un peu, 
a little. cendres, cinders, patte, paxo, puis, then, retire, 
takes off. ensuite, afterwards. recommence, 6c^na ogvmi. 
deux, two. trois, tiiree, croque, cia/ivs off, sur ces entre- 
faites, in the mean while. t;ntre, tnters, cuisine, kiichm, 
attrape, catches, faii, facL maudit matou, cw^i caL 
donc toi, then thou. manges, eotrslérdîsant ceUHpi^n^ 
//êgs, /','issomme, knocks him doifti. balai, broom. 
Petit» fnpons, little roguts, ftont, are. wKx^wcmss^ 
^om?no??/t/, dupeSf dupes, grands, grcolOTie^ s. ^^^Ti%«w«^ 
'^^e use, commej as, se servît, mcide \we. 
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FABLE LV. 

ht Lynx et la Taupe, 
T TN lynx étoit couché au pied d'un arbre ; il aipuîsoit 
^ ses deuts et atlendoit sa proie : dans cet état, il épia 
une Taupe à moitié enscTelie sous un petit monceau de 
terre qu'elle avoit élevé. Hélas ! lui dit-il, que ic vous plains, 
HMD amie ! Pauvre créature ! quel usage faites vous de 
la vie ? Vous n'y voyez goutte. Sûrement Jupiter en a 
trèfl mal usé avec vous, de vous primer de la lumière : 
Tons faites bien de vous enterrer ; car vous êtes plus d'à 
moitié morte. Je vous remercie de votre bonté, répliqua 
Im Taupe ; je suis très contente de ce que Jupiter m'a ac- 
cordé. Je n'ai pas, il est vrai, vos yeux perçans ; mais 
j'ai l'ouïe extrêmement Ûae et délicate. — Ecoutez. — J'en- 
tends un bruit derrière moi, qui m'avertit de me garantir 
d'un danger qui vous menace : ayant dit cela, elle s'en- 
fonça en terre. Dans le même instant le javelot d'un 
chasseur perça le cœur du Lynx. 

Fable LV. Ljmx, l^fnx. Taupe, Mole, 
Couché, laying, au pied, at thejoot, arbre, frce. 
aîguisoitaJpAefted. dents, ieelL attendoit, tcaiUdfur. proiOp 
nrqj. éd^Êfonditùm, épia, espied, à moitié ensevelie, ha^ 
ountdé^Klt monceau, liitle keap, tprva, ground» avoit 
élevé, Mtd raiatd, hélas! odaa! que Je vous plains, how 
flNicà ifiJty you, mon amie, my friend, pauvre créature, 
poor crtaivrt, que faites- vous de la vie, tôhaVs lij'c io you, 
ne voyes goutte, dont aee at ail. sûrement, surdy. en a, 
usé tres mal avec vous, kas been very unkind to you. pri- 
ver, deyrive, lumière, light. faites l)ien, do totU. vous en- 
terrer, hury youraelf. car, for, êtes, are, plus d'à moitié 
morte, more Uian half dead. remercie, tkank. de, for. 
bonté, kindnesa, suis, am, très contente, much contented, 
de ce que, wiih whaU m'a accordé, has tdlotted me, n'ai 
pas, hMjenot, vai, true. yeux perçans, pierciiig cyes , ai 
rouïemHbêmement ftne et délicate, hâve an extremely 
fmt amfadieaie hearing, ^écoutez, kark ye. entends, hcar, 
hnàt, fmte. derrière, bdnind, avertit, ioàr>\?.. tcv^ ^vVÇ'axCC\\^ 
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On ne doit pas s'enorgueillir des facultés qu'on a^ m 
mépriser celles dès autres. 

FABLE LVI. 
hta deux Chevaux, 
T^EUX Chevaux se trouvèrent un jour par hasard près 
^^ d'un bois ; l'un étoit chargé d'un sac de farine, ^klI- 
tre d'une grande somme d'argent Le dernier, fier de 
son fardeau, marchoit tête levée : il remplissoit l'aîr de 
ses hennissemens. Misérable esclave de meunier^ aort 
du chemin, dît-il à l'autre: ne vois-tu pas que je porté 
un trésor? Un trésor! dit tranquillement le premier, je 
vous en fais mon compliment : je n'ai jamais eu cet boô» 
neur là, je vous assure ; la farine est ma charge ordlaure. 
Dans ce moment ils sont attaqués par une bande de volearii 
qui tombent sur le cheval chargé- d'argent, lui enlevait 
son trésor, et laissent passer l'autre et sa charge. Fl%ie^ 
dit le Cheval de meûmer, où est à présent votre trésor? 
Vous êtes plus pauvre que moi. Apprenez que les grand» 

On ne doit pas, we ought not s'enorgueillir, fo he 
proud, faciûtésf fctcuUiea. on a, we hâve, mé pdae r, 'du* 
fise. autres, oihers, IB- 

Fabl£ LVL Deux Chevaux, Two Hioràes» 

Se trouvèrent,y(mn(2 ^nemsdvts, jour, day.par hasard, 
hy chance, près, near. bois, wood, chargé de, toaded wiOu 
sac, sack, farine, /Zour. grande somme, greaJt 8um, argent, 
money, dernier, latter. fier, proud, fardeau, burthen, mar- 
choit, wcUked, tête levée, with a high head, remplissoit, 
^ed. air, air, de, toUh, hennissemens, neighinga. misera* 
ble esclave, misérable slave, meunier, nmler, sors, gd 
otU. chemin, way, ne vois-tu-pas, dosl (hou not see, porter 
earry, trésor, treàsure, tranquifli||ient, <fuidljf, premier, 
fûrmer, vous en fais mon compliment, tnskyou^^^ îf. 
n'ai jamais eu, never had, cet nonneur là, thai A^HlV as- 
sure, assure, charge ordinaire, ordinary itcrcfonlsOTRftta* 
qués, are aUacked. bande, gang, voleurs, n>Mef9. tom* 
hentfJîalL lui enlèvent, plunder him o^ laissent passer, 
lei pass, frère, brother, où, u)h«pe. ^ i|i^«ftXiV *««»• 
étes^ are, plus pauvre, |)Oorer« a^^^nvL^ "Vwwra, ^g^vMâ& 
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iS sont souvent dangereux pour ceux qui les possè- 

: si, comme 4noi, vous n'aviez porté que de la lariney 

auriez pu voyager en sûreté. 

objet ae notre orgueil est souvent la cause de nos 

eurs. 

FABLE LVIL. 

La GrenouiUe et Ut S^rîs, 

y eut un jour une grande dispute entre une Gre- 
uille et une Souris: chacune prétendoit être maîtresse 
marais. Commère, dit la Souris à la Grenouille, vous 
éderez la place, s'il vous plait, elle m'appartient de 
: je la possédois avant vous. Moi, vous céder la 
i ! sûrement vous n'y pensez pas : il y a plus de dix 
ne j'y demeure. Apprenez à vous connoitre, et soy- 
Dtente de vos trous. La Souris, offeipsée de la répli- 
le la Grenouille, comme un animal d'honneur et de 
ige, lui donna un cartel : il fut accepté. Les deux 

I 

S, greatposts. sont, are. souvent, ofttn. dangereux, 
leroiM^jpossèdent, possess» si, if, comme, Ukt. n'aviez 
\ qlMi^im ovdy carried, auriez pu voyager, might htwe 
lUd, sûreté, aafetu, 

Ûet,o2^*6d. orgueil, p^e. souvent, oflen. cause, cause* 
eurs, misfortunes. 

Pable LVII. Grenouille, Frog. Souris, Mouse. 

f eut, there toas, jour, day, grande, great. entre, 
len. chacune, eacA.prétendoit, pretendea. être, to be, 
resse, mistrms, marais, fen. commère, goêsip. cétle- 
shaU yidd, place, piace, s'il, if, plait, please, m'ap- 
ent, beUmgs to me, 4e droite by right, la possédois, 
in 




f pasi, apprenez, leam, vous connoitre, knoto vouT' 
soyez conteste, he conienied, de, wUh, trous^ lioUs* 
«ée ûCf offlmded at. réplique^ rcplij. wrajsûR.^ V3w.- 
B UD cartel, chàSenged. acccçVfci afit^jA^-d.- ^>s! 
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rivales, la colère et )a vengeance dans le cœur, parivent 
sur le champ de bataille, armées de joncs au liea>de lan- 
ces. Le combat alloît devenir cruel et sanglant; maUtip 
Mjllan qui planoit dans l'air,.vit les deux héroïnes,. ^ Aut 
la querella, en enlevant Tune et l'autre dans ses sçrrpi. • 

Voilà le fruit des disputqp parmi les gens foiUéii;. ils 
sont ordinairement les dupes de leurs querelles. 

FABLE LVin. 

l^ deux Truitea et le Goujon. 
T TN Pêcheur jeta dans une rivière sa ligne armée d'une 
^ mouche artificielle ; une jeune Truite de très-bon ap- 
pétit, alloit avalerl'appàt avec avidité : mais elle fut ar- 
rêtée très à propos par sa mère. Mon en&nt, dit-elle, 
toute émne, je tremble pour vous. De grâce, ne soyez 
jamais précipitée, où il peut y avoir du danger. Que sa- 
vez- vous si cette belle apparence que vous voyez, estréol- 
lement une mouche ? C'est peut-être un piège. ' Crojes- 

rivales, two rivais, colère, anger. cœur, heart parurent, 
appeared. champ, Jield, bataille, hatUe, armées, armed, 
de, tvith. joncs, mdrushes, au lieu, instead* alloit devenir, 
was lik£ ta become. sanglant, Uoody, milan, kxU, piamùt, 
was hovering, vit, saw, deux, two. héroïnes, haéùneM, finit, 
put an end to, querelle, quarrd, enlevant l'une et l'antre, 
carnfing offboA, serres, talonSi 

Voila, this ta, parmi, among, gens foibles, weak peùpkf 
ordinairement, commonly. 

Fable LVIII. Deux TniitëB. Two Trouts. Goujon, 

Gudgeon. 

Pêcheur, ftshcrman, jeta, ihreiB, rivière, river, ligne, ; 
Une. armée de, armed wUh, mouche artificielle, arti/icial ; 
,fly\i^'^^^i young, très-bon, very good, alloit avaler, tcMU | 
going to sicaUow» appât, hait, avidité, grudiness. arrêtée, 
9topped, très à propos, very seasonahly, mère, mother, en- 
fan^ chxld, toute émue, quite nioved, Jbremble, \ 
frembie. àe grâce, pra'y. ne soyez jamais, ot tneoer, ? 
précipitée, precipitaie, où, tohere, A ^^wt y avoir, ' 
Mère may be. dUy aomt. comment s.a\ci^ Iwwa k.tvqpud.-vl^ 
^r/ketke/\ belICf fine, voyez, «ec. e?X, la. \^«?6iK!nR9B^ 
^ally. peut-être, perhaps» pV^e, suare. «o^tix^lMa»»». 
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ihoi, ma fine ; je suîé vidllef Je connois les hommes, et je 
sais de quoi ils 4ont capables : ils se tendent des pièges 
•Ie8 uns aoz autres : faut^H s'étonner, sMls en tendent aux 
poissons. A peiileaYOÎt-eUe fini de parler, qu'un Goujon 
saisit ^ulument la mouche prétendue, et vérifia par sou 
ezeiliple la prudéhce de l'irins de la mère Truite. 

Il ne faut pas aisément se laisser prendre aux appa- 
rences : les plus belles sont quelquefois trompeuses. 

FABLE LLX. " 

Le MUan et le RossignoL 

■ 

UN BGlÉii pressé par la faim, et qui avoit passé le jour 
sans mander, entendit vers le soir un Rossignol qui 
chantoit parmi les branches d'un arbre. Bon, dit l'oiseau 
de proie, voici une musique qui me réjouit les oreilles : 
igasoB il faut quelque autre chose à mon estomac : ce petit 
musicte oit être un morceau friand. Dans l'instant il 

fiUc, daugkUr, vieille, old, connois, am iicquamted ioUfu 
iiommet, in«n. sais, know* de quoi, tohaU sont capables, 
Mn eûpMe of. se tendent des pièges, lay snares Jor, les 
ans aux autres, one another, faut- il s'étopner, is H to he 
toùndered. poissons, Jishes, à peine, hariUy» fini de parler, 
done apeaking. saisit goulûment, greedily stized upon. 
prétendue, pretended, vérifia, veriJUd, avis, advice. 

Il ne faut pas, wemust wft. aisément, eiunly. se laisser 
prendre, yieul, plus belles, jtnesU quelquefois, sometimes. 
trompeuses, deceUfid. 

Fable LIX. Milan, Eîte, Rossignol, NigUingale, 

Pressé par la faim, liungry, avoit passé, had passed. 
jour, day, liiangerj eating. entendit, heard, vers le soir, 
iowaardê evening. qui chantoit, singing. parmi, among, 
arbre, tree, bon, good» proie, prey, voici, hère is, me 
réjouit les oreiWes, njoices nuj cars, \\ l^vxV ^Avs^^ 
Mutre chose à ifïon fstomac, mw komacb.Doa'nis soTtvt\\w'«v^c 
«£fks. petit muaîcien^ lUtle mtLsidan. do\l ^lv^> wu^X ^w 
ie. morceau friand, daintyhiU dansYinsUivX, \mu>«>A^«^ 
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t fondre sur le Rossignol» et Pénlèye. Miséricorde ! sV 

le héraut du printemps ; vous ne serez certaineraèl 

assez barbare pour fne tuer : je ne suis pas capable^ 

is faire un repas: d'ailleurs, poarquolme tueriez-ToM 

ne vous ai jamais fait de mal. Ecoutez une pedi 

ansoo. Une chanson ! vous badinez ; ce n'est pflft v 

ets pour un Milan. Je ne me soucie pas de votre M 

que: ventre affamé n'a point d'oreilles : ainsi, mon pM 

iusicien, vous mourrez. 

Le nécessaire doit être préféré à ce qui n'est que pcN 
a curiosité, l'ornement, ou le plaisir. 

■ 

FABLE LX. 

Ia Dogue et PEpagnevl. 

'17'OISIN, dit un Dogue à un Epagneul, une petite pn 

^ menade ne nous fera point de mal; qu'en penses 

vous? De tout mon cœur, répondit Brifaut: mais c 



vient fondre, cornes powdering, l'enlève, carnes him awt 
miséricorde, hless me. s'écm, cAed wd. héraut, han 
printemps, spring. ne serez certainement pas, vfiU i 
taifUy not be, assez barbare, barbarous efwt^gh, tuer, / 
ne suis pas, am not, faire, make. repas, repast. d'aïUc 
hesides, pourquoi, whif. tueriez-vous, shoutd you kSl. 
jamais lait, never dtd, mal, harm, écoutez, hear. p 
chanson, little sorig, badinel, jest. mets, meals. w 
soucie pas, donH care. àeyfor. ventre affamé, hungry 
n'a point, has not. oreilles, eafa. ainsi, so. mo 
shai die. 

JUe nécessaire, necessary (kings. doit être, ox 
jKnpréféré, preferred. ce qui n'est que, ihose il 

Fable LX. Dogue, JWrosltJf. TL^^çcv^viA, S^ 

Voisin, neighhour. petite pTomew^^^> ^^« 
'fe'^ point de mal, will do no Karm. ^^^^a t 
^>fc/ i/o f^u think of it. de, wtK. c«^>xr, ^ 
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» iromi nous? Dans le village roisin, réplique Aboyard: 
ce n'«st pas loin, vous savez que nous y devons une visite 
à nos camarades. Les deux amis partent, et s'entrcti- 
enaent en chemin de plusieurs choses indifférentes. A 
pebie furent-ils arrivés dans le village, ^ue le Dogue com- 
■Mqça à montrer sa mauvaise disposition, en aboyant, et 
9fa mordant les autres chiens: il fit tant de bruit, que les 
paysans sortirent de leurs maisons, se jetèrent indifiérem- 
ment sur les deux chiens étrangers, et les chassèrent du 
village à grands coups de bâton. 

' Il ne faut pas s'associer avec des gens d'une disposi- 
tion turbulente et emportée : quelque tranquille et paci- 
fique que l'on soit, on s'expose à être maltraité et battu. 

FABLE LXI. 

fi {Le LAèvre et les Grenouilles, 

TTNLîèvre extrêmement triste ettimide (ils lesont tous) 
^ faisoit dans son gîte, sous un arbre, mille réflexions 

I l M ■ . , 

TWiy. oùûrons-nous, tohereshaU wego, voisin, neighbour' 
ing, Ahcykrdj Tyger. loin, far off. savez, know» devons, 
«M. visite, ffisii. deux amis, ttoo fiiends. partent, set out. 
•^entretiennent, disetmrse taêeûier. chemin, way, de plu- 
eîeuTB choses inftfférentes, «Soie/ several indiffèrent Vdngs. 
A peine furent-ils arrivés, they wére hardly arrived. 
oommença, &egvin. montrer, c/t^M^^. mauvaise, malignanf, 
aboyant, harking. mordant^ hxtingy autres chiens, olher 
dogs. fit, fnade. tant de, so much. bruit, noise, paysans, 
fsaêonis, sortirent, toent hut, mdsons, houses. se jctè- 
reotf/M. indifiéremment, indifferently. étrangers, stran^e. 
chassèrent, drove out. à grands coups de bâton, vnik 
cui^ets. \ 

une faut pas, toe musl nof.s'associer, assoeiate our* î 
êdves» gens, people, turbulente et emportée, twkuleni and 
passionatê. quelque tranquille et pacifique qgp Pon soit, 
nowafsr guiet and peacecibly we may be, s'expose, expose 
w^mhrs. à être, to be, mal traité, ill used. Wl\.vi^bta\x.tv. 

Fable LXI. Lièvre, Hare. Gtfcuo\x\\V»> Fto^^. 
Extrêmement^ extremdy. tnste, sud. \:\vt\\^vy^ î*» 
.fiiL le sont fou», art aU «o. faiaoït, madc. v;v\.e, Jotm. 
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sur le malheur de sa condition. — ^La moindre chose m^et^ 
fraie, dit-il : une ombre suffit pour me mettre en fiûte. 
Je ne peux manger le moindre morceau sans crainte, et 
cette maudite crainte m'empêche souvent de dormir. Il 
s'endormit cependant dans ces réflexions: mais il fut 
bientôt réveillé par un petit bruit occasionné par l'agita- 
tion des feuilles. Malheur à moi, s'écria^t-il, en sursaut, 
]e suis perdu : %oiei une meute de chiens à mes trousses! 
li se trompoit : ce n'é^oit que du vent. Il court au travers 
des champs, et arrive bientôt auprès d'un fossé. A son 
approche, des Grenouilles qui étoient sur le bord pour 
prendre l'air, se jetèrent avec précipitation dans reau. 
Oh ! oh ! dit-il, alors : fe ne suis pas le seul animal qui 
craigne ; ma présence enraie aussi les gens, ^lle réprâd 
l'alarme dans les marais. Mille grenouilles s'enfuient de 
peur, et se cachent à l'approche d'un seul lièvre ! 

On est souveaf mécontent de sa condition, parce qtt*OD 
ne connoit pas celle des autres. 

arbre, tree. mille, a thousaruL malheur, unhappinetSM 
moindre chose, leaat <Atng. m'effraie, frightenB me. om- 
bre, shcuiow» suffit, ia suffirent, mettre en fuite, put io 
JlighL ne peux manger, cannai eat. morceau, bit. crainte, 
fear* maudite, curaea» m'empêche, hinders me. souvent, 
ofUn. de dormir, from sUeping. s'endormit, feU adtffm 
cependant, however» bientôt, soon. réveillé, avmkt, pe- 
tit bruit, lUUe noise, occasionné, occasioned» feuillesi 
ïemes» malheur, tvoe, s'écria-t-il, cried he oui. en sursaut,' 
suddtrdy. suis perdu, am undme, voici, Aère û. meute, 
pofk, chiens, Âoun(i9. trousses, heels.^e trompoit, flftu 
miàaken, ce n'étoit que, it was but, vent, windL court, 
rifM. au travers, through, champs, fidds, arrive bientôt, 
joon arf^fgfi^ auprès, near. fossé, ditch. approche, ap- 
proach. tMt shore, prendre, take. se jetèrent, threio 
themsdvétamu^ water, lors, Ùien, ne suis pas, aan nat. 

i. seul, 07%.^raigne, feara. aussi, likevnse. gens, peopUm. 
répand, spreada. marais, /eus. s'euCuient» fy, de peo^ 

Jôrjear, se cachent, hide tlicwiselues, ?»^>A, «m^t. 

On est, people are. souvent, ojten. mfecoxAfcxvX.» diUcmw- 

^^àied. de sa, tvith their. parce <v«ei^>«»^*-^'^y^^^^«^ 

oit pas, they do not know. ce\\e,tHat. »xx\x^*>otti«rs. 
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FABLE LXir, 

Le Loup et le Chien maigre. 

UN Loup, le plus sot de son espèce, trouva un Chien 
hors' du bois : il allolt l'emporteri àuand le chien 
liû représenta qu'il étoit trop maigre, vous voyez, lui 
dit-il : je n'ai que la peau et les os: ^attendez que je sois 
plus gras. La fille unique de mon maître doit se maner 
denuiin, et comme je serai aux noces qui dureront huit 
jours, vous pouvez aisément juger que je ne manquerai 
pas de m'engraisser. Le Loup le crut, et le laissa aller 
son chemin. Quelques jours après il vint voir si le Chien 
étoit bon à prendre ; mais Laridon étôit chez son maitre. 
Il dit au Loup par un treillis : Attendez^mon ami, je vais 
sortir : le portier du logis et moi, nous serons à vous dans 
un moment. Le Loup se douta du statagêmc : Oh ! vo- 
tre serviteur, dit-il ; et il se mit à fub: de toutes ses for- 
ces. 



Fable LXII. Loup, fVolf. Chien maigre, lean Dog, 

Plus sot^mostjbolish. espècefSpecies.trouva.found, hors, 
ovi. bois, wooa, alloit, was going. emporter, carry away, 
représenta, repreaenied. trop, too, voyez, see. n'ai que la 
peeM et les os, am nothing but skin and bones, attendez, 
«fdif. que, au, sois, am. plus gras, fatter. fille unique^ 
onhf daughter, maitre, master. doit se marier, is to ISé 
momec/. demain, to morrow, serai, skaU he.MBL nAbes, 
ai ihe wedding. dureront, tri// lasL huit iour^^BX;. pou- 
vez, may, aisément, easUy. juger, judge. j^^Kpquerài 
pas, shall notfail. m'engraisser, groto fat, ^Kr^elieved^ 
laissa aller, let go, chemin, way, quelques jours aj)rès, 
some daya a/ter» vint voir, came to see. ^v i»V\.Vv^^^Nn^^> 
£poad, prendre, take, Laridon, larder, ç\\'eL^<i'^ xxv^&tv^^^ 




rats 
serons 



à fuir, began tofly. de,' vAlh. forç^^, J^^^^^- 
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e Loup étoit un imbédlle, et montre qu'il ne fout yai 
[ter le certain pour l'incertain. 

FABLE LXni. 

Le Rat et VHuUre. 

TN rat de ppu de cervelle, il y en a de tels dans k 
^ monde, las de vivre dans la solitude, se mit en téti 
le voyager : à peine avoit-il fait quelques milles : Que U 
monde est erand et spacieux, s'écria-t-il ! Voilà les Alpes 
et voici les Pyrénées. La moindre taupinière lui sembloi) 
une montagne. Au bout de quelques jours, le voyageui 
arrive au bord de la mer, où il y avoit beaucoup d'Huttes : 
il crut d'abord que c'étoient des vaisseaux. Parmi tant 
d'huîtres toutes closes, une étoit ouverte : le Rat l'aper* 
cevant : Ouè vois-je ? dit-iK Voici quelque mets poui 
moi ; et si Je ne me trompe, je ferai bonne-chère au- 
jourd'hui, ïià-dessus il approche de l'écaillé, alonge un 

Imbécille, simjddon, montre, skows. il ne faut pas, te 
must not 

* Fable LXIII. Rat, Rat, Huitres, Oyster, 

De fkKu de cervelle, of litUe brains, il y en a de'tc 
thert are auch. monde, world, las, weary, vivre, livii 
;. se mit en tête, took it into hù f^ad. voyager, travel 
peine avoit-il fait, ke had hardly mode, quelques mi^ 
l some miles, que le monde est grand et spacieux, 
great and spa^ious ih^ world is. s'écna-t-il, cried he 
Toilà, there are. Alpes, ^Ipes. voici, hère are. Pyré» 
Pyrénées, moindre taupinière, leasi mole hill. sem 
MemecLjj^ntagne, mountain. au bout de quelques 
Mme a^^Ê^er. voyageur, iraveller. arrive, arriv 
jr bord ^^Hb^i*) <it the sea skore. où, where. il y 
I there ti^^Raucoup d'huîtres, a great many i 
fj crutf beîievea, d'abord, ai first. c'étoient, tkey wer 
f seaux, ships, parmi, among. tatvt de^ so 'num\)« tou 
seSf quùe shut up, ouverte, opcn. a.wtcs'îiTv\., -pf 
que roJs'jef what do l sec; vo\c\, We xs. m^X* 
^e trompe, am not viisiaktn. îcta\, sKoXX tt 
àére, ffood cheer. aujoiird'\iu\, to-do^j. \^ v 
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pea le cou, et fourre sa tète dans l'HMitrc qui se referDuj 
tout d'an coup : et voilà messire Hatapon [^is comuit^. 
dans une raHère. 

Ceux qui n'ont aucune expérience du monde sont frap- 
pés d'étonnement aux moindres objets, et devicniMti^ 
souvent les dupes de leur ignorance/ 

F^fiLE LXIV. 
Xe Rmardf Lm Moucherons^ et VHirondeUe. 
T TN Benard, le plus rusé de son espèce, et qui s'étoit ren- 
^ du &meux par le çrand nombre de poules qu'il «avoi* 
mangées, fMt poursuivi par des chasseurs : n'ayant point 
d'autre moyen d'échapper à leur poursuite, il passa una 
rivière à la rtage. Quand il fut de l'autre côté,^ trouva le 
bord si escarpé qu'il ne put le franchir : il fut déconcerta 
à la vue de ce nouvel obstacle. A l'instant des Mouciif^- 
rom vinrent en foule, et se placèrent sur sa tète et sur ses 

yeux: ils le piquèrent et sucèrent son sang. Une Hirou- 

' ' ■ " * 

peu le cou, stretckes a lUtie his neck out fourre, thrusts., 
tète, htad. se referme, sTmU herself up, tout d'un coup. 
aU aJt once, voilà, behold, tnëSsîre Ratapon, Squirt MbhU. 
pris, %ken* conune, as. ratière, mouse-ixap. 
^ N'ont aucune, hâve no, monde, ivorÙ, sont frappa* s 
d'étonnement, are struck wîth astonishment aux, at tUt. 
moindres objets, leastobjecis* deviennent souvent, ofUn. 
becùme. 

Fa^MbXXTV. Renard, Jbir. Moucherons, Gnais, lliïon ■ 

délie, SwaUow, 

I^U8 rusé, most cunning, espèce, sptcies, s'étoit rendu 
fameux, had rendered himsdffamdus. grand, gre^ poules, 
henê, avoit mangées, ^off ea^en. fut poursuivi, wMpursned. 
chacrseurs, huniers, n'ayant point d'autre nâ^en, hav- 
ing no other means. l'échapper, of escaping. poursuit<is, 
purauits. passa une rivière à la naç^e\ sujam omx a tvmv^^: . 
/at arrivé, came, côté, sidt. tiouxa, Jouuà,>ftVi\^^>io.'^V.^^' 
esearpé, 90 ateep. ne put, could notAeix'A.tvO«vv, ^<A^ ^^^^^^ «^ 
àéetmcertè^ ^tsconcerted. à la vue, at iKe »xs>^' ^'^^^"?: 



i 
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elle, volant sur la surface de l'eau, vit l'embarras du B 
lard : Amr, dit-clie, je vois que ces sangsues vous ton 
mentent, sans que vous puissiez les en empéq^er-: - je ti 
en aurai bientôt débarrassé, si vous vouiez. Non,» 
dit le Renard,, ne le faites pas, je vous prie ; car -si wt 
chassez ces Moucherons "qui sont déjà assez pleiiuf, 
autre essaim dt ces insectes viendra prendre leur plai 
ils ne me laisseront pas une goutte de sang dans les vein 
Il vaut mieux supporter avec patience un petit n 
présent» que de s'exposer à un plus grand. 

FABLE LXV. 

VOura et le Charlatan, 

UN Chai^atan, aussi impudent qu'un charlatan pui 
, être, débitoit ses drogues et ses onguens'près de 

j Tour : il se vantoit devant la populace, d'un grand qo 
: bre de maux incurables qu'il avoit guéris, et paf 
j I d'Hippocrate et de Galien. Tout le mondcf l'écèu 
avec admiration, lorsqu'un Savoyard passa : il menoi' 

; -<■ ■ • — — — . 

j| \o\Bni,Jlijing, surface, surfacefesiU, water, vit, saw. 
■« barras, distress. 'Aun^friend. voil bien, see weU. sang 
iL hîoodtuckerSf tourmentent, plague, sans que vous puj 
;» without your heing ahU, les en empêcher, hinder ihi 
?. aurai bientôt débarrassé, shall soon hâve rid of them 
' } * lez, choose. ne le faites pas, donH do it prie, pray. cl 
drive away, sont déjà, are already. assez pleins, sujff 
fXUd, essaim, svmrm, viendra prendre, icill corne ai 
ne laisseront pas, tdU not leave. goutte, drop, sanf 
Il vaut mieux, it is hetter, supporter, bear mil 
mal présent, litUe présent eril, s'exj)oser, expose o 
plus grand, greater. 

Fable LXV. Ours, Bear. Charlatan, Qu< 

Aussi, as. que, as. puisse être, can be. débitoit 
jr/^* drogues, drugs. onguens,unguen^«. près, n 
2hwer, se vantuit, boosted. d^vaut, bef<yre. ^ 
maux, evils. avoit guéris, Ivad cured. yà.TW\V<t 
pocrate, HippocraJtes. GaVien, GalenAouW 
oodjf. Pécoutoitf listentd to Kim. \oTaiv\xe^ u 
^ nifitn^ itf Sfrmnn'Èi. n^»sa. Dossed bi|« 
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»arle museau: adieu charlatan, drogues etonguens; 
a populace courut après l'Ours, et se moqua de lui. 
, dit la bète, vous avez tort de vous moquer de moi: 
ub qu'qp Ours, il est vrai : miîs vous qui êtes des 
es, et qui vous vantez de votre raison, vous vous 
mener comme des sots, non- seulement par le nez, 
ncore par les oreilles r témoin le Charlatan, 
urs est l'emblème de beaucoup de gens : la seule 
ace est, que le premier est mené par force, et que 
res se laissent mener par intérêt, ou par stupidité. 

FABLE LXVI. 

Le Barbet et la Brebis. 

Barbet, nouvellement tondu depuis la ^tejûsqu^à 
i queue, couroit dans les champs au nmilieu de 
, tremblant de tous ses membres : il mouroit près- 
s froid, et faisoit des cris lamentables. Qu'est-ce 
>us avez, lui demanda une Brebis? Vous parois* 
ittransL Hélas! répondit leBarbet, il faut que je 

' — ff ' ' 

u, snotU. adieu, farewéU. courut, ràn. après, afierjt 
|ua de, laughed af. Irères, hrotkers, bète, bea$L ave A 
re in tke wnmg, ne suis que, am but. vrai, truei étes^ ' 
»mmes, men. vous vantez, boast, raison, Teason» vous 
, suffer ytmradves. mener, to be led. comme de4 
Ikefools, non seulement, not ordy. tiez, nose, encore, 
re. oreilles, ears, témoin, untness, 
ucoup de gens, manypeopU. seule, ordy. premier, 
'. mené, led, se laissent mener, suffer themselves to 

LE LXVI. Bai^ipt, Shagged Dog. Brebis, Skee]^. 

ivellemcnt tondu, neidy shom. depuis la tête jus- 
a queue, from head to taU. couroit, was runnirif, 
yB^Jidds. au milieu, in the mtcEdUe. \\\^^k^ mu^v. 
îajat de tous ses membres, oll Ivla \vwv\i% ^xx^^*^- 

flfe.cris,<»ig^.<ju»est-cequevou%TàNe'i.,w>;0\*^^^ 
mez^look. tout trami, qvil^i cKiîlle^i^^^ >^^^^^ 

■ * 1 
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meure : il n'j a que vous qui puissiez me b^ 
ment pela, ju tous prie ? — La chose est fac; 
vez qu'à me prêter votre toison, je vous la 
quand? — Uéscesah*; je vous le promets, 
ta Brebis, comme une sotte, se dépouilla 
el en revêtit le Chien : il n'en fut pas plutôt 
tourna le derrière ù 5:t bienfaitrice, et s'en 
vient, point de Barbet. Le lendemain nr: 
toison. La pauvre Brebis eut beau attendri 

Oiiarilé bien ordonnée ci 



FABLE LXVn. 

VAne sauvage H VAne dmntstigt 
T TN Ane pidssoit dans une prairie auprès 
^ toit en Arcadie). Un Ane sauvage s'apj 
Frère, dit-il, j'envie votre sort: votre ma 
Me paroit, prend grand soin de vous ; voi 

meure, / musl die. il n'y a que vous qui | 
M nobody bat you viho caa. sauver, save. c 
jboio 10. uvie, pray. chose, tking. facile, eaay 

Ctd oiuy. prêter, Icnd. toiaon, _fluce. maàn 
^..and, when. dés ce soir, Ikis very evenîng. 
' ' ' ' 'r/i. comme, like. sotte, fool. se 
n revËtlt le chien, dothed tke c 



foi, fait 



frew. s'enfuit, ran auiay. aoir vient, «Bcntn; 
de, no. lendemain, tiext day. ta pauvre bi 
attendre, i( tcas in vainfir (At poor sheep to 
de, died tnitk. 

Charité bien ordonnée commence par so 
Ttty btgina ai home. 

FaRLeLXVII. Ane sauvage, unlif^M. lloiE 

l'alssoit, toas grazing. prairie, meadotu. 

hois, teoad. c'étoil, il vus», fiicaive, A 

procba, appToachfA him, ttètc, brolliet 

aorl, loi. inallre, mosfer. i ce (^11 toc \ 

^ems fa m^. nronil. Inkea. Evatli aoiïli K" 
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graS; votre peau est unie et luisante, et vous couchez 
toutes les nuits sur une bonne Mère : tandis que moi, je 
suis obligé de m'étendre sur la terre. ^ Il ne fut pas iot)g- 
temps sans changer de langage. Le lendemain il vit du 
coîn du bois, le même âne dont il avoît tant envié le bon- 
hear : U étoit chargé de deux paniers qu'il pou voit à 
p«be porter ; son maître le suivoit, et le faisoit avancer 
a coups de bâton. Oh ! oh ! dit l'âne sauvage, secouant 
les orûlles : ma foi, je suis fou de me plaindre : ma con- 
dition est préférable à celle de mon frère. 

Chaque condition a ses peines et sesagréiliens: Phomme 
sage ne se plaint pas de la sienne, et n'envie pas celle 
des autres ; parce que l'on est rarement aussi iieureux, 
oa aussi malneureux que l'on pense. ' 

grasy' fit peau, akin. unie, smooth. reluisante, sldnin^, 
eoaàBnez, ne. toutes les nuits, everi/ ni^ht. bonne litière, 
gbàd Utter, tandis que, whilst» suis obligé, am obliged. 
m^teiidre, lay mysdfdown, terre, ground, ne fiit pas lon^- 
tenipB) 1009 not long, sans changer, mthout changing. de 
laHl^ige, his tune» lendemain, next day, vit, saw» du coin, 
yïnna €it corner, même, aame. dont if avoit tant envié le 
boiihieur,t0&offe happinesa he had somucK envied, chargé de, 
Utaded tnih. deux paniers, two baskets, pouvoit à pejnc, 
wuld hardly» porter, carry, suivoit, followcd, faisoit avan- 
cer! iiiodego forwards, à coups de bâton, loilh a cud»:eL 
Ncouant les oreilles, shaking his ears. ma îoiifaith, l'ou, 
aJboL plaindre, complain. 

Chaque, every. peipes, troubles, agrémens, allure- 
mtnis^ nomme sage, loise man. ne se plaint pa^, doen not 
eompktin. la sienne, his. et n'envie, or envy. autres, oihers. 
parce que, hecause. l'on, people. est, are. rarement, seldom. 
aoBÛ heureuj^ so happy. ou, or. lualhcureijix^ uTi^a^'^. 
l'oD^ Àey, pense, thinL 
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FABLE LXVni. 

Le lÀôtif rAne et le Renard. 

Lion, oubliant une fois sa férocité, alla à la chaase 
avec un Ane et un Renard: il auroît certainement im 
les tuer : mais il vouloit avoir un double plaisir. Nos 
chasseurs n'avoient pas été long temps dans le boiSy lors- 
qu'ils prirent un chevreuil ; il fut aussitôt tué* Bfattie | 
Baudet fera les parts, dit le Lion : il obéit, et fit trois 
parts de la proie, le plus consciencieusement <m^ loi 
fut possible^ Voici la vôtre, dit-il, au Lion. Mannd, 
répliqua le roi des animaux, il t'appartient bien \ 



meut, de me donner la plus petite part ; ta^inoorras. A 
l'instant il l'étend sur le carreau. En bien, maitre Renard, 
partage ; tu as de la conscience. L'animal rusé mit les 
trois parts ensemble pour le Lion, et ne s'en réserva qoe 
très peu. Qui ^t-ce qui t'appris à partager si bien ? de- 
manda sa majesté. Ma foi. Sire, répondit le Rmwvd, 
l'Ane a été mon maître. |t 

Fablb LXVIII. Lion, Lion, Ane, Ass. Renard» Fox, 

Oubliant, forgetting. une fois, once, férocité,^ 
alla à la chasse, went a hunHng, auroît pu, çotUd ] 
tuer, kiHed. certainement, certaMy. vouloit aroir. 
mlling to hâve, chassetirs, hunttrs. n'a voient pas étsknjr 
temps, were not long, bois, woods. prirent, tooK^ chernnî 
rot'huck. fut aussitôt, was immediatdy. tué, kUled. toÊÊat 
Baiulct, masler Jack-cLSS. fera, shgU mâe. partages, iftont. 
ohélt, ohetjed. fit, mode, trois parts, three parts, proie, /ra^ 
y\us consciencieusement, most conscieniuma manner. qnil 
ilil, It was. voici la vôtre, hère is yours. maraud, ramd, 
Yù'iy king. unimaux, animais, il t'appartient bien, ithecÊmti 
ihfte welL vraiment, truly. donner, gwe. \Aua petite, snid' 
hst. mourras, shaU die, à l'instant, immediately. l\&tend sur 
ie carreau, kills him itpon the spot, eh bien, weU. Renard, 
Jleijnard. partage, make the shares. as de la consdeDce, 




^{/l qui est-ce qui t^a anym, ^tlVw> Ko» W>*;|^^«u 
J'''iJta^cr, share. si bien, ao loell. m«L to\, JaUVu «xfe^wv 
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me sage et prudent sait tirer avantage des 
des foUes des autres. 

FABLE LXCK. . 

Lt Ftu (TAri^ ^ h Brochet. 

t à la fin d'un jour clair et serein, un Feu d'Artî- 
r une rivière : au bruit des pétards, et à la vue 
terpentaux, tous les poissons, ^^nda et petits, 
rriblement effrayés. Ah! s'écrièreot-ils, trem- 
peur, le monde va finir ! Que chacun de nous 
ta conscience.. Nous le DDiéritons bien, ^t 4111 
jénitent : nous nous mangeons les uns les MlMp 
encorde; malheur au plus foible! Jem'èii-I^ 
Dute mon àme. O Jupiter! aye pitié de notre 
i cesser ce feu extermmateur^jc t'en CQigure; 
promets au nom de tous les autres, de ne plus 
;eux de mon espèce. Pendant que le poisson 
imploroit la clémence de Jupiter, le feu cessa : 
:ssa aussi, et l'appétit revint. Chacun alors ne 

'. '^~~. '■ 

me sage, a loise man, sait tirerj ktunoa hoto io 

.XIX- Feu d'artifice, Fbre %xprk. Brochet PiJfce. 
t, thtre was. fin, end, jour clair et serein, dear 
ie day, rivière, river, au bruit, at the n&iee, pé- 
ickers, vue, siçht. mille serpenteaux, thousand 
poisnons^Jishes, grands, large, petits, smaU. tOtn. 
t, ierriUy. effrayés, frighttned. s'écrièrent-ilSp. 
y oui, tremblant, tremUing. de peur, wUk yèar., 
world. va finir, is near ils end. qae chacun, Ut 
i. songe à, mind, le méritons bien, deserve U 
ous mangeons h^s uns les autres, eat ont anothtr. 
*de, mtrcy. malheur, %vot, plus foible, weakut, 
lens, repcnt it, de, vnth. âme, sotd, aye pitié, 
fais cesser, put an end io, feu exterminateuir^ 
^^re, Ven conjure, conjure tliec. ^lawv^X», •^^- 
'o/n, tn the name, de ne plus Tnat\^'iït^ "w^ xïwtf 
^ce, species, pendant que, toKiUt. \VD\\ci\«vV,V"w 
a, ceased. aussi, ZiAreurûe.TcVuit) relum.td..v^^ 

o 
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fiongea qu'à déjeûner, et le Broehel^pénitipt mani^ uo 
autre brochet. 

On fait mille promesses quand on est en danger : en 
est-on sorti| on nfe pente pas aies accoviplir* 

FABLE LXX. 

Le Qutt et là Souris, 

UNE Souris n£ée (elles l&sont presque toutes) fut prise 
dans une souricière. . Un Chat de bon app^t, at- 
tiré par l'odeur du lard, vint flairer le trébuchet : u y .41 
la Souris ; quel repas pour messîre Grippeminad ! nia 
petite commère, demanda-t-il, lorgnant d'im air hypo- 
crite la belle prisonnière, que faites vous icî^? )e suis 
charmé de vous voir, et las de volus. faire la guerre : nous 
avons trop Jovg-têiiips vécu en inimitié : si vous pensez 
comme moi, nous vivrons désormais en bons amis. B|- 
tout mon cœur, répondit Finette. — Quoi ! tout de bdor 

then, ne songea qu'à, thought only, déjeûner, hreakfast» 
mangea, ofe. 

On fiit, jrrj^k mir^rr millr pmmrmft; rr,ffrnTft|jpf/jr^ 
mises, quaiid on est, tvh4fà theifor^em est- on sorû, are 
ihey outqfiLoA sqnge pas, think not» les Iiccpmplir,yti{/S 
ihem, * ' - * 

PableîLXX. Chat, Cat, Souris^^otiM. ^ 

Rusée, cunmng^ le sont presque toutes, are aîmosl à& i 
90. prise, taken. souricière, mouse-trgp, bon, goqd, attiré, I 
irhcited. odeur, odour, lard, bacon, vint flairer, came U 
smeU, trébuchet, trap, vit, sàw. quel i^pas, whoU arepast 
messire Grippeminaud, master Gfimtlkin, petite com- 
mère, litUe gossip. lorgnant, oglvng, d'un air hypoérite, 
tofUh an hypocriHeal air, b^e prisonnière, /otr pmotter. 
que faites-vous ici, whai do you hère, charmé, very^iad. à 
voir, see, las, weary, vous faire la guerre, toaging war I 
îviih you, avons trop long-temps, hâve ioo long, vécu, 
/we/i^, ia'imitièy enmity. pensez, think, comme moi, oêJ' 
do. vivrons, shaU live, dèsornoni^, h^iip^jbrilu en amiSyKjfce 
fr£ends. Ht* iMfh. rmnv. hp.ari. cwioii.. «AuQJL Vv9&. ^^^ci^. 
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sur moMr honnUiir — ça voyons : pour rendre notre 
iciliation durable, ouvrez-moi la porte : il faut que 
nous embrassions. — Avec plaisir i^vou» n'avez qu'à 
une petite planche qui est d# l'autre côté. CMppe- 
ud saisit avec ses pattes le morceau de bois où pen- 
a planche : il se baisse, la planche se levé : alors 
te.s'échappe ;.le Chi^ courte inais en vain ; la Sip- 
oit déjlvans son trou. ^ 

irri?e quelquefois qu'on sert une personne ea YanMr 
4 nuire. 

FABLE LXXI. 

Lt'Ccrheau et U -Faitcon, 

r jeune Corbeau^ dans la vigueur de l'âge, voloit 
par dessus les montagnes, poi^ allei^'fherÀer de 
se nourrir : il rencontra un jour, daiis un trou, un 
Corbeau tout pelé et tout ^putteux, (effet de ton 
l âge,) et un Faucon charitable qui lui apportoit quel- 

. -,-^y . 

itig, oui, yeSii^ voyons, toeU ht tu 5ee..pour rendre, 
juir, durable, l(utin§, ouvrez,i op^, porte, door. il 
|ue nous nous eiÉbrassion^loemu^emome oneam}' 
^\n\sir, pletuure, n'avez au'à lever^ nee4gnihf lift up. 
I planche, litHe hoard. de l'autre côté, ion the other 
saisit, Ims hold, pattes, paws. mofceau» jAk. bois, 
pendolffums hanging, se baisse, «foop^, se leve^«t 
r. alors, tkeû, échappe, eacapes. court, runs, en vam, 
in, trou, hole. * 

rrive, il happen3, quelqiiiefois, sdmdtmes, qu'on sert» 
*eopîe serve, per|onne, person* tâchant, tnâtavouring* 
, to hurt, 

LBLE LXXI. Corbeau» Raven, Miucon, Hawk. 

in«, young, vigueur, vigour, âge, âge. voloit, fiew. 
CSSU8, over, montagnes, mountains. pour aller cher- 
to go in search, de quoi se nourrir, samdhing 
d upon, rencontra, met. Jour, day. trou, hole. 
, oid, tout '^lé, ^tte Dald. ^owlVfews.^ ^<Qf>ifc^. 
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que chose à manger ; c'est nn fait véritable, Pilpû le 
rapporte. Je suis bien fou, dit notre jeune étourdi Cor- 
beau, de me donner tant de peine, et de m'exposer à tant 
de dangera pour me nourrir : cependant à peine ai-je de 
quoi manger ; tandis que mon bisaïeul fait bonne chère 
sans sortir de son trou. Ne bougeons pas d'ici. Il le fit 
et resta tranquille dans un coin ; il attendoit sa subsis- 
tance du Faucqn: il fut trompé. L'ap{%tit vint; le 
pourvoyeur ne parut pas : enfin se trouvant foible, après 
avoir jeûné long-temps, il voulut sortir ; sa ibiblesse Vea 
empêcha, et il mourut de faim. 
Fiez-vous à la providence ; mais ne la tentez pas. 

FABLE LXXII. 

La Grenouijfh et le Renard, 

NE Grenouille extrêmement maigre, n'ayant' queJ|i 
peau et les os, se mit en tête de passer pour mémk 



U 



que chos^f-something, à manger, to eat, (ait, faut, véritable, 
true. rapporte, relates, bien fou, afool indeed, étourdi cor- 
beau, heedlesê y^en. me donnefr, gwt myëélf, tant de 
pçine, 80 much trouble, m'exposer, expose myself. tant de, 
80 many. subsister, suhsîst, cependant, however. à pein^ 
ai-je de quoi manger, Ihave hardly any thing to eat. tandk 
que, whiîst. bisaïeul, gréai grandfather. fait bonne chèAji^ 
makes good cheer. sans sortir, without gomg oui. ne bou- 
geons pas d'ici, let us not stir from hence, fit, did. resta 
tranquille, remained quiet, coin, corner, attendoit, exptd" 
td, subsistance, sustenanct. trompé, mistaken. vint, came. 
pourvoyeur, purveysr. ne parut pas, did not appear. en- 
fin, at last. se sentant foible, feeling himsdf weak. après 
avoir jeûné, a/ter having fasted. long-temps, a long titne. 
voulut, wa3 wUling. sortir, to go out. foiblcsse, weaknesg. 
empêcha, hindered, mourut de faim, died tvUh hunger^ à 
FJeZ'VOUs, trust, ne la tentez pas, tempt her not. ^ 

Fable LXXII. GrenouvWe, Frog.^^ciiw^^Fwt, 
Extrêmement maigre, exlret»wily Xauk. tv^«^wv\.q^*:V 
>eai/ et les os, beine noihing but slcm and b<ynA». w;^ 
' fête, took it znto his hcocU v«^^^<i^» ^^ ï***^ ^^^' 
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; et sortant de son nudAs, elle publia qu'elle savent 
irir toutes sortes de maux. Les animaux s'assem- 
rept autour d'elle. Amis, dit*elle, ne craignez plus 
maladiesT: j'ai un remède infaillible pour guénr radi- 
sment les plus invétérées ; c'est un spécifique univer* 
que j'ai trouvé après plus de cinquante anf} de pra- 
le et d'expérience : je vetix- le rendre public pour le 
3 de la race animale. Un Bfcnard, examinant de près 
igure de la Grenouille, lui dit avec un air de mépris : 
tnmère, ^prenez au moins à parler: votre jargon est 
itelligiblcw Mais de grâce, dites-moi, comment osez 
[S prétendre guérir les autres, puisque vous ne pouvez 
13 guérir vous-même de votre voix rauque, de vos 
es maigres, et de votre corps plein de pustules ? 

lédecîti, guéris-toi toi-méq|e, ^st un pjroverbe vérifie 
18 cette fable. On doit être exempt des défauts que 
i Youdroit corriger dans les autres. 



physician, sortant, getting oui. marais, Jkn. publia, 
ie fyroclamation, savoit guérir, kneio how to cure* toutes 
^es de maux, ail sorts ofevils. s'antnblèrent autour 
gathered round, amis, JHemts, ne craignez pliis les 
adies, donH fear diseuses any longer, radicâement, 
ically, plus invétérées, most inveteràte. trouvé, Jôund 

après,. o/îfer. plus de cinquante ans, more tkan fifty 
rs. pratique, prctcticè. veux, am unlling, rendre, renatr, 
I, benefit. examinant, examining. de près, nearly. mé- 
^ contempt. commère, gossip. apprenez, Uarn. au 
ins, al teasU parler^ to speak. jargon, gtbberish, 
grâce, pray, dites, telL comment osez-vous pré- 
ire, how dare you prétend, puisque, since. ne pou- 
fCannot, vous-même, yourself. voix rauque, hoarse 
e. joues, cheeks. corps, body. plein, fuU. pustules, 
lers. 

ruèrbf'toi toi-même, heal ihystlf^ \kvS^y w.T\Jv.t^. 
doit être exempt, people oughi to >)e Jr^t. ^^- 
ifc/^cfs. l'on ^Toudroi^ they «Dtruld. ^orjx^^^-j ^^^ 

A"' ' 
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FABLE LXXin. 

là Ane hlesséf le Corbeau et U Loup, 

UN Ane, ayant un abcès sur le dos, paissoit dane une 
prairie ; un Corbeau, très carnassier et amateur d*nl* 
cères, fondit sur lui, et enronça son bec dans la plaie. Le 
Baudet, se sentant vivement piqué, se mit à sauter, à 
faire des gambades, et à braire de toutes ses forces : le 
Corbeau ne bougeoit pas. A cette vue, un rustre qui se 
trouvoit aux environs, éclata de rire. Un Loifp entendant 
le bruit que faisoit L'Ane, sortit du bois pour voir ce que 
c'étoit : il s'imagina que le Corbeau dévoroit maître Gri- 
son. Voilà, dit-il, l'injustice du monde. Un pauvre loup 
affamé, à la place de cet oiseau, auroit été sifflé,, hué, et 
«Bsommé, au lieu qu'on ne fait que rire de la cruantë dn 
Corbeau. 



Fable LXXIII. Ane blessé, Wounded Ass. 
Corbeau, Raven, Loup, Wolf, 

Ayant, having, abcès, ttnpostkume, le dos, kia (ad. 
paissoit, was grazing. praine, meadows. très carnassier, 
very ^oracioua, amateur, lover, ulcères, ulcersi. fondit, 
gtooped doum, enfonça, thrusted, bec, bUl, plaie, tvouf^, 
baudet, ass. se sentant, feeling himself, vivement piqué, 
stung to the quick, se mit, began, à sauter, to skip, faire 
des gambades, frisk. braire, bray. de, wUh. ne bou- 
geoit pas, did not stir, à, at vue, sight rustre, élowL 
se trouvoit, was. aux environs, ihereahouts, éclata de 
rire, broke outinto laughier. entendant, kearing, bruit, 
Tioise, faisoit, mode, sortit, came eut bois, wood. pour 
Toir, to see, c'étoit, was the matler, s'imagina, imagined. 
dévoroit, devouring. maître Grisou, master Grizzie. voilà, 
dehold. monde, world, pauvre, ^oor. affamé^/omiir^cf. à la 
place de cet oiseau, in this bxrds place. ^\x\ùv\.^\l^^ \b«^ 
àave been, silQé, hissed, hué, liooted ot. ^^^wximV^V.'Miewd, 
^oum. au Heu que f tohereas. OTiti^t^ «^^«^^^aosi 
r^/aug-A ai. cruauté, crudty. 
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èmes choses ne paroissent pas toujours les 
différentes personnes. LMgnorance et la partia- j î» 
'ont quelquefois tomber dans des méprises | et 
amne souvent comme crimes dans les uns, ce 
e fait que rire dans les autres. 

FABLE LÏXiy. 

J> Refiard et le Coq» 

3, dit un Renard de bon appétit, à un vieux Coq 
;é .sur les branches d'un chêne, nous ne sommes 
mis : je viens annoncer une paix générale : des- 
"■ (|uo je tVmbrasse. Ami, répliqua le Coq, je 
is lamais apprendre une nouvelle plus agréable ; 
nos un petit moment, je vois deux lévriers ^ui 
nous apporter la publication de la paix : ils vont 
I seront ici dans un instant : j'attendrai leur ar- 
1 que nous puissions nous embrasser tous les 
: nous réjouir de la bonne nouvelle. Votre très- 
Brviteur, dit le Renard, adieu ; je ne peux rester 

> choses, aoTue things. ne paroissent pas tou- 
pear not alwaya, font quelquefois tomber, make 
ffall, méprises, mistakes, on condamne souvent, 3 
'ondemn. comme, as. on ne fait que rire, is only t. 
îg" matter. 

BLE LXXrV. Renard, Fox, Coq, Code. ^. 

hrotker. bon, good. vieux, old. perché, perchtd. 
ik. ne sommes plus, are no longer, ennemis, 
is, corne, annoncer, to acquaint of. paix, ^eace. l 
f corne doum, vite, quickhf. t'embrasse, mou é. 
ihtt. ami, friend. pouvois jamais, never covld. ;f , , . 
c, hear. nouvelle plus agréable, more a^teàble \ ,^i 
pnds, stay. petit, liitle. vois, see. deux lévriers, ^ 
hounds. viennent, corne. appoTl(^T^ Inâuç. ^^^v^. M 
ïsi. seront ici, unll be hert. alteï\^T'à\, w^XV \»a>X.* ^ 
trrival. aAn que, ihat puvaavotA, tmx*^. \»>^'^ 
'/biir. nous embrasser, ewibracetogel^u.T. x*»"^ 
wce. de, aL ne peux real^iTti cautuo^ s^^^^' 
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plus long-temps : une autre fois nous nous réjouirons du 
succès de cette affaire. L'hypocrite aussitôt s'enfuit, très- 
mécontent de son stratagème, et notre vieux Coq se mît 
à battre des ailes, et à chanter en dérision de l'imposteur. 
Il est bon de savoir repousser la ruse par la ruse, 
et de se méfier des insinuations de ceux ffû se sont 
déjà distingués par leur manque de bonne foi et d'hon- 
nêteté. 

FABLE LXXV. 
La Forêt et le Bitckeron. 

UN Bûcheron alla un jour au Bois ; il regardoit de 
tous côtés d'un air embarrassé ; sur quoi les Ar- 
bres, avec une curiosité naturelle à quelques autres créa- 
tures, lui demandèrent avec empressement ce qu'il cher- 
choit : il répondit qu'il n'avoit besoin que d'un morceau 
de bois pour faire un manche à sa coignée. Les Arbres 
délibérèrent, et il fut résolu pfesque unanimement, que 
le Bûcheron auroit un bon morceau de ,frêne ; mais à 
peine l'eut-il reçu, et eut-il ajusté le manche à sa coi- 

. plus long-temps, longer, autre^fois, another timet nous 
réjouirons, wîU rejoice. du succès, ai the succesa. aussitôt, 
immediaiely, s'enfuit, ran away, très-mécontent de, mtuk 
discontented tdth» se mit, began, à battre des ailes, ta 
Jlutter, chanter, erow, imposteur, imposior. 

Bon, a good thing. de savoir, to know kow» repousser,' 
repd, ruse, critft. ruse, cunnhig, se méfier, miatrust, se 
sont déjà distingués, hâve cdreadydistinguishedthemselves, 
manque, want, bonne foi) faith, honnêteté, honesty* 

Fable LXXV. Forêt, Forest, Bûcheron, Wbod-evUer. 

Alla, went, jour, day, au bois, in the wood. regardoit, 
looked, de, on, côtés, sides. air embarrassé, perplexed air, 
sur quoi, upon which» arbres, trees, quelques, some, de- 
mandèrent, asked. empressement, eagemess, cherchoit^ 
/ookedjbr. n'avoit besoin que, Vianted only, morceau, pièce, 
faire, to make, manche, /lan die. co\ç,Tifec,Ka\,ch«lA^\âte4.t4- 
reat, e/eltberaied, résolu, resolucd. v^^^^^^ >M«MM«!tv«a«îB&^ 
Iniosi unanimously. auroit, should Kaw. Aa^w^gojA, ^^ç^^ 
^' à peine VeutAl reçu, ?ic fcad no «ooivcr Ttc«witd,^.«SM» 
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e, qu'il commença à couper à droite et à gauche, et à 
1er sans distinction, de sorte qu'avec le temps il abat- 
es arbres les plus beaux et les plus grands de la Forêt, 
dit qu'alors le cbéne parla ainsi au hêtre : Frère, voilà 
"uit de notre sotte générosité. 

lien de plus commun que l'ingratitude ; mms c'est le 
ible de la méchanceté, quarïd un ingrat se tiert contre 
bienfaiteur, des bienfaits qu'il en a reçus. 

FABLE LXXVI. 

L^Araignée et le Ver à Soie, 

NE Araignée étoit occupée à tendre sa toHe d'un 
côté d'une chambre à l'autre un Ver à Soie ; lui de- 

ida pourquoi elle employoit tant de temps et de tra- 
à faire un grand nombre de lignes et de cercles. 

3 toi, insecte ignorant,i*épondit l'Araignée en colère ; 

ne trouble pas : je travaille pour transmettre mon nom 

postérité : la renommée est l'objet de mes poursuites. 

i, commença, began, couper, to eut à droite et à 
che, on kis right and left, tailler,* hew, de sorte que, 
ïat, avec le temps, in time. abattit, fdl, plus beaux, 
fl, plus grands, greatest on dit, it ia «atd. alors, then. 
le, oak. parla ainsi, spoke thus. hêtre, beech^ frère, . 
fier, voilà, behold, sotie, foolish» 
ien de plus*, nothing more, comble, highest pUch» 
ihanceté, toickedness, quand, when. ingrat, ungrcUefxd 
on» se sert, makes use, bienfaits, benefts. reçus, receiV' 
contre, againsU bienfaiteur, benefactor, 

ILE LXXVI. Araignée, Spider, Ver à Soie, SUk- 

womi' 

ccupée à tendre, busted in spreading, toile, web, d'un 
^from oneside, chambre,room. lui demanda, askedher, 
r^uoi,ti7%.employoit,^enMaat de temi^^^so mucMm».^ 
iiJ, IcUtour.k faire, tn making, g^anà,greajU\\^«s^^^^s«vx»* 
ol, haldvour tangue en colère, in a 'pttasxo'w.. \>fc 'tw 
fepas, donH diaturh me. travaiWe, toork. Xx^vv^^wv^^^-^ 
«^ oom^^mme. renoiiunèe,/ame. o\>^^V^o\iecl->^Q 
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Tu n'es qu'un sot de rester enfermé dans ta coquiOe, et 
ensuite d'y mourir de faim : voilà la récompense et le 
fruit de ton ouvrage. Pendant que dame Araignée par- 
loit avec tant de bon sens, une servante, entrant dans la 
chambre pour donner à manger au 1^er-à-Soie, vit la 
faiseuse de lignes et de cercles, l'enleva d'un coup de son 
balai, et détruisit en même temps l'Araignée, son ouvrage, 
et ses espérances de renom. 

Il est très-commun de trouver des sots qui mépri- 
sent les ouvrages des autres, et qui se vantent de leurs 
productions superficielles, qui n'ont souvent qu'un jour 
d'existence. 

FABLE LXXVII. 
Im Guenon et sa Guenuehê, 
JUPITER un jour assembla tous les animaux devant 
^ ^ son tribunal pour examiner lequel d'entre eux avoit 
les plus beaux enfans. Toutes!^ bêtes parurent : la Gue- 
non s'y rendit la dernière. A la vue de la Guenuche l'as- 
semblée fit de grands éclats de rire. Votre jugement, 

suites, pursu'ds, n'es qu'un sot, art but a fooL rester en- 
fermé, remain shut up, coquille, shell, ensuite, afterwàrdt. 
y mourir de faim, starve in it, voilà, thai is. récompense^ 
reward, ouvrage, ivorL pendant que, whilst parloit, IMW 
speaking, tant de, so much. bon sens, good sensé, servante, 
9)tatc^. entrant, coming, donner à manger, /ee(/. vit, «osr. 
faiseuse, maker, enleva, stvept away. d'un coup, wUh a 
stroke, balai, broom, détruisit, destroyed, ep même temps, 
atthe same lime, espérances, hopes, renom, renoton. 

Très commun, very common, trouver, to finà, sots, 
fools. méprisent, despise. ouvrages, works, se vantenti 
boast, n'ont souvent, hâve often, qu'un jour d'existence, 
but onc day^s existence. 

Fable LXXVII. Guenon, Monkey. Guenuche, Young 

ont» 

Jour, day, assembla, assembled. animaux, animais, de- 

vant, defore, examiner, examine. \e<\ue\ d'^iutre eux, w}M, 

amon/f them. plus beaux enfans, prelixesl c\\\ATt'a.>ûfeX«îi^ 

à^as/s. parurent, appeared. s'y Tet\^\\., iDeul l>ô*X\«r. \«- 

^*ére, last. â ia vue, ai tht si^^^ çueTix]ieYve,ijouuc m»i^ 
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lenon, clignottant des yeux, et fronçant les sour- 
décidera pas en cette matière ; c^st à Jupiter 
•artient de donner le prix de la beauté, à qui le 
le mieux. Je trouve dans ma Guenuche tant 
ens, qu'elle me semble digne d'être préférée aux 
Examinez ces petits yeux pétillans, cet air vif et 
^e visage presque semblable à celui de l'homme : 
pas tout ; quoiqu'elle n'ait que six semaines, ette 
mille tours, que les vôtres ne sauront jamais, et 
pourront jamais imiter. Tous les animaux firent 
îaux éclats de rire ; Jupiter même, avec toute sa 
ne put s'empêcher de faire de même, lorsqu'il eut 
le discours de la Guenon, qui paroissoit charmée 
iuté et des bonnes ^ces de sa Guenuche. 
lères ont de la partialité pour leui:3 enfans : elles 
nt toujours plus spirituels et plus beaux que ceux 



mt des yeux, tmnkliiig wUh her eyés. fronçant 
:ils, knitting her brows, ne décidera pas, wiu not 
natière, maUer, il appartient, it belongs. donner, 
Ix, prize, le méritera le mieux, shall deserve U best. 
Una, tant d'agrémens, so may aUurements, semble, 
ligne, worihy, d'être préférée, to he preferrtd. 
fours, petits yeux pétillans, litUe sparfâing eyé^» 
it enjoué, lively and merry cou7itenance. visage, 
îsque semblable, almost cdike, à celui de l'homme, 
lan, quoiqu'elle n'ait que six semaines, thm^hàhe 
X weeks old, sait déjà, knows already* mille tours, 
\nd trick^» ne sauront jamais, wUl ntver knwo, ne ' 
it jamais, never xcitt hk^hU, imiter, imitaie, de 
1, again. même, himadf, ne put s'empêcher, covld 
lar, d'en faire autant, aoingthe same, lorsqu'il eut 
I, when he had heard. di^cbiipy, discourse, parois- 
rmée, appeared çharmtd. éé^AmJlh* bouTi^«^gc^K.^'^^ 
%ces. 

mothers. ont, havt. croient to^^o\w^> «^"««ï 
^spin^b, more totiiy. plua lieauS) îfff»*^* 
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FABLE LXXVHL 

la lÂim H fréparatd àla Ckimve» 

T A guerre étant déclarée entre les anîmatut ^ les oir 
•^ seaux, (malçré leur instinct» ils sont sumI fous qns j 
» les hommes) le Xion en donna avisi à ses sajeta,. «t lear^ 

- SÉN^^^^^^'^'^'^^^'^^^P* . Parmi iwfniidIaoMn 
m d'animamr qiû obéûreat aux ordres &. lMr<isi^ 
des âfies et des lièvres se trourèreoC aa i«iidefll*^PCm'' ' 
Chaque animal offrit ses sernces poçr lesiiecès 4fb Ife- 
guerre: l'éléphant devoit porter lesbagi^gMidftl^inBi%-' 
rours entreprit de foire les assaults, le reiuuni. fHOOpMi 
de ménager les rusél^^t les stratagèmes, ï» nUigijggMiiifc; 
d'anuiser l'ennemi par ses tours. Renvoyas, dit wnÉlik « 
les ânes, ils sont trop lourds ; et les lierres, ib MnMPK 
jets. à des terreurs paniques. 'Point du tout, dit k wi ii iMi 
animaux, notre armée ne sermt pas complète sans en3' 
les ânes nous serviront de trompettes, et leaJ^hriei ds 



couners. 



Fablb LX^Orni. Lion, Idon^ se préparant^ i^^ ^ V " ^ 
•iJKftîm«el/I à la gùerre,yor imir. • 

Etant àéûîxè»^ heing dedared. entre, tufitfjil, wà: 
maux, atdmaU, oiseaux, birds, malgré, tuâidBMmimgf^ 
aussi fous, aê ^ools. honmiès, men, en donna ai^ gÊÈ0* 
advice qf it. sujets, wJtjtdU. ordonna, wdatdi de aè l*l& 
dre, to repair, camps eimp, parmi, amon^* graii^ f^^f^V 
obéirent, o&ej^ei. roi, king. ânes, ostea. lièvres, iMnmwS 
trouvèrent, appeared. au rendesi-vous, ait ïht rentesoiM^' 
chaaue, each, offrit, offertd. devoit porter, tsat l»^c«rf|^' 
armée, army, ours, bear. entreprit, undettook iÊk%m.* 
lead. assaults, assavUi* retaard,./ox. se proposa^ tnjfliiirfii; 
ménager, manage. ruses, eufitiinf^ê, ange, ape.proii4W4Îil|<r-* 
mùed amuser^ amuH. tours, truAs* renvpye^ ««Éi^MAi^ 
cheval, horat. sont trop lourds, oire tuo liràm^K^(iteyi«M 
/ee^. terreurs paniques, panic/ears. i^\ti^Qxsk\»<ii^^sAÀ 
aK ne seroit jA»ftootM not be.*xN\toiAi^«Hlwrs^|«fc 
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point de membre, dans un corps politique, 
sse être utile. Un homme de bon sens sait 
.ge de tout. 

FABLE LXXrX. ' 

UAnt mécontent, 

re Ane, transi de froid, au imlieu de l'bitir^ 
3it après le printemps } il vint assez t6t,. <t 
idet fut oblige de travailler depuis le matin 
ir : cela ne lui plaisoit pas ; il étoit naturelle- 
iseux : tous les ânes le sont. Il désire voir 
saison est beaucoup plus agréable; elle arrive, 
ait chaud ! s'écria msdtre.wrison : je suis tout 
'automne me conviendroit beaucoup mieux, 
ipa encore ; car il fut obligé de porter au 
s paniers remplis de poires, de pommes, de 
e toutes sortes de provisions : il n'avoit pas de 

point de, there is no. corps, hody. ne puisse 
%ot be. utile, of use, homme, man. bon sens, 
sait tirer, knows how to tqJce. tout, every thing. 

4XXIX. Ane mécontent, d{8coni$nted Ass. 

poor. transi de froid, benumbed wUh cold. au 
ne middle. hiver, totnter. soupiroit après, hng' 
temps, spring, vint, came on, assez tôt, soon 
litre Baudet, master Chizzle, fut obligé, waa 
ivailler, tvork, depuis le matin jusqu'au soir, 
ng tUl night. cela, that, ne plaisoit pas, pUaaed 
illement, naturaUy, paresseux, kây, le sont, 
re, désires, voir, see. été, summer. saison, sea- 
;oup plus, a great deal more, arrive, arrives» 
chaud, how hot it is. s'écria, exdaimed. 
izzle. suis tout en eau, am aU over in a sweat, 
aiUumn. me conviendroit, towdd suit me, 
mieux, a great deal better. a» ttotss^^ 
rs again mistaken, car, JVxr. "ÇOtV«t w* 
'rry to market. paniers, Kamyers. ^vis^^^ 
pears, pommes, applts^ c\iO«x> coKba€ 
• o'avoit pas de Tepo«> IwiA '"^ "^ 
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repos; à prâae svoit-il le temps de dormir. 
j'étoiB de me plaindre de l'IiiFer, dit-il ; j'aToia fr 
est vrai ; mais du moins je n'avoia tiea à faire qu'à 
et à manger; et je pouvais toe coucher tranquilletneot 
toute la Jouraëe, comme un animal d'importaii 
litière. 

Chaque saison de la vie a se« avantages et 
'tèniena : l'homme prudent ne se plaint d'aucune. 

FASLE LXXX. 

Le Renard et la Cigogne. 
TTTÎE Cigogne nMKitrtra un Renard su rnin d'un buil 
^ Bon jour, eompere, lui dit-elle ; il j a long-^pa 
que je ne vous ù vu: si vous voulee, nous irons dloer en- 
setnblF chez moi. V«lnRtiers, dit maître Renard, je ne , 
Ëiis point de cérémonies avec ni^ amis : à l'instant ib , 
partent Le compère avoit bon appétll, (les «enj ' ' 
t pas ;) il espérott fidre un bon repas 



I, à peine avoit-ilie temps, kt hadkanUy ^m.f. dormir, «i<ep. 
sot que j'élois, mkat a joui t u>as. me plaindre, comptât». . 
J'avois fruid, f tuas add. vrni, true. du moine, ai leaà. | 
n'aïois rien à faire, had lailhing lo do, qu'à lioire, ballà , 
drink. manger, eat. pouvois me coucher, could lajf m/t^ , 
down. tranquillement, qaittiy. journée, daif long, con 
like. litière, litUr., > . — 

Chaque,,etw;y. vie, life. avantages, ailvanlag^. uiM^ i 
vénîens, tncommlûncM. l'homme prudent, a prmaUtgl^ I 
ne se plaint d'aucune, complaita luto/any. \ 

Fable LXXX. RenaM, Fox. Cigogne, Stori. 

Rencontra, met. au coin, ai Ihr. corner, biâa, iMoA K 

bonjour, good day. cnnipËre, eom/iecr- il y n long-tefin* * 

çae'je ne voiia si vu, / hâve not seen you tkis l^rig wKut. f 

foulez, iifU, irons dîner, ahcdl go nitit Une. cnaernlile, f 

ti^ether. cJieiK moi, a! my Hoiis'. ^«Aoaferâ, ■œSBwr^V T 

ne fais point dC) -«uake. no, a(o«, IrxrAx. Wwefw^ 

<i^Med{atelv. partent* tet ont. rffca mwwp^jg»^ 
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t sans son bote. Dame Cigogne lui présenta un 
ans une bouteille si étroite, qiril n'en put goûter. 
Qt trouvez-vous cette viande, lui demanda 

* Très bonne, répondit l'animal Mangez 

vous ne mangez pas .je vous prie, faites 

noi J'ai assez mangé, commère, il faut que 

niez demain diner cuez moi De tout mon 

i n'y manquerai pas. Dame Cigogne y alla ; le 
.'attrapa à son tour, et lui offrit dans un plat de la 
rès claire, qu'elle ne put goûter. Courage, corn- 
t-il, en lapant ; faites comme si vous étiez chez 
'^ous me régalâtes hier, il est juste que je vous 
ijourd'huî. Il ne parla pas long temps ; il eut 
avalé toute la bouillie, et flOUt se venger de la 
, qui s'étoit moqué de lui la première, il la prit 
long cou, et l'étrangla, 
langereux de jouer et de tromper ceux qié sont 

s et plus rusés que nous. . 

■1^ ■ ■ — — ^— — — — — — — — ^»^» 

t, reckoned, hôte, beat, présenta, presentedfHkcïi^ 
neai, bouteille, bottle, si étroite, ao namm, n'en 
ter, could nùt taste it. comment trouvez- 
nv do you like. viande, méat oiseau, hird. très 
erygood. mangez àonc, eat then. faites comme 
as I do. assez mangé, eat enough. commère, 
faut que vous veniez, you miLst corne, demain, 
w, de, icith, cœur, heart, n'y manquerai pas, 
faU, y alla, went thither. attrapa, tkeaied. à, tu. 
nu, offrit, offered, plat, disL bouillie très clairSi 
'. pap, ne put goûter, cotUd not iaate, coura|^ 
. lapant, Inpping. faites, do. comme si, as if. 
9re chez vous, at your houae. régalâtes, ireaJtù. 
fierday, juste, jusi, régale, shoxdd treat au- 
i^ ift aay, ne parla pas long temps, did not speak 
t bientôt avalé, had aoon sicaUttwed up. pour 
r, io ht revenged, s'étoit moqué, had bantered, 
Si first. prit, took, long cou, long necfc. 4tx^v\^^^ 

reux, dangerous. jouer, rtdtcule. Itomv^^i t\>«A- 
plus forts, sironger* plus ruBi&«% more ^uiuvwvÇ' 
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FABLE LXXXI^ 

ht Champignon ei le Gland» 

TTN Gland, tombé d'un chêne, vit à s< 
^ Champij^non. Faquin, lui dit-il, quelle 
dieâse d'approcher si près de tes supérieurs 
fumier ! comment oses-tu lever la tête dans 
ennoblie par mes ancêtres depuis tant de % 
Ne sais- tu pas qui je suis ? Illustre Seigneur, c 
pignon, je vous connois parfaitement bien, i 
très aussi : je ne prétends pas vous disputer I 
votre naissance» ni y comparer la mienne : j 
j'avoue que je sais à peine d'où je suis ven 
des qualités (jue vous n'avex pas ; ^e plais a 
hommes, et je dohoe ^à fumet délicieux ain 
plus exquises et le8|ns délicates : au lieu qw 
tout Porgueil de yiljm^txfis et de votre ex(r 
n'êtes propre qu^ wmb9èr des cochons. 



^.■•^ 



: 



FabIiI LCXXI. GbampignoBi Mushroot 

Tombé, faUen, vit, saw» à ses côtés, hy 
B&mndrtL quelle, what. hardiesse, hMness, \ 
to approach. si près, so near, supérieurs 
comment, how» oses-tu, darest thou. lever 1 
iip fhy hecuL ennoblie, ennohled. ancêtres, a 

K' , for» tant de, so many, ne sais-tu pas, c 
0, illustre seigneur, iUustrious lord, coi 
' p'arfiiitement bien, ptrfedly welL aussi, ioo, 
pas, mean noL disputer, dispute, naissance, l 
y comparer la mienne, to compare mine to it, i 
on the Contran/, avoue, aeknotoledge, sais à { 
know, d'où, from whence, Siiis venu, sprii 
qualities, n'avez pas, hâve not plais, pteas 
ihe palate, hommes, tncn. donne, give, fum 
delicious Jlavour, viandes les plus exquises 
délicates, th£ most txquisiit and délicate m 
que, whereas, orgueil, pride. u^ètca v^^V^^ 
enlji/ to, engraisser, fatttn. coc\iOTvs,Koe;8. 
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qm fonde son mérite sur celui de ses an« 
cètres et de son extraction, se rend ridicule aux gens 
r Une naissance illustre est peu de chose d'elle- 
n eDe n'est soutenue par des qualités pcrson- 




FABLE LXXXIL 
' \. léô Chat et les deux Moineaux, 

"TTlf jAme MiClMkau aVoit été élevé avec un Chat très 
^ Jeiibe ; ils étinént intimes amis, et ne pouvoient 
presque fis se quitter. Leur amitié crût avec l'âge : 
Raton badinoit avec Pierrot, et Pierrot badinoit avec Ra- 
ton ; l'un avec son h^ l'autre avec ses pattes ; il a voit 
8QÎD de ne pas étendre ses griffes. Un jour un Moineau 
llii Tolridlige vint rendre visite à son camarade. Bon 
jottf. Mi%. dit*il. Bon jour, répondit l'autre. — Votre 
aer^^iiâttj^ÎJéliiih le vôtre. Us nefurent pas long-temps 
ensemble^ qii'ri''8urvint une querelle entreux, et Raton 
prit le parti de Pierrot Q]Uoiy di^il, cet étranger est 



-JU. 



Homme, man, fénde^ grounds. se rend ridicule,. 
rtnders himself ndtcttlous, gens sensés, sensible peaple, 
peu it chose, small matter. d'elle-même, by itself, n^est 
pas soutenue, iênot supported, qualités personnelles, per^ 
sonal qualitiéà* 

Fable LXXXIL Chat, Cat. Deux Moineaux, two 

Sparrows. 

Jeune, yùung. été, been, élevé, brought 'up, très, wry, 
intimes amis, tntimate friends, ne pouvoient presque 
pas, couLd almost not se quittxT, quit one another, amitié, 
jriendship, crût, incrêased. Ritton, Puss. badinoit, ^Zai/e(/. 
Pierrot, rhiUip, bec, 6^. ))attes, paws. avoit soin, took 
care, de no pas étendra not to stretch out» griffes, claws, 
' jour, day. voisinage, neighbourhood. vint rendre visite, 
•':€9me to pay a vistt, bonjour, good dny» serviteur, ser- 
'• êofii. le vôtre, yours, ne furent pas long- temps, were not 
*•■' Umg. ensemble, togtlhtr, qu'il «kWTxvcA, Iwi tû.vc^ «y-^^^^* 
querelle^ quarrd. entre, betioeen. v^>X. ^^ Y^\>C\ ^^'^N»-^^'^ 
ift* Pkép's part, quoi, tclurt, <i\x^^^^. ^uo.^^^"^ 

-ni. 
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rdî pour ii^idter notre ami ! Il n'en sera p^ 

e par tous les chats : là-dessus il croque 11 

13 cérémonies. Vraiment, dit-il, un moÎDe^ 

;ceau friand : je ne savois pas que les oiseau] 

n goût si exquis et si délicat. VeneZ| mon 

jt-il, à l'autre ; il faut que je vous ero^lie s 

iendrez compagnie à votre camarade ; il a qu 

) à vous dire. 

i vous fiez pas à un ennemli quelques protest 
litié qu'il vous fasse. I«a compagnie des mé 
x>ujours à craindre. 

FABLE LXXXHL 

lie Loup et le Renard, 

TN Loup, ennemi irréconciliable des troupeaux, 

J tnkvé une brebis : en courant dans le bois, i 

intra un Renard, grand destructeur de volaille, q 

oit d'enlever une poule, et qui couroit pour la m 

ans son terrier. Frère, dit maître Loup, où coure; 

i vite? De grâce ne soyez pas si pressé : approche 

assez hardi, bold enaugh, insulter, insulL ami, Jî 
n'en sera pas ainsi, it shaU not be so. en jure, su 
dessus, ihereupan. croque, eaU^ vraiment, truly, r 
friand, daintyoU. ne savois pas, did not know, eus» 
un goût si exquis et ^i délicat, 90 exquisite and à 
iaatt, venez, eome. petit, liille» il faut que je vot 
aussi, ImvM eatyou likewise. vous tiendrez, yc 
quelque chose, something. à dire, to teU. 

Ne vous fiez pas, donH trust. quelqueSt 
amitié, friendship, fasse, may make, mechar 
toujours, aiways. à craindre, to befeared. 

Fable LXXXIIL Loup, JTo//. Renard 

* Ennemi irréconciliable, irreconcileabîe ci 
peaux, Jlocks. enlevé, carried away. brebis, 
rant| running. bois, wood. rencontra, met, 
'ructeur, ^yeat destroyer, volaille, poultry, 
*si, poule, hen, conroiX^ ran, xnaxiger, eat. 1^ 
^r^ànfMer.où courez- vous si v\te,io]iere do 
"** ne soyez pas si presab, de 



FERRIN'S FABLKS. 91 

de moîy- et joignez votre déjeûner au mien : il y a long- 
temps qiis nous ne nous sommes vus ; régalons nous 
«Memble aujourd'hui. J'y consens, dit maître Renard : 
il nuMiqaa de prudence, en poiiant sa poule auprès du 
Loup» TojODS, dit le destructeur, de brebis ; par ma 
foi, Tofci up» volaille qui me semble grasse et tendre ; 
ce mo^au est trop friand pour un Renard : il conviendra 
mieux à mon estomac : c'est quelque chose de rare pour 
moL Là'dessus il croqua la poule. Le pauvre Renard 
se retira tout honteux, miircfaant en arriére, et baissant 
les oreilles, non sans peur de tetiir compagnie à la poule ; 
et il jura de ne plus joindre son déjeûner à oelui du Loup. 
Les ruses sans prudence sont quelquefois nuisibles, 
et rendent toujours méprisables ceux qui s'en servent, 

FABLE LXXXÏV. 
Le Paorif VOie, et le Dindon. 

UN Paon étoit près d'une grange, avec une Oie et un 
Dindon ; ceux-ci regardoient le Paon d'un œil en- 
I ■ • «I — ' — - — . I - 

hurry. approchez-vous de, corne near. joignez, jotn. déjeû- 
neTfbreakfast. mien, mine, il y a long-temps que nous ne 
BOUS sommes vus, we hâve not seen one another this long 
while. résalons nous ensemble, let us feast together. au- 
jourd'hui, to day, y consens, agrée to it, manqua de, want- 
ed, portant, earrying, auprès, near. voyons, let us see, 
par ma fei, Jaith. roici, hère is, volaille, fowL semble, 
seetM. grasse et tendre, fat and tender. morceau, hit, 
trop fnaqd, ioo dainty, conviendra mieux, unll bélier suit, 
à, ufith. estomac, stomach, c'est quelque chose de rare, 
tt 18 sùmeOdag rare, là-dessus, thereupon. croqua, aie, se 
retira, teiàidrev). tout honteux, quite ashamed^ marchant 
en arrière, going backward^, baissant, leiting down, les 
oreilles,' his ears, non, not, peur, fear, de tenir, ofkeeping, 
jura, stoore. ne plus, no more. 

Ruses, cunnings, sont, are,^ quel(juefois, sometimes. 
nuisibles, hurlful, rendent, render, toujours, always. mé- 
prisableSt €09itemp2i&/e. s'en servent, make use ofthem, 
Fabxa^'LXXXiV. Paon, Peacock. Oie, Goose, Dindon, 

Prés, tuar. grange, barn. te^iw^'àRxvV m^N»^^* 
d'un teil envieux, loUh an enmww v^^^ '^^ w^^^vec 
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FABLE L3CCXV. 
Le Loup et le Cabri. 
TTN Loup très stupide, (ils ne le sont pas tous,) ayant 
^^ bon appétit, trouva un Cabri qui s'étoit égaré. Petit 
ami, dit l'animal carnassier^ je vous rencontre très iV pro- 
pos : vous nie ferez un bon souper ; car je n'ai ni dé- 
jeuné ni dinë aujourd'hui, je vous assure. S'il faut que 
je meure, répliqua le pauvre petit Cabri, de grâce, don- 
nez-moi une chanson auparavant : j'espère que vous ne 
me refuserez pas cette faveur : c'est la première que je 
TOUS aie jamais demandée : j'ai ouï dire que vous étiez 
un musicien parfait. Le Loup, conmie un sot, com- 
mença à hurier, au lieu de chanter : à ce bruit le berger 
accourut avec ses chiens, qui le mirent en fuite. Très 
bien, dit-il, en s'en allant, je n'ai que ce que je mérite : 
cela m'apprendra une autre fois à me tenir au métier de 
boucher, et non pas à faire le musicien. 

Connoissez vos talens et votre capacité. Un imbécile ne 
devroit pas prétendre imiter un homme d'esprit et de génie. 

Fable LXXXV. hou^Wolf. Cabri, Kid. 
Fort, very. ne le sont pas tous, are not ail so, ayant, 
having, hoxï^good. trouva,ybun</. s'étoit égaré, weniastray. 
petit ami, Itttle friend. carnassier, voracious. rencontre, 
mtd, très à propos, very opportundy. me ferez, shall make 
me. fort bon souper, very good supper, car, for, n'ai dé- 
jeûné, hjave neither hreakfasted, ni dîné,^ nor dined, au- 
jourd'hui, io day, s'il faut que je meure, ifimust die, de 
Jjràce, ptttiy* donnez, give, chanson, 8ong, auparavant, 6e- 
ort. espère, hope. ne me refuserez pas, wUl not refuse me. 
premièrej^jSr^f. ai jamais demandée, hâve ever asked. ai 
ouï dire, keard. étiez, were. comme, like, Bot, fool. cora- : 
mença, hegan. hurler, hoid, au lieu, instead, de chanter, 
qfsinging. bruit, rwise, berger, shepherd. accourut, hasten^ 
éd. chiens, dogs, mirent en fuite, put to flight, trc^s bien, 
very weU. s'en allant, going away, n'ai que ce qu(^, havc 
0»% what. mente, deserve. cela m'apprvindra, Mo/ tcill j 
feocA me, une autre fois, another time. à me tenir, to stick. ■ 
métier, /rode, boucher, butcker, non pas, not. faire, pîay, ] 
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FABLE LXXXVT. 

Lt Loup et r^gneau. 
TTN Agneau bGToit pusiblemeot à un 

I ^ Loup vîit HU même endroit, et but beaucoop jr 
haut; avant eaviade commencer une querelle avec 1^ 
neau, il lui demaeda d'un ton sévère, pourquoi il tro. 
btoit l'eau ? L'innocent Agneau, surpris d'une accuïatia 
aï mal fondée, lui répondit avec une humble soamisBini 
^'il ne concetuit Das comment cela pouvoit être. Moi 
fiienr, lui dit-il, von Toyez bteu que je bois plug ba^ qo 
l'«ao coule de tous à moi, et oae par conséquent je i 
penxja troubler.-— Maraut, réplioua le Loup, il .5 a ei 
TÎron wi mois quslu parlas mal ae moi en mon absenc 
— Je n'élote pas encore né. — C'est donc ton frère. — J 
D'en ai point, sur mon honneur. Le Loup voyant-qn' 

j étoit inutile de raisonner plus long-temps contre la n 
rite: Coquin, dit-il, en colère, ai ce n'est lii toi, ni ta 

I ftére, c'est ton pfre, et c'est tont nn. Là-dessas il sus 

t le pauvre innocent Agneau, et le mit en pièces. 

Fable LXXXVl. Loup, Wolf. Agocao, Lamb. 
Buvait, letu drinkiag. paisiblement, paictably. rail 
leau, brêok. vint, came, même endroit, aamc place, bu 
tarant, beaucoup plus haut, tnucA higher. ayant envi 
hamng a mind. de commencer, to btgin. querelle, quam 
d'un ton sévère, in a Kvere bme. pourquoi, why. Iroubloi 

»troubUd. eau, teaUr. surpris de, gurprUrd at. si ma), 1 
m. fondée, gTounded. soumission, gubmûsion. ne pouvo 
pas, cottld nol. concevoir, conceive. comment, how. cd 
pouvoit être, thaï could be. vuyez bien, «ee wfti. bol 
drink. plus baa, loieer. coule, niti» down. par conséquen 
^courte, ne pi-ux. cannoi maraut, kuave. il y a enviru 
SIX iniiût que tu pnrlas mal de moi, you tpokt iU 0/ a 
abovehal/ayr,arago. n'étais pas encan, vhu notOttn. m 
hom. donc, theti. ttire, bruther. n'en ai point, hâve mm 
voyant, aeeing. inutile, (o no purpnae. de raisonner, to m 
gue. plus long-temps, anu longtr. contre, againtt. vériW 
&utk. coquin, raseat. colère, passion, ce n'est, îf m. ni to 
jj ^^i^^^oti. ni tùn,ttor yimr. là-àea3\ia,l)ier»i,pt«Vi. tiàôl 
sa'zed, paarre,p0or. mit en pièces, tort U» ywwa. 
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Qaand la malice et la craaaté sont jointes avee le 
pouvoir, il lear est aisé de trouver des prétfextes pour 
tyranniser l'innocence et pour exercer toutes sortes d'in- 
justices. ' ^ 

FABLE LXXXVir.' 

UAnt et aea Maîtres. 

SOUS quelle étoile malheureuse suis-je né, disoit ud 
Ane, se plaignant à Jupiter ! On Éle fait lever avant 
I0 jour. Je suis plus matineux que les coqs ; et pour- 
quoi? Pour porter des choux au marché ; belle néces- 
sité d'interrompre mon sommeil ! ?» Jupiter, touché de sa 
plainte, lui donna un autre maître, et ranimai aux lon- 

gues oreilles passa des mains d'un jardinier dans celles 
'un corrpyeur.. Maître Aliboron ^ut bientôt las de la 
pqfMnteur et de la mauvaise odeur des peaux. Je me 
repens, dit-il, d'avoir quitté mon preaUltr maître : j'at- 
trapois quelquefois une petite feuille de èfatQU qui ne me 

■ ' I ■ I " ..Il ■ m 

Quand, when. cruauté, cruelty. sont jointes, arejoined, 
pouvoir, potrer. leur est aisé, is easy far tkem, de trouver, 
iojind, des prétextes, pretences. tyranniser, tyrannUe over, 
exercer, exercise, sortes, manner, ^ 

Fable LXXXVII. Ane, Ass. Maîti'es, Masters* 

ÛjaeWe étoile m'alheureuse, what an unhappy star. 
«i£-je, am L né, bom. disoit, said. se plaignant, corn- 
fiUdning, on me fait lever, they make me riae, avant, &e- 
fore. jour, Hay. suis plus matineux, rise (arlier, coqs, 
eocks. pourquoi, why. porter, carry, choux, cabbages. 
marche, markei, belle nécessité, what need, interrompre, 
Mterrupt. sommeil, sleep, touché de, moved by. plainte, 
comptatnt. donna, gave, anx longues oreilles, long eared. 
passa, passed. mains, kands. jardinier, gardener, corroy- 
eur, currier. maître Aliboron, Ja>ck Fibblish, bientôt las, 
9ùon <îre(f. pesanteur, hMiviness. mauvaise odeur, badsmell. 
peauT, sktns. repens, repent. avoir quitté^ my havin^ 
guîlied. premier, Jlr«t. «tlT^.^o\a> toXcUtà. qç^s^sj^'^^^^ 
someUmes. petjite feûUe de daou, l>3d(U «jb>ia\yô ^ V-^S- ^^ 
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coûtoit rien ; maïs à présent je n'ai que des coups* Il 
changea encore une fois de maître, et devint Ane de char« 
bonnier : autre plainte. Quoi donc, dit Jupiter en colèrei 
cet animal-ci me donne plus de mal que dix autres. Allez 
^ trouver votre premier maître, ou contentez-vous de celui 
que vous avez. 

On n'est jamais content de sa condition ; la présente^ 
selon nous, est toQÎo^urs la pire : à force de changer, on 
se trouve souYen1;^ULiis le cas de l'Ane de cette fable. 

FABLE LXXXVm. 

U Oiseleur et le Merle, 

UN Oiseleur tendoit un jour ses filets à côté d'une 
haie : un Merle, qui étoit perché sur un arbre, le 
vit, et eut la curiosité de lui demander ce qu'il feisoît 
Je bâtis une ville pour les oiseaux, répondit-il : vous voyez 
que je la pourvois de viande, et de tout ce qui est néces* 
saire à la vie : ayant dit cela, il alla se cacher derrière la 

coûtoit rien, cost noiking. à présent, now, n'ai que des 
coups, hâve ordy hlows. changea encore une foîs^ changea 
once more, devint, bêcame, charbonnier, voalman, quoi 
donc, what then. colère, passion, donne, gives. plus de 
mal, more work, dix, fen. allez trouver, go to, ou, or, con-^ 
tentez-vous de, be contented with, celui, him, avez, kave. 
On n'est jamais content, people are never contented» 
de sa, tuith their, selon, a>ccording to. toujours, ahiDoys* 
'i; pire, worst à force, by dint, de changer, of changtng,on 
•e trouve souvent, iheyfind themselves ojfieni cas, case. 

Fable LXXXVIII. Oiseleur, Fowler, Merle, Blddt' 

bird, 

Tendoit, was spreading, jour, day, filets, nets, à côté, 

by the side, haie, hedge. perché, perched, arbre, <ree. vit, 

saw, demander, inquire. faisoit, idos doing, bâtis, luild, 

ville, ctfy. oiseaux, birds, voy^x^ see. pourvois, provide 

tt. de viande, tviÛi meaJt, nèceaaaÀT^, lUceMoru. 's^si^ \S^ 

^'j-âatâit cela, hcmng saW tKi8.;5X\s^à«p«rt«Ji.«^wâM»v 
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haie*. Le Jlilerle le croyant très sincère, descendit de 
l'arbre, entra dans la ville, et fut pris. L'homme sortit 
de sa cachette, et courut pour saisir sa proie. Si c'est là, 
liû dit le prisonnier, votre bonne foi, votre honnêteté, et 
la ville que vous bâtissez, vous n'aurez que très peu d'ha- 
bitans. Malheur à moi de vous avoir écouté ! Je suis la 
dupe de votre fourberie. 

taéfiez-vous des belles paroles et des cajoleries des 
honmies trompeurs : ils se vantent aôuvèat que les pro- 
jets qu'ils inventent, sont pour le Uen public ; tandis 
qu'Ds ne cherchent que leur intérêt particulier. 

FABLE LXXXIX. 

La Tulipe et la Roae. 

T TNE Tulipe et une Rose étoient "t^isines dans le même 
^ jardin : elles étoient l'une et l'autre extrêmement 
belles ; cependant le^ jardinier avoit plus de soin et plus 
d'attention pour la Rose. L'envie et la jalousie des beau- 
tés rivales ne peuvent pas facilement se cacher. La Tulipe, 

hUt himsdf, derrière, behind. croyant, hdieving, très, 
very. descendit, came dovm, entra, entered, pris, taken, 
homme, man, sortit, came out cadhette, h%ding place, 
courut, ran, saisir, «etze. proie, prey, . c'est là, ihis is. 
bonne foi, good faith. honnêteté, honesiy. bâtissez, huild, 
n'aurez que fort peu de, wUi Juive butfew, habitans, inha-^ 
bitants. malheur, woe, de vous avoir écouté, for having 
listened to you. fourberie, checU, 

Méfiez-vous de, mistrust. belles paroles, fine words, 
cajoleries, cajfMnga» hommes trompeurs, deceitful mem^ 
se vantent souvent, often boast, inventent, jnvent, bien, 
good. tandis que, whust, ne cherchent que, only mind. 
particulier, pnvctte. 

Fable LXXXIX. Tulipe, Tulip. Rose, Rose. 

Vobines, neighbours. mêfne jardin, mue ^rden» l'une 
et loutre, boffi. extrêmement belles, extreme2if fteautîfu^. 
cepeadantf2fet.jàràmeri gardener, p\ua ^e ^««v^iwitç. tw^ 
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vaine de ses charmes extérîears, et ne pouvant sapjM 
ter la pensée d'être abandonnée pour une antre, i^epn 
cha au jardinier sa partialité. Pourquoi ma beauté est 
elle ainsi négligée, lui demanda-t-elie ? Mes couleurs n< 
sont-elles pas plus vives, plus variées et plus engageante 
que celles de la rose ? Pourquoi donc la préférez- vous t 
moi, et lui donnez- vous toute votre affection ? Ne soyes 
pas mécontente, belle Tulipe, répondit le jardinier : y 
connois vos beautés, et je les admire comme elles le luîè 
ritent ; mais il y a dans ma Rose favorite des odeurs, e 
des charmes intérieurs, que la beauté seule ne peut bh 
procurer. 

La beauté extérieure frappe d'abord ; mais U faai 
préférer le mérite intérieur. 

FABLE XC. 

Le Loup et le Chien de Berger. 
T TN Loup courant à travers une forêt, vint près d'ut 
^ troupeau de moutons : il rencontra le Chien du ber- 
ger. Que faites-vous ici, lui demanda le dernier ? quelli 
affaire y avez- vous ? Je fais une petite promenade, répon- 

^ — - — 

concea/e<^. extérieon, earfemo/. ne pouvant Bnpporter, un 
aUe to bear. pensé^ ikoughi, d'être abandonnée, qf beùt^ 
forsaken. une autre, anoti^. reprocha au, reproackedwUh 
pourquoi est-elle, tohy û she» ainsi négligée, thus neglecUd, 
ne sont-elles pas, are not plus vives, highter. variées^ 
various, engageantes, invUing. donc, tken, la préférez- 
vous, do you prefer her, donnez, give, ne soyez pas mé< 
contente, be not dissat'Med. belle, fair. connois, knovD, 
comme, as, méritent, deserve. il y a, there are, favoritei 
favourite. des odeurs, odours. intérieurs, internai, la seule, 
alone, ne peut, cannot, procurer, procure. 

Frappe, strikes, d'abord, ai first il faut préférer, me 
must prefer. 

Fable XC. Loup, Wolf, Chien de Berger, Shepherd's 

Dog, 

Couraatf running, par, tiiroug^. vint, camt. près de, 
near. troupeau, ^ck. moutona, sKeep. tci\ç.wi\.T^ ttt«t, 
gue &jte3'V0USf tchat do j/ou do. \c\^ Wt. Awsàsst^Vj»» 
tieffe, what. affaire, fciwîncw, p^\i\jt\«omw«AtHVô 
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dît le Loup: je n*ai pas de mauvais dessein, ie tous le 
proteste sur mon honneur. — ^Votre honneur f sûrement 
TOUS badinez : je ne voudrois pas recevoir votre honneur 
pour gage de votre honnêteté. — Point de tache à ma ré- 
putation, je vous prie : mes sentimens d'honneur sont 
aussi délicats, que mes grands exploits sont renommés. 
Pendant que le Loup faisoit le panégyrique de son hon- 
nêteté, un agneau s'écarta du troupeau : la tentation étoit 
trop grande ; il saisit sa proie et l'emporta avec précipi- 
tation dans le bois. ' Tandis que l'honnête animal couroit 
de toute sa force, le Chien cria après lui, assez haut 

Soar être entendu : Holà ho, monsieur le Loup ! Sont-ce 
i vos grands exploits, et les sentimens d'honneur dont 
TOUS venez de parler ? 

Ceux qui parlent le plus d'honneur et de' sentimens» 
sont ordinairement ceux qui en ont le moins. 

FABLE XCI. 
L*,âîgle et le Hibou. . 
T 'AIGLE et le Hibou, après avoir fait long-temps la 
•" guerre, convinrent d'une paix; les articles préli- 

ivaUL n*ai pas de, hâve no. mauvais dessein, had design. 
sûrement, mmfy, badinez, jtst. ne v^pdrois pas, wouLd 
noî, recevoir, rêeetve. pour gage, aï 4 pledge, nonnéteté, 
honesiy, point de tache, no blur. k^ m. prie, pray. senti- 
mens, sensé, aussi délicats, eut nice. grands exploits, greaê 
exploits, sont renommés, are renoumed. pendant que, 
milst. faisoit, was tnaking. panégyrique, panegyrick. ag- 
neau, lamb, s'écarta, weni out. tentation, iemptation. trop 
grande, too great. saisit, seized upon. proie,, prey. l'em- 
porta, carried it. bois, wood, tanais que, whUst couroit, 
was running. de, with. cria, cried. après, after. assez haut, 
loud enough, être, to he. entendu, heard. holà ho, ho there. 
sont-ce là, are thèse, dont, of which, venez de parler, were 
just now speaking. 

Parlent, speak. plus, most. ordinairement, eommonly. 
le moins, tJie least. 

Fable XCI. Aigle, Eagle, Hibou, OuL 
Aprèsavoir fait, a/!er Kamne moAe AQTi-^AftXfieçî^Vi^Bwswfc^ 
f^ar a long Hme. conyiuTtnt A«» agret4 u-çwv.^^^ V»**- 



miaairta avoïent Été préalablement aignés par 
sadeurs: l'article le plus essentiel étoit, que 
ne muigeroît pas leijietits de l'autre. Les i 
TOU«, demanda le Hibou ? Non, répondit l'ai 
jHS. — Peignee-les moi, oume les montrez: fo 
wgle, je n'y toucherai junaia.-^es petits, W 
seau nocturne, sont mignons, beaux, fiien f 
ont la TOÎi douce et mélodieuse; vous les r 
aisément à ces marques. Très bien, je n< 
paa^H anha un jour que PAi^e Bjierçut i 
d'un rocher de petits monstres très laids, rect 
nnajr triste et lugubre. Ces^enfans, dit-il. 
ettientpasàiiotre ami ; croquons-les: aussit^ 
en feîre us bon repas. L'Aigle n'avoitpas tort 
.^oit fait une fhusgf. peinture de ses petï 
aident pas le moindre fralt. 
■ Iiesparens de'vroient Éviter avec soin ce P 
Hus enfans, qui les rend souvent aveugles s 
Knts, et qui eet quelquefois Ëitsl aux uns et 

piéliiâiiairea,jmiMnnar^. prÉalablement,pn 
nés, rigntiL pSm essentiel, mott ^Metttii£at 
^ur, ocmanicewitoM. ^uld nof iéaf. peefaij 
' Miinoines-TOU%Wwu hme. tant pis, ao mm 
pdgoez-les, rfeaôwncm. ou-q^ontrez, or êhov 
néte, t^Nm Ike faith 0/ an keàul. n'; touchi 
' ahalt mum- loucA f fteni. migoon^ prelty. bcaun 
bien fiiib, wdi-thajied. la t<hx douce et 
a toji and mdiidutut wite. reconnoitrcz 
wiU eafUy knote, à, iy. marques, marks, t 



pened. aperçut, peTetteed, coin, cor» 
petits monstres fort lùd«, recbîgnéa, 



focal liMe mmutera. triste et lugubre, 
fvL enfans, ckUdreni n'appartiennent pas, 
ami, Jriend. croquons, / m-uat eat. aussitât, 
ty. Ût, mode, bon, good. n'avoit pas tort, tes 
iarong.tt, gave, fausse peinture, Jalse desc 
' Mihi'd not. moindre trait, îeastfentw 
__^marenU, devroient éviter avec a 
yilmnd. foible, iceaJt. envcr», lownrâ 
•urenf; ofteii. avoufitea, Wind.ww, to 



PEKRIN'S FABLES. 101 

TABLE XCIL 

.I/Ant et le Lion, 

E Lion se mit un jour^ en tété d'aller à la chasse : 
^ pour y réussir, il se servit de TAne : il le posta dans 
s broussailles, avec Ofdre d'épouvanter les bêtes de la 
rêt, par les cris de sa voix qui leur étoit inconnue, afin 
'il se jetât sur elles dans leur fuite. L'aniooal aux 
igues oreilles obéit, et commença à braire de toute sa 
rce ; par ce stratagème, il remplit de frayeur toiutes les 
tes des environs : intimidées par ce nouveau prodige, 
es cherchent les sentiers qui leur sont connus : mais 
Heu d'éviter le piège, elles tombent entre les griffes 

Lion. I^ssé de carnage, le roi des animaux rappelle 
dtre Grison, et lui ordonne de se teins. Le Baudet 
venu fier de sa prétendue JlÉivoure, s'attribue tout 
onneur de la chasse. Que vous semble du service que 

us a rendu ma voix ? Elle a fait des merveilles, et 

urois été effrayé moi-même, si je n'avois su que tu n'es 
'un Ane. 

; L, 

Fable XGII. Ane, •^. Lion, tAon, 
Se mît en tête, tookit into his head, d'aller à la chasse, 
go a hmUSng, réusnr, succeed, le servit, m€uie use* 
sta, iHMfeif. des brouf^uDes, a.ikkket. d'épouvanter, ^ 
frignten, bêtes, btattà^tTls, criea, voix, votce. inconnue, 
known, afin ou'il sejbtàt, thai ke might tkroio himsdf. 
te, flighi. aux longue^ ùN^Wylong-eared, ohéât^obeyed, ' 
mmença, legan, à braire, io bray» de, toW^ remplit de 
lyeur, JUled vnth fear, des environs, of the neighbour' 
9d, intimidées, inUmidaied. nouveau prodige, new pro' 
^. cherchent, Hdtjbr. wniien^ paths, connus, known, 
lieu de, insttad- of, éviter, escaping, piège, snare. 
nbent, joli, jentre, %nto. griffes, claws. lasse, Hred, car- 
ge, slaughier, roi, king, animaux, animais, rappelle, 
Us hack, maître Grison, master Grizde, ordonne, bids, 
se taire, io be sUent, baudet, ass, devenu fier, grown 
yud, prétendue bravoure, pretended bravery» s'attribue, 
fumes, chasse, kunting, que vous semble. mI^ doyou 
nk. rendu, rendered. fait deA T[v<e.t\^\\V^«Mii&%KNk^ 
rois été, shouid hwot betn. li^t^Li'ixstfîvcDfeasfc^î^^*^^- 
rf myaelf, si je n'avois w, lioA l iwlU-wjiwWi* 
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Celui qui vante ses prétendus exploits, sa 
courage, trompe ceux qui ne le connoûseat p 
moquer de ceux qui le connoisaetiL , : 

FÂBLËXCIU. 

IfEekoaie Bibmt. 
T TN Hibou, enflé d'orgueil et de vanité, rép 
^ lugubres à minuit, du creux d'iin vieux i 
provient, dit-il, ce silence qui régne dans i 
n'est pour favoriser ma mélodie? Sârement 
soDt cbarmés de ma voix; et quand je chai 
nature écoute. Un Echo répète dans le mén 
Toute la nature écoute. I<e rossignol, contHi 
B usurpé mon droit ; son ramage est muaicS 
mais le mien est beaucoup plus doux. L'EcI 
cor»;.— Est beaucoup plus doux. Excité par 
le Tlibou, au lever du soleil, mêla eee cris lugt 
monie des autres oiseaux : mais dégoûtés d 
ils le chassèrent unanimement de leur socié 
nuent encore à le poursiûrre partout où il pari 

Vante, criei up. sans avoir, iràAotd haoè 

ifeeeieej.-ne connoiHent pae,do not kaotc. se 

tnaiuhimadfridKvlmu. le eonnoissent, do. 

Fablb XCni. Echo, Ako. Hibou, 

Kaûk A''orffieî\, puffed Tip teilk priât, ttpi 

peatitig. cris lugubres, mountfiil scnams. 

midnighl. creux, koUow. vieux chfine, old oa 

vient, ujheiue proceedi. régne, rtîgnê. bois, 

n'i'St, tinksa it be. favoriser, ^nmr. sûremeii 

caçes, graves, sont charmes, are charmed. di 

t'oiue. quand, aken. chante, ring. écoute,Jùfen 

ptaU. dans le même instant, immediaiely. ross 

ingale. usurpé, usurptd. droit, righl. ramagi 

truc, le mien, ntine. beaucoup plus doux, fai 

core, again. excité, roased. au lever, at ther. 

sim. mêla, mingUd. à, wOi. oiseaux, hird». ài 

ffiisted. de, aùh. bruit, noîw. chaBaÈtfcul, drw 

ment, unanimousty. continuent eiicMe,sl\Q.u 

9u>n-,^if/y7(«, partout où, tottcre «er.'fiwsl 
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pour se mettre à l'abri de leurs poursuites^ il fuit la 

[ère, et se plaît dans les ténèbres. 

es hommes V|dn8 et orgueilleux pensent -que leurs 

ections imaginaires sont 4e sujet de l'admiration des 

es, et que leurs propres âatteriesL sont la voix de la 

•mmée. 

FABLE XCIV. 
Jjb Cerf et le Faon, 

N'Cerf, devenu vieux et hargneux, frappoit du pied 
selon sa qputume, et levoit la tête : un jour il se mit 
lir d'une manière si terrible, que les animaux de la 
t en furent effrayés. Dans cette consternation géné« 
un Faon s'approcha de lui. Quelle est la raison, je 
i prie, pour laquelle, vous qui êtes si fort et si formi* 
e en d'autres temps, vous avez peur des chiens ? 
is êtes plus gros et mieux armé qu'eux, et cependant 
id un seul de ces animaux aboie, la frayeur vous 

3 que, 90 that. se mettre à l'abri, sheUer himslK pour- 

is, pursuits, fuit, avoidi. lumière, light se pfai^ de^ 

Is. ténèbres, darknessi 

ommes vains et orgueilleux, vain and jmiud men, 

lent, think. sujet, suljed, propres, ottn. voix, voice. 

>mmée,ya?7ie. 

Fable XCIV, Cerf, Stag. Faon, Fawn. 

evenu vieux et hargneux, hecame (Ad and peevish, 
poit du pied, was stamping voiih hisfeet. selon, accor^ 
; to. Coutume, custom. levoit la tète, raising up hîs 
l, se mit à réer, hegan to bellow. d'une manière si ter- 
I, so ierriUe, animaux, animais, effrayés, frightened. 
*ocha, approaChed. quelle est, wkat is* si fort, so stronf^, 
Vautres tems, at other iivMS* ave^i^vu^ areafrW. 
D5, dogs. plu» g^OB,WggeT.m\«vEL«^C!cfe^W>^«t ^^"^J^- 

udàatf 2^ee. quand, «Kcti. utv W3\,^t>^ ««^- ^«^^"^ 
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Comment, dit le Loup, vous avez très-bomw^qgine 1 je n'ai 
jamais tu, je tous assure, de créature au0Bnnen fjute : 
mais comment cela se fait il, je vous prie, que vous viviez 
mieux que moi ? Je puis dire sans Tanité que je me ha- 
sarde cinquante fois plus que vous: et cependant je meurs 
presque de faim. Il ne tient qu'à vous, répondit le 
Chien, de vivre comme moi : faites ce que je fais. — 

Qu'est-ce que c'est ? Seulement garder la maison de 

nuit De tout mon cœur ; je quitterai les bois où je 

mène une vie dure et misérable, toujours exposé aux in- 
jures du temps, et où souvent je ne trouve rien à manger. 
£h bien! suivez moi. Chemin faisant, le Loup aper- 
çut que le cou -du Chien étoit pelé. Que vois je ? qu'ayez 

TOUS au cou? Oh ! ce n'est rien. Mais encore, de 

grâce.— ^ — Cela vient peut-être du collier dont je suis 

attaché.^ Allons. Avançons. Qu'ave»-vous ? Non, 

répliqua le Loup, gardez tout votre bonheur pour vous ; 
je profère la liberté d'aller, et de me promener où et 
quand il me plait, à la bonne chère que vous faites et au 
collier dont vous êtes attaché. 

comment, how, avez très-bonne mine, look extremely weU. 
li%i jamais vu, never scnc. aussi bien faite, $o wéU shaped, 
cela se fait-il, cornes it (ibout vivies mieux, live 6ef- 
ier. puis dire, may say, me hasarde, iMlifC. cinquante 
fois plus,^2^ times more, cependant, gèL meurs presque 
de faim, am àlmoat perisMng wUh AiMm*. ne tient qu'à 
vous, 19 in your oum pùwer. de vivre, w Uve^ faites, de. ^ 
qu'est-ce que c'est, wncU is U. seulement, on2y. carder, to 
guard, maison, houae, de nuit, at n^JU. de, trtiA. cœur, 
Aeort c|uitterai, wiU qmL où, irAere. niène, Uad. vie dure, 
hard lift, toujours exposé, tàwaw expowd. tems, weather* 
souvent, ojïen, ne trouve neuyjvnd notkmg» à manger, io 
eat, eh-bien,foe/2. suivez,yb/Zot0^l^min faisautyon <^ toay. 
aperçut, verceived, cou, neck. ^pM^té/dd, ^f^jjfhje, do Isee, . 
rien, nothing. encore, yet de gràqj^ / begi^.celk vient, 
that cornes, peut-être, perhaps. collier, ccilar, dont, vnih \ 
which, suis attaché^ am hed. allons, corne, avançons, | 

fo on, qu'avez-vouB, v^uU is Vie viatter toith you, gardez, j 
eep, bonheur, J'iapptTiC88.p\fe^i^^,7reJtT.^vJ\^^V'ïi^^.\sxv. ' 
promener, take a loolk. oii e;\.^v\wA^^\xl^'^^3^^^'^s^V^^^^^ 
icken I phase, bonne cVièTC, gooil cKw A'S^R.'^^^^'-'-- ^ 
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Soyez content de votre sort ; et ne sacrifies j^^iiia/» ^, 
plus grand bien à un moindre. 

FABLE CXVI. 

JjesDeuxAnea» 

T^EUX Anes, chargés chacun de deux paniers, allo/eo^ 
•*^ lentement au marché. Pour se désennuyer en 

Shemin ils entrèrent en conversation comme des gens 
l'esprit et de bon sens. Maitre Aliboron dit à son cama- 
rade Grisou ; Frère, ne trouvez- vous pas que les hom- 
mes sont de grands fous, et très-iniustes ? Us profanent 
notre nom respectable, et traitent d'âne quiconque est ig- 
norant, sot, ou stupide ; ils sont très- plaisants, vr»ment, 
de prétendre exceller au-dessus de nous. Race stupide ! 
leurs meilleurs orateurs ne sont que des brailleurseo com- 
paraison de votre, voix et de votre rhétorique. Vous m'en- 
tendez, dit maître A^*boron : Je vous entends très-bieii| 
répondit maître Grison, dressant les oreilles : je puis vous 
rendre la même justice, et vous faire le même compli- 
ment ; c'est vous qui avez la i^oix belle et mélodieuse : 

'Soyez content, be contented, sort. lot. ne sacrifies? 
jamais, never sacrifice, plus grand bien, greaUr good* 
moindre, Ze^er one. 

FabIb XCVI. Deux Anes, Two Aaats, 

Chargés chacun, e(uh loaded. de, wUh. paniers, ham^ 
pers. alloient, <jip|» lentement, slowly. marché, markcL se 
désennuyer, dmfirt themselves. chemin, tvay. entrèrent, 
entered. comme, like, gens, people, esprit, wîL bon sens, 
good sensé, maître Aliboron, Jcuik Fibblish. camarade, 
eomrade. Grison, Grizzlt. frère, hroiher. ne trouvez-vous 
pas, do you notjind. hommes, men. grands ^ous^greatfooiBm 
très injustes, very unjiisL profanent, profane, nom, name.. 
traitent de, calL quiconque, whoever. sot, fool. sont très 
plaisans, are very pUasant. vraiment, truty. prétendre ex- 
celler au dessus-ae, prétend to excel. meilleurs orateurs, 
; test orators, ne sont que, are but brailleurs, hawlers, 
; comparaison, comparison. voix, voîce. entendez, undier- 
sfana. très bien, very well. dressant \ea oteUles^ ypricking 
^j^Aisears,pins rendre, eofa rt:QAtx. mème^ame.Wvr^^PMâtt^ 
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le ramage du rossignol n'est rien en comparaison du vôtre ; 
vous surpassez Gabrielli. Ainsi les deux Baudets se 
louoient, et se complimentoient sur l'excellence et la 
supériorité de leurs talens. 

lia même chose arrive parmi les hommes : et il est 
très commun de voir-deux sots se donner mutuellement 
des louanges, qu'ils méritent autant que les deux Anes de 
cette fable. 

FABLE XCVII. 

Ije Chaty les Souris, et le vieux Rat. 

UN Chat, le fléau des Rats, avoit dans sa vie croqué 
beaucoup de Squris : celles qui restoient, n'osoient 
sortir de leurs trous, de peur de devenir sa proie. Ratoa 
savoit que si les choses restoient dans cet état, il manque- 
roit de provisions ; après une mûre délibération, il résolut 
d^avoîr recours à un statagême : pour cet effet il contrefit le 
mort, en se couchant tout de son long à terre, et étendant 

belle, ^ne. mélodieuse, me Wûntf. ramaçe, warbling, ros-^ 
BÎgnol, nighiingale. n'est rien, is ndhing, vôtre, yours. 
surpassez, surpass. ainsi, thus, se louoient, praised them^ 
sdves. baudets, asses. se complimentoient, complimerUed 
ont another. 

Chose, thing, arrive, happens, parmi, amon^. hommes^ 
men, très commun, very common. voitj iMne. se donner 
mutuellement, gives themselves mtetiMiJ^, loiàuigQS, prais" 
és» méritent, deserve, autant, cts much. 

Fable CXVII. Chat, Cat. Souris, Mice* Vieux Ra(^ 

Old Rat 
Fléau, scourge, vie, life. croqué, eaten. beaucoup de, 
many. restoient, rema/ined. n'osoient sortir, durst not go 
out, trous, hohs. de peur, for fear, de devenir, qfb$coming, 
proie, prey. Raton, Grimalkîn, savoit, knew. choses, 
ihings, %t&t, situation, manquerait, «Aou/c^ be in want mûre, 
mature, résolut, resolved. avoir recours, hâve recourse. 
effet, purpose, contrefit le mort, pretended to be dead. se 
eouchan^ hying himadf» toTiXde «oii\<^'ev%^qXX^vt\^.^ 
terre, vfmf^Vu grouni. i^sÀiSÊ^ aîtT«Xdàii^ ^^^'^ 
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fies quatre pattes et sa queue. Les Souris, surprise^ ^^ y^ 
leur ennemi dans cet étft, mettent le nez non ^e hi 
trous, montrent un peu la t^te, puis rentrent, pii/s re» 
tent et avancent quatre pas: quand Ronge-maille^ Tic 
routier qui savoit plus d'un tour, et qui avoit même pec«^^ 
une patte et sa queue en se sauvant d'une ratière, voy^ 
le danger où étoient les Souris par leur curiosité, s'éci? 
Mes enfans, je tremble pour votre sûreté ; n'approc^^^ . 
pas plus près. Ce Chat que vous croyez mort, est a^^^^ 
vivant que vous et moi : c'est un piège qu'il vous te^^ 
sur mon honneur : au moins ne peut-il y avoir de m^l^ 
ne pas vous exposer ; rentrez donc vite dans vos trou» « 
et souvenez-vous de cette maxime, que la précautioa ^ 
mère de la sûreté. 

FABLE XCVIIL 

La Rose et le Papillon. 

UN beau Papillon poudré faisoit l'amour à une belle 
Rose qui étaloit ses charmes dans un parterre: 
ils s'aimèrent bientôt l'un l'autre, et se jurèrent mutuel^ 

pattes, fourpaws. queue, tail. surprises, surpriaed» tw^ 
su. mettent, piU. nez, nose, hors, ovi. trous, hoUê» mon- 
trent, aïiow. un peu, a IttUe. tête, head. puis, lÂen, re&* 
trent, enter again. resortent, go oui again. avancent, ai» 
i^ance. quatre pas, four steps. quand, token, RongemaiQe^ 
Squire J^ibUe. vieux routier, of much exptrùnet, savoit, ■ 
Jinew. plus de, more (han. tour, tridu même perdu, essii 
lest, se sauvant, getting ovi. ratière, trap. voyant, steing, 
où, in which. s'écria, cried out. enfans, children. sûkS^ 
saftty. n'approchez pas plus près, do notgo nearer. croyis 
mort, think dead. aussi vivant, as livir^. plèffe, Mans 
tend, lays. au moins, ai hast, ne peut-il y avour de mÉL 
there can be no harm. à ne pas exposer, tn not expoêùSi 
rentrez, enter again. donc, then. vite, yaicJdy. souvencs^ 
vous de, remember, précaution, caution, mère, portai». 
sûreté, safeiy. 

Fable XCVIIL Rose, Rose. Papillon, Bviterfy, 

BeaUfJîne. poudré^ /îotrdered. feaoïl l'amour, nujde 2mk.^ 
'falolt, €±pandtd. parterre, Jloioer gordAiu^ i^ùsn^xnl^ 
kntfH Vuti rautre, soon loucd one anôlrwr. «AVix^t«i\.iiBp 

s ■ 
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lement une fidélité éternelle. Je suis tout à vous, dit l'un ; 
et moi, je n'aimerai jamais que vov, dit l'autre. Le Pa- 
pillon, pleinement satisfait des {^f omises 'de sa maîtresse^ 
prit congé d'elle, et ne revint que vers midi. Quoi ! dit la 
Rose, quand elle le vit approcher, est-ce là cette passion 
ardente que vous m'avez vouée ? Est-el}e si tôt éteinte ? 
Il y a un siècle que je ne vous ai vu (il n'y a voit que trois 
ou quatre heures ;) mais je ne m'en étonne pas, car j'ai 
observé que vous faisiez la cour à toutes les fleurs du jar- 
din. Petite coquette, répliqua le Papillon, il vous convient 
\ bien, vnûment, de me reprocher mes galanteries ; je ne 
« fitia que copier l'example que vous m'avez donné ; car, 
-^pour ne pas parler de la satisfaction avec laquelle vous 
^ avez reçu les embrassades du vent, ne vous ai-je pas vu 
montrer vos charmes à l'abeille, à la mouche, à la guêpe, 
' même à l'araignée, en un mot à chaque petit insecte qui 
L s'est présenté à votre vue. Ma chère petite amie, si vous 
-f voulez être coquette, ne soyez pas surprise de me trou- 
** Ver inconstant. 

toellement, mutually avotved, tout à vous, wholly yours, 
n'aimerai Jamsûs que, shall never love but pleinement 
Satisfait, fuQy satùified with, promesses, promises, maî- 
tresse, mutrtss, prit congé, fooA: leave. ne revint, tft(/ not 
ftiurn (zgain. (jue vers midi, iill ahout noon. quoi, what. 
^and, when. vit, saw, approcher, approaching, est-ce là, 
•J & ihaL avez vouée, hâve votoed, si tôt éteinte, so soon ex- 
9É Hnguishtd, il y a un siècle, it is an a^e. que, since. vu, 
H *ee». il n'y avoit que, it wa^ only. heures, hours. m'en 
r| étonne pas, wonder not at it, car, for, faisiez la cour à, 
i^ccnirCBf(. toutes les fleurs, every Jlower, jardin, garden. pe- 
tite, IKtffe. convient bien, well becomes. vraiment, /ruZ^. re- 
' ler, reproaeh unih, ne fais que copier, only copy, 
ïz donné, hâve set me. car, for, pour ne pas parler, 
^^ti«| to ipeak. reçu, received, embrassades, embraces, vent, 
HtoiiuL ne vous ai-je pas vu, (fûf Inot see jjou. montrer, 
i^howing' abeille, bee, mouche, Jly, guêpes tcasp. même, 
■t^iy. araignée, spider, mottword. rhaque petit, evcry liitle, 
y^préBcnté, presenteditself, vue, siglU, chêre^ dear. aml<!^ 
■^' ■ ttf. voulez être, teitl bc. n^ »o>f v^t. y^'à "^wx^tvsvnv \>» -xwX 
de «f trouver, ai/ndii) g. 
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îs pas donner occasion **4xaijit-_^ 

j niÉraes défauts que n^MM tro^^' 



FABLE XCIX. 

La Mouche et la Favraii. 

Bouche et une Fourtui disputoient vayt . 
(ellence de leur condition. O Jupiter, e 

!t-il possible que l'auiuur-propre aveu^ n 
Vpolnt qu'un aniinfll vil et rampant ' 
l fille du soleil ! Maie, ma petite niigi 

"ie, vous placez- vous jamais sur la tète d'un 

mpereurp Vouaasïéyez-Tous à leur taUiH 

PnteZ' TOUS leur palais? Je fais tout cela, «t ndb-L. 

ises que toute votre race ne peut faire. Va 

1, commère, r'^ponilit froidement IaFoun(£'' 

Bquente point les palais, je ne me place point >ac 



■dea Emperei 

^able ; malsdegrTice, ai 
5, que de viendrez- vu us 



des Rois, je 






4e devrions pas donner, shoaid not give. autreif al 
rocher, reproachcd urith, mËmcs défauts, g 
Uïona, jind. 

Fable XCIX. Mouche, Fly. Founoi, jhî, . 

Sîsputoient, toere digpttlàiE;. amour- proprç» •* 

,ugle tellement ica gens, bliiida peoplt in «ucft a m 

et rampant, vilt and creeping. use, dares 

ompare himself. G\ie, davghier. soleil, mm, petiuj 

inne, Uaicdarling. dites, leU-vous placeK-vousjafni 

you ever place yaurself. tête, head. roi, king. vow al 

ea-vous, do yov siL tréquentra-vous, da you^/regiia lylr ^é, trta 

aiBijtalaixs. fais, do. cela, that. ntill<-, a thouganJ. tlj '- 

(.lAiRg*!. ne peut faire, cannoli&t. avez raison, iirc*> 

ii, commère, gitssip.troideaiaai, ctddli/. de grâce, pr 

î, /â/.â,in, tuur,turn.p[inceavi, prtncru.quedeH* 

-TOU3,wA(rfîoîWte«>iiieo/ïOU.ÙveT,M!viACT.xt<s«* 



PERRIN'S FABLES. 111 

de froid, de langueur et de misère : au lieu que 
je me reposerai après mes travau^i je Tivrai^dans 
idance, sans mélancolie. Adiei%fiUe du soleil ; allez 
our, et laissez-moi faire mon ouvrage. 

and la vanité est jointe à la sottise et à la pauvreté, 
^nd l'homme ridicule et méprisable : c'est la con* 
I de la Mouche* Une honnête médiocrité^ avec 
ntement, est l'état le plus heureux ; c'est celui de la 
ni. 

FABLE C. 

L'Ours et le Taureau, 

Ours, élevé dans les déserts sauvages de la Siben^ 
ut envie de voir le monde : il étoit curieux; chose 
rare parmi les Ours. Dans ses voyages, il fit plusieurs 
ions curieuses et importantes sur lé gouvernement 
âérens royaumes et des différentes républiques : le 
at fut qu'aucun pays dsuis l'univers n'égaloitle sien, 






He. de fum, wUh hunger, froid» cold, langueur,/atft<- 
VI lieu que, uhereaa» me reposerai, akaUresi my- 
près, a/ter, travaux, labours, vivrai, shaU Uve. abon- 
, plenty" allez, go, cour, court, laissez, ht faire, do. 
ge, work. 

&nd, when, jointe, joîned. sottise, foUy» rend, ren» 
lomme, man. méprisable, comtemptible, état le plus 
ux, ihe kappiest state, celui, tkai. 

Fable C Ours, Bear. Taureau, BvU. 

vé, hred. déserts sauvages, savage déserts. Sibérie 
a. eut envie, had a rmnd, voir, see. monde, worléf, 
» ihing. assez rare, rare énough. parmi, amoftfy^oy- 
\ravels. fit, Tnade. plusieurs purieuse&et îmHPui- 
veral curious and tmportant. royaumes^ A:m^Som«« 
1^ resuit, aucun pays, no GQUTdnn).\nîvN«c^^ut^^RK^^ 
fit le sien^ was equal fo Wa dum. «a®8!SRfc\'w^&^.«^^' 
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pour la perfection du gouvernement, et pour la sage 
des lois, («es bois de la Sibérie lui sembloient plus hes 
et plus charmans que les forêts des plus belles contn 
de l'Europe : il étoit imbécille sans doute ; mais n^ 
porte, tout les ouré le sont. Un jour il vit dan» une prai 
un troupeau de vaches. Quels animaux, dit-il ! qu 
•ont maigres ! Les vaches de Sibérie sont beaucoup p 

cosses et plus grasses. Tais-toi, animal ignoranl 

âtupide, lui dit un taureau en colère, les veaux de ce pa' 
ci sont plus gros que les bœufs du tien. Il n'y a qu 
Qurs qui puisse avoir la présomption, de préférer les (or 
delà Sibérie à ce pays fertile et agréable que nous habito 
C'est une sotte vanité, mais tsès-commune, de pré 
rer sa patrie à toute autre. Un homme qui a desseîp 
Toir le monde, et de tirer quelque avantage de ses'Vî 
âges, doit être exempt de partialité et de préjugés cou 
(«9 autrtà nations. 

FABLE CI. 
Le Renard dupé. 

UN Renard affamé aperçut une poule qui ramass 
des vers au pied d'un arbre : il alloit se jeter > 

■ ■ ■ I ■ mmmmimmmmm i i i IWi 

lois, laws. sembloient, seemed, plus beaux^ner. plus eh 
mans, more charmîng. bois, woods. plus belles, fin 
imbécille, sîUy. doute, douhi, n'importe, no maUer, * 
8aw. prairie, meadoto, troupeau, herd, vaches, cows. qu 
animaux, what animais, qu'ils sont maigres, Aotr leani 
are, sont, are, beaucoup plus grosses, a great deal hig^ 
plus grasses,yatter. tais-toi, hdd your iongue, colère, p 
sion. veaux, calves, pays-qi,' couniry, bœufs, oxen, ti 
yours. il n'y a que, there ta btd. puisse avoir, can fw 
tant de,^o much, préférer, pre)^. habitons, irùiahit. 

Fabi^e cl Renard, Fox. dupé, dvped. 

^méf Jamshed, aperçut^ 9fied, poule, ^ Acn. 
inassoity was picking up. veTS, uxmtva. «ai yi^^ <d 
/h7t arbre, iree. alloit** se jeter, «os jusd ç^wif^ V> J 
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elle, quand il entendît le bruit d'un tambour suspendu à 
l'arbre, et que les branches, a^tées par la violence du 
▼eut, faisoient mouvoir. Oh ! oh ! dit maître Renard, le- 
Tant la tête : Etes- vous là ? Je suis à vous tout-à-l'heure. 
Qui que vous soyez, par le bruit que vous faites, vous devez 
avoir plus de chair qu'une poule ; c'est un repas très-ordi- 
naire ; j'en ai tant mangé que j'en suis dégoûté depuis long- 
temps ; vous me dédommagerez des mauvais repas que 
j'ai laits ; par ma foi, je vous trouve très à propos. Ayant 
dit cela, il grimpe sur l'arbre, et la poule s'enfuit, très-aise^ 
d'avoir échappe à un danger aussi imminent. Le Renard* 
affamé saisit sa proie, et travaille des griffes et des dents ; 
mais quelle fut sa surprise, quand il vit que le tambour étoit 
creux et vide, et qu'il n'y trouvoit que de l'air au lieu de 




L'homme prudent ne doit pas quitter la réalité pour 
des apparences. Ce qui fait le plus de bruit, n'est pas 
toujours le plus solide, ni le plus avantageux. 

himself. quand, tr^n. entendit^ heard. bruity noi^e. suspen- 
du, hanging. agitées, agitaied, vent, toind. faisoient mou- 
voir, movtd, levant la t^te, holding up his head. là, ihere. 
suifl, iviU be. à, vnih. tout-à-l'heure, by and by, qui que, who* 
ever, soyez, be. faites, rnake. devez avoir, muai hâve, plus de 
chair, morejksh, très ordinaire, very ordinary, tant mangé, 
toi 80 many, dégoûté, disgtutted. depuis long-temps, a long 
iime ttinee, vous dédommaeerez,^(mti'{Z2ma^eamen6b. des 
mauvais repas,ybr the badmeals» faits, mode* par ma foi, 
faitk. trouve, /wrf. très à propos, veryaeasonably» ayant, ha - 
TÎng, cela, tfuU, grimpe, chmbs. s'enfuit, takea Jhght. très 
aise, vejy glad, d avoir, ofhaving. échappé, escaped, d'un 
danger aussi imminent, so imminent a danger, saisit, seizes, 
proWfprey. tr.'i vaille, /a/Z^ to work. des.^ffes, toith daws, 
dents, teeth, quelle, whai. quand, trAen. vit^ «atr. creux, hol» 
hio. n'y trouvoit (iue,/ouna nothing init buL de l'air,atr. au 
lieu, instead. poussant, fetcking, profond spupir, deep sigh. 
malheureux que je suis,- unhappy me. tf'écria, exaaimed. 
morceau, mor^e/. n'ai pas, hâve not du vide, empHnêSê. 

L^hommp, a man. ne doit pas quWxw, muaft.'wAcsj5Mèi^^ss&-^ 
ts.pJu8 c/e hriùi^ moat noûi;. tîe^\. ^;8A\û\i^Q^t^V>» "w* 
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FABLE CIL 

Le Singe et le Léopard. 
T E Singe et le Léopard, comme deux ch^rlatana 
^-^ ayoiept chacuqleur affiche au coin d'une grande rue 
Le Léopasd disoit : Messieurs, je ne me vante pas d'êtr« 
bouffon comme mon voisin : mais ma gloire et mon mé- 
rite sont connus en tous lieux : la cour et la ville ont ad- 
iniré la bélàuté de mon corps : examinez ma peau ; elle 
'cfttrè»-bien marquetée. Entrez, Messieurs, vous n'ave2 
jamais^ vu une si belle bigarrure. Les dames, après ma 
mort, se disputeront l'honneur d'avoir un manchon de 
ma peau. Le Singe, placé vis-à-vis, répliquoit : N'écou- 
t(;z p.is mon voisin ; c'est un imposteur, un animal stu 
pidc et grossier \ il n'a pas un grain d'esprit ni de juge- 
ment ; en un mot, ce n'est qu'un Léopard ; il est maf 
<iuet6, il est vrai ; mais c'est là tout son mérite. La diver 
site dont il se vante tant, moi je l'ai dans l'esprit. Moi 
aïeul étoit Singe du pape : je sais imiter toutes ses singe- 
ries : je sais danser^ sauter, cabrioler. Entrez, Messieurs 
vous verrez tout cela pour quatre sous : si vous n'êtes pai 
contens, on vous renara votre argent à la porte. Fagotir 

Fable CIL Singe, wîpe. Léopard, Léopard, 
Comme, iike. deux charlatans, two. quacks, chacun 
rach, affiche, hiU, au coin, at the corner, grande rue, gréa 
Mreei. messieurs, gentlemen, ne me vante pas, hoa^t noi 
d'être bouffon, ofheîngabuffoon, voisin, nc^Aiour. gloire 
^lory, connus, knmvn, lieu, place, cour, court, ville, ciiy 
iidrairé, ùâmired. corps, hody. peau, skin. très-bien mar- 
quetée, 9e^y well spotted. entrez, walk in. n'avez jamaÎ! 
vu, netersâw. si belle bigarrure, so fine a varietyof co 
. lours, dames, ladies, après, after. mort, death. se £spu 
terob^tet^ eontend for. manchon, muff. placé vis-à-'vis 
placedover a^fifànat. n'écoutez pas, donotUsten to. grossier 
éhwnUh esprit» wU. vrai, true. dont, of which. se vaut 
tant, boastaonliuik. esprit, mind. BleuXf grandfather. pape 
pope, sais^inûter, can imUaS^ singeries, apish tricks 
dani^er, cUvMf» sauter, Jump. cabrioler, caper. verrez, shql 
^ee. cela, A^ quatre sous, a groat. contens, conienûà 
on readrm itftre argent, mur vwmf.y sKoU. bt T<luny*D 
noifp^ doûn Fsgoiinf Ptig, beaucov^v ^^ tûovv^^'» 
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eut beaucoup de inonde : personne ne parut mèconteDt 
d'avoir vu la dÎTersité de ses tours de souplesse. 

Il y a beaucoup de gens dans le mcnoe, gont tout le 
mérite ne consiste que dans les apparence'». «€• n'est 
pas dans l'habillement que la diversité doit ]paire, c'est 
dans l'esprit 

FABLE CIIL • 

Lt Faucon eilt Povkt, '^'\ 

DE tous les animauxque j'ai jamais connu8| dit Qh Fau- 
con àun Poulet, vous êtes certainement le plus ingrat. 
Quelle ingratitude, demanda le dernier, avez-vous jamais 
observée en moi ? — Peut-il y en avoir une plus grande, que 
celle dont vous êtes coupable à l'éeard des hommes ? 
Pendant le jour ils vous nourrissent de grains ; pendant la 
nuit ils vous donnent une place convenable où vous pou- 
vez vous jucher, et où vous êtes à l'abri des injures du 
temps : malgré* tout ces soins, quand ils veulent vous at- 
trapeTi vous oubliez toutes leurs bontés à votre égard, et 

— Yk^ __ 

gréai many people. personne, nohody. ne parut mécontent, 
uttmed discontentea, d'avoir vu, t^t^ havingseen, tours de 
souplesse, feats ofactivity. 

Il y a beaucoup de gens, there are a great many people, 
monde, Uforid. dont, who$e. ne consiste que, conatsts only, 
apparences, appearances, habillement, dress* doit plaire, 
ought tofieaae, esprit, miruL 

Fable CIII. FaucoB, 't\aicûn. Poulet, C%mn^« 

Animaux, animais, ai jamsûs connus, ever hSw, cer- 
tainement, ceriainhf. le plus ingrat, ihe mosi unjgnqiefuL 
aivetjhave. jamms obiservée, ever fihsenf^ÉpBut'ïij en 
avoir, can ihere i&j^us grande, ereater/jmi^eT,/^ 
celle dont, ihat ^f\Dbiâi, coupable, gtdu'ai''égîéLrddet 
hommes, wr^^ardto meti. pendant le }onr^day, nouzw 
rissent, feed, de, toith, mot, nigkL donnent, |pÎ9e. coCih 
Tenable, convenient, où, tokere, pouvez, can, wof^M jucherp 
■Toosi. à l'abri, «Aefterecf. Injures, injuriea. tem^/tSttrffciBc^ 
maigre, noiwUhitanding. fto™^ tort». <3gwsi ^Sg> K^'ggg^ 
Joitfiaant, attraper, to catcK. w^îèvkim» Jijpr^j^T*^ 



If 
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vous vous efforcez lâchement d'échapper aux i 

ceux qui vous nourrissent et qui vous logent ; c'e 

* ^W**^ "^*^ jamais, moi qui suis une créature sau 

^^i^'^fineau de proie, et qui ne leur ai aucune obligati* 

"^ InèHidres caresses qu'ils me font, je m'apprivois 

laisn prendre, et je mange sur leurs mains. 

que 4ous dites est trcs-vrai ; mais je vois que vo 
vez pas la raison qui me fait fuir. Vous n'ave 
▼ùjde Atucon eD broche : mais moi j'y ai vu mille 
Les rirryn extérieures ne sont pas toujc 
preuve de Nmitié que Ton a pour quelqu'un, iji 
sous une apparence pleine d'amitié ou de gé 
cache quelquefois l'àme la plus noire : il ne chei 
son propre intérêt. 

FABLE CIV. 

La Tortue et les deux Canards. 

UNE Tortue, lasse d'être toujours enfermée 
écaille, prit la résolution de voyager pour 

goodness. à votre é^ard, to you, vous efibrccz lâc 
Wisely endeavour. d'échapper aux mains, not to, 
fhe hands. logent, lodge. ne fais jamais, never d4>. 
toUd, oiseau, bird, proie, prey. ne leur ai aucune 
tion, am no toav ohïiged to them, aux moindres, 
least font, mctke, m'apprivoise, groio tame. n 
prendre, suffer mystif to be taken. mange, eai 
hands. dites, say. très-vrai, very true, vois, see, 
pas, do not know. fait, makes. ïmv^fiy. n'avez ja 
ntver saw. en broche, upon tke spit, vu, seen. 
thousand. 

ExtérieuWfl ipÉftroiirf. ne sont pm^^MÎpurs, 

ottoajg.^ piMM^^f^. araitié^/rtMHp'^ i 

*"' ju'un, somebody, fourbe^^H^ttppan 

pleine^ full. cache quelqu^H^aorneti; 

ceafr»Tkme la plus noire, the bla^ck^stwSSt, nu' n 

que, ordy minds. propre, own, 

Fablk CW. Tortue, Torfowc.deux Canards, tic 

JjàSBej weary. d'être, 0/ bcxT\g. V,q\\^q>w^^ oK 
^*inaèe. ikÊii «». écaille^ sKcll. w\, look.^ç^^^\^ 
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férens pays, et pour connoitrelts mœurs des habitans; elle 
communiqua son dessein à deux Canards. Commèr6| lui 
dirent-ils, nous pouvons vous satisfaire : nous vous porte- 
rons par l'air en Amérique : vous verrez dans votre passage , 
plusieurs royaumes et plusieurs républiques } vou8p4U||Tes 
remarquer les mœurs des dififérens peuples qui les habitéot. 
Que faut- il que je fasse ? — ^Vous n'avez qu'à tenir ce bâton i 
par Iç milieu dans votre bouche, et nous en prendrons cha- , 
cunun bout. — De tout mon cœur: cela me par oît très- 
aisé. — Gardez-vous bien de lâcher prise.— 4feeraignez pas» . 
j'y prendrai garde. — Tenez bien le bâton.— Je le tiens, par- j 
tons. Ils partent, Tortue, Canards, et bâton. Jls n'eiu*ent 
pas volé très haut, qu'un corbeau, rencontrant les voya- 
geurs, demanda aux Canards ce qu'ils portoient. La reine 
des tortues. La reine des tortues ! Vraiment oui|Je la suis, 
répliqua le sot animal. En répliquant, elle lâchafe bâton ; 
et tombant sur une pierre pointue, elle fut mise en pièces. 
On ne devroit jamais entreprendre des choses au-des* 
BUS de ses forces. 

VOÎTi/ee. pays, countrUs, connoitre, knmo. mœurs, ma9i- , 
ners. habitans, inhabiiants» communiqua, communicated» ' _ 
dessein, design, commère, gossip, pouvons, can. satisfaire» j 
êoUsfy, nous porterons, toe wul carry, vous verrez, ycu 
wUl 8tt. plusieurs royaumes, several kingdoms. pourrez, ' 
nnllbt aoU. remarquer, to remark, peuples, people. habU^ 
tent, inhabit faut il que je fasse, must Ido. n'avez qu'à , 
prendre, need only iake, milieu, middle, bâton, pôle, a la r 
bouche, in your mouth, nous prendrons, we'U take, chacun, ' ' 
tach, bout, end. de, toUh, cœur, heart. cela, thai, paroit, 
seems, très-aisé, very easy, gardez-vous bien, he sure, de 
lâcher prise, mUÊoiéigo your hM. ne craignez pas, fear 
not. j'y preo^d prde, VU he rare, tenes bien, hold wdL . 
partons,* (el «ff tfit ou<. n'eurent pas volé, kadnoiJUnmt' 
très haut, very Adjjfjk. que, trAen. corbeau, nnen. rencon- -■ 
trant, wueH/ug. Voyageurs, traveUers. portaient, ùarrieâ, 
reine, quun. rraiment jmiî, truly yea. sot, siUv. suis, am 
réjpliquant, rtfdying. lâcha, 2e< go. tombant,/amti^. piem 
pointue, shaijtêtone* mise en pièces, dashedH puctt* 

On ne devroit jamais e!ntx«^T«Q!^\«^^t\A mo!» ^gMa rjl'j 
tmdertake. 'choses, ihings. «a-âsttiKQ& ^'fc^ ^iiwNft* ^^Vswo* 
«ieV strengOi. 



118 PEllRIN'S FABLES. 

FABLE CV. 

Lt Chat sauvage et le Renard, 

T TN Chat sauvage et un Renard se rencontrèrent dans 
^ un bois : Gonapére, dit le dernier au premier, je suis 
ehanne de vous rencontrer : il y a long- temps que je ne 
TOUS ai vu. Vous cherchez sans doute un déjeuner : si 
vous voulez, nous serons associés, et nous partagerons la 

proie. De tout mon cœur, répondit le Chat sauvage, 

je fis hier un très-mauvais souper, et je vous assure que 
j'aurois besoin de faire un bon déjeûner : allons. . Les 
deux associés partent, et chemin faisant ils entrent en 
conversation. Maître Renard, animal qui n'est pas le 
moins vain, commence à étaler ses belles qualités. Je 
suis le plus rusé.de tous les animaux : quand j'ai envie 
d'une poule, il faut qu'elle soit très-fine pour m'échap- 

5er : j'en ai mangé beaucoup en ma vie, et des coqs aussi, 
e me ris des pièges ; j'ai plus de mille finesses pour les 
éviter. Mille, dit Ruminagrobis ! je vous en félicite : je • 
n'en ai pas tant, moi ; mais j'ai de bonnes griffes qui me 

i] Fable CV. Chat sauvage, m2(2 Ca/. Renard, fbr. 

Se rencontrèrent, met one another bois, wood, corn- 

i' père, compeer, dernier, latter, premier, former, suis 

charmé, am overjoyed, rencontrer, mee^ il y a long-temps 

que je ne vous ai vu, Ihave not aeenvou this lof^ tphue* 

cherchez, hok for* doute, doubt déjeûner, hreakfast, 

▼oulez, are xoUling, serons associés, àhall be partners* 

partagerons, shall share, proie, prey. de, with. cœur, 

heart. fis hier, mude yesteraay. très-mauvais souper, very 

had supper, voudrois faire, would eat, bon déjeûner, gooa 

hreakfast allons, Ul us go* partent, set ovi. chemin fai- 

\. fiant, as ihey went along, entrent, enter, maître Renard, 

; master Renard, n'est pas, is not, moins vain, least vain^ 

\ commence, begins, étaler, display. belles, ^ne. plus rusé, 

s foost cAinning. quand, lohen. ai envie d'une, long after, 

poule, hcn. il faut qu'elle soit très-fine, she must needs be 

f^cry shy, échapper, escape. mangé, eat. beaucoup, many, 

)vJe, life, coqs aussi, cocks too, me ris des pièges, laugh at 

wnares. plus de mille finesses, Taore tKan f^^jjfxi^ifiimdirick^, 

^vlter, avaid. Ruminagrobis, GrimoUtln. ^ws&^ïil^vàXfc^ 

''^àyoujoT/. iî'ew ai pas taut»Kai3c uol so ma1\^).\>w««:îi 
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suffisent pour me tirer de toutes sortes d'embarras. Le 
Renard alloit répliquer ; mais il n'en eut pas^ le temps : * 
ils virent tout à coup plusieurs' chiens qui venoient se 
jeter sur eux. Cousin, dit le matou, vous n'avez point . 
de temps à perdre : tirez de votre cervelle vos mille 
finesses : pour moi, voici la mienne. Dans l'instant Ru« 
minagrobis grimpa sur un arbre, où il demeura en sûreté : 
l'autre fut pris et dévoré par \eî, chiens, malgré toutes 
ses finesses. 

La meilleure de tout^ les finesses est d'avoir assez 
4'habileté pour éviter les embûches de ses ennemis. 

FABLE CVI. 

Lé PajnUon et VMèUU. 

Il 

N Papillon, perché sur les feuilles d'un bel œillet, 
vantoit à une Abeille la longueur et la variété de 
ses voyages. J'ai passé les Alpes ; j'ai etaiîilné avec 
soin tous les tableaux, et toutes les sculptures des grands 

grifies, good datoa. suffisent, are auj^Ucieni, me tirer, geî 
out embasras, trouble, alloit, toiis gotng, répliquer, to re- 
jfly, n'eut pas, had net. temps, time^ virent, aaw. toùt-à- 
c6up< on a sudden. chiens, dogs. veijoient se jeter, co^ne 
rushùig. cousin, cousin, matou, eat n'avez point ae temps 



U 




meura, rtmained» sûreté, -safety. pris, itJceii, déforé, c^- 
voured. malgré, in spUe of. 

Meilleure, he^t, assez d'habileté, ahUity enoug*^. évi« 
ter, io avoid, embûches, anares. ses ennemis, one^a ent* 
miea. 

Fablb CVL Papillon, Butkrjiy. Abeille, Bee. 

Perché, perehed. feuilles, kavea. bel œillet, Jlne pink. ■ 
vantoity W€U extoUing, longueur, vaat exlent, voyages, -i 
traukUu passé, paaaed, examiné, « examinée, avec soin« ^i 
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: j'ai TU le Vatican,* le Pape, et les Cardinaux ; 

jis placé sur les colonnes d'Hercule..^...Ma petite 

me, peux-tu. te vanter d'un honneur semblable ? 

it pas tout ; j'ai visité, avec uns entière liberté, tous 

dins qui se sont présentés à ma vue dans mes voy- 

j'ai caressé les violettes, les roses et les œillets. 

«ens, petit insecte, que je connois le monde. L'A- 

, occupée sur un lit de marjolaine, lui répondit 

ement: Vain fanfaron ! tu as vu le monde ; mais en 

consiste la connoissance que tu en as ? Tu as vu un» 

3té de fleurs ; en as-tu tiré quelque chose d'utile ? Je 

voyageuse aussi ; va, et regarde dans ma ruche : mes 

or^t'apprendront, que le but des voyages est de re- 

illir des matériaux, ou pour l'usage et le profit de la 

j)|îvée, ou pour l'avantaee et l'utifité de la société.^ 

Un sot peut se vanter d'avoir voyagé ; mais il n'y a 

.'un homme de goût et de discernement, qui puisse pro- 

er de ses voyages. 

* The Court of Rome. 

aaîtres, gréai musters. vu, seen. pape, pope, cardinaux, 
lardinaU, me suis placé, hâve jylaced mysdf,, colonnes, 
columns. Hercule, Hercules, petite mignonne, little dar- 
ling. peux, can'#<. te vanter, boast. un honneur semblable, 
ftMi an honùur, viiiité, visited. entière liberté, perfectfree- 
ifm. jardins, gardons, se sont présentés, hâve présentée 
mernselves. vue, s^hi. caressé, caressed. violettes, vto 
\ei8. œillets, pinkaz conviens, grant. connois,. knou 
monde, world. occupée, husy. lit, bed, marjolaine, ma: 
Jcram. froidement, coldly. mnfaron, Booster, as vu, ha 
tecw. quoi, whai. consiste, consists. connoissance, kno 
ledge, tire, drawn. quelque chose d'utile, somethi 
tMe/uZ. voyageuse aussi, a traveUer too. va et regar 
yo ar^ look into. ruche, hive. trésors, treasures. 
^rendront, wUiteach. but, end. des voyages, oftravelli 
u, either. recueillir, coUccl. m-Al^T\;iuK, matericds. us; 
» vieprivéef private life. ou, or. \^\À\vVfe,uatJ^J\tvta^. 
^ùt, coarcomb. peut se vanter, ma-y boosl. ^ va w 
r qfhavvng travelled. W n'y a c\VLfe,tli«rt \s\)u\,A 
• sroùt, taste, puisse profiXet Ae,c<iuîTojit>j^ 
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FABLE CVIL 
Le Bouc et le Renard, 

UN TÎenz Bouc, à. longue barbe, et de grande expé- 
rience, avoît pasal la journée dans les champs, à 
faire des réflexions philosophiques sur la nature et 
sur la condition des autres animaux: le résultat fut 
' qu'il étoit content de son sort. Très-satisfait de lui- 
même et de ses réflexions, il s'en retourna vers le soir 
dans son étable. En passant près d'un puits, il y vit 
un Renard, (il faisoit clair de lune.) Camarade, que 
faîtes- vous ici à cette heure ? lui demanda-t-il. Prenez- 
TOUS le bain ? Non, répondit le Renard, je mange d'un 
fromage qui est délicieux : voyez-vous la hrèche que ^f ' 
M faîte ? Où ?— Ici. Descendez vite, si vous en vou- 
lez ; c'est du vrai fromage d'Angleterre : vous n'en avca 
jamais goûté de meilleur ; il en reste encore assez pour 
TOUS. Me prenez-vous pour une grue, répliqua Tanimal 
à barbe ? N'avez-vous pas honte de mentir aussi impu- 
demment, et de vouloir me faire accroire une telle absur- 
dité. Allez, allez, monsieur le Renard ; il y a long-teras 

Fable CVIL Bouc, Goai. Renard, Fox, 

Vieux, old. à longue barbe, with a long heard. grande, 

great. passé, passed, journée, day, champs, Jklds, faire, 

make, philosophiques, p^i^qp^tca/. autres animaux, other 

mmnuUs, résultat, resiut content de, coniented with, sort, 

JM. très satisfait de, much pleased vnih, s'en retourna, 

niumed. vers, towards, soir, evening, étable, stable, psiS' 

nxkt^pasnng, auprès, near, puits, ioeU, vit, saw, faisoit 

Huir oe lune,ti7a» rnoon-shine, faites-vous, doyou do, ici, 

lire, à, at. heure, hour, prenez- vous le bain, do you hathe 

ffowrstlf, manee, eat. fromage, cheese. délicieux, adidous, 

voyeas-vous, ao you su. brèche, gap, faite, mode, où, 

ttjîere. ici, hère, descendez vite, corne "quickly doum, en 

Tooles, choose some, vrai fromage d'Angleterre, genuine 

English cheese, n'avez jamais goûté, hâve never tasted. 

meilleur, heUer. il en reste encore ^%%«.7i^ tKwtt. tvkvsvvçv». 

tUttenoug^, me prenez vous poxir wtve ^T>afc,A.'j ^3Vi•^\. \»>^*. 

neybr a fimpleion. k bishe^ bearded.^^'s.^'».^^-.^^^^'''^^^ 

«usai impudemment «o tmoudeTïUij. ixv«^ ^'^^^\'^?«1ûl 

maie me believe. telte, such an. ^è^^^^-^^"^-^^^ 
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que je vous connois : je nignore pas toutes vos finesses, 
et je suis trop vieux pour tomber dans vos pièg^eç. Adieu, 
je vous souhaite une bonn* nuit : une anaire pressante 
m'empêche de m'arrèter : deautio à la même heure je 
viendrai vous revoir : en attendant, mangek votre fro- 
mage ; il est trop dur pour mon estomac. 

L'homme sage et prudent n'écoute pas les caresseSi 
ni les promesses d'un fourbe, qui oe cherche que Boa 
propre intérêt. 

FABLE CVIII. 

Le Lièvre et la Tortue, 

N Lièvre courant dans le bois, trouva dans semelle* 
min une Tortue qui sembloit à peine se remuer, (tes 
tortues sont naturellement lentes :} elleportoit sa nuûsoa 
sur son dos. Quelle drôle de ligure, dît Tro^vite, en 8*ar- 
rêtant ! Commère, vous n'avez pas dessein d'aller loin nxh 
jourd'hui ? il vous faut une heure pour faire un pas. PaiH 
vre créature ! je vous plains d'être obligée de porter par» 

a long-temps que, it is a long tinte since. connois, Jbtottb 
n'ignore pas, am not ignorant of, finesses, canningt, trop 
vieux, too old. tomber, /atf. pièges, snares. souhaite, wiJi 
empêche, hinders, de m'arrêter, from stopping, denoain, 
io morrow. mtvQia heure, same hour,jie viendrai, IwîÊ 
corne revoir, see again, en attendant, in the mean tMt» 
trop dur, too hard. estomac, siomach. ■ 

L'homme sage, a wiae man, n'écoute pas, doesnol \ 
lîsten to» promesses, promises, fourbe, créait, ne cherche 
que, only minds, propre, oitm. 

Fable CVIII. Lièvre, Hare, Tortue, Tortoîse» 

Courant, riinning, bois, tDonds. trouva, found. che- 
min, way. sembloit, seemed, à peine, hardly, se remuer, 
to siir, sont, are, naturellement, naiuraUy, lentes, jloifc 
portoit, carried, maison, house le dos, her back, quelle u 
drôlv de tlgu^(^, whai a co-rdci^ figure Trotte vile, MiitrR '^ 
JLÂghffoot, s'arrétant, stopping. commère, gossip, tr^m 
pas dessein^ havt not a mxud. d''A.Uitr loin, io gv Jmr^^Wk' 
Jourd^huî, to-day* î\ vous î^^^«» '5)Qf«. viaT*» \«nd»^ liiiiyr. 
/aire, makt, pas, «lep. pauTTfi, pow. ^\«»îsf*^*^5»« 
oblîfrée, to be Migd. potier, carry. v«tVo\sX^t»«T^ ^i^m 
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tmtt m ttrdtiHu si pesant Je voi« remwde, lui dît b 
Toitu^^ÙË mal^i'é ma lenteur et mon Eudeau, je parie 
Me^ufffnî plutdt ijiif vQUB à qiielooe place que vous 
.^HBlilii nommer.— -Pli^l^ue ttioi I tow rsdotez. — 
TaSoIe pas ; piirioDB.— -J'j con- 
'9 part(;ut. te Lièvre est bien- 
it Ita Éiuieut convenuB ; inaîs il 
«n aisée: ilretaurne,et Toit la Tor- 
lient. Jf suis bien fou, dit-il, deme 
Ingouiete o' 



iiiiîlfw me vkItriM n 
MnWdeDU vil^sé; i 



^ ,.._ je m'aintuerai à brouter: je là devancerai 

9md a DM ftân, Trottevite B'arrète, broute, et en- 
m^fL^0ton dans BOD gtfe. Cependant dame T«r< 
HMmiiçk et umm à la place, avant que le Lièvre tôt 

'. _ I^ panritil^CB et la piésomption gâtent Eouvent les 



kÀVM afiûret : ce o'eat pas le tempe de dormir, quand 
W^i^ÊAfifi» «feoee de conséquent^ & terminer ; et il ne 
4l(tt^ fini d'aToir des talens, û l'on n'ui ftùt mb un bon 

^*IP-,- , — ~ . --L^ 

■■ bdeau amd pesant, m Aéacy tlêaà. réanfcie, (ftoiut^ j 
~~~* ', «oftw'BitmHtoiy. lenteur, rioumcM. purie, la^M 
\ JtaU arrive. plutAt,'Moner. quelque, wkalevfT. 
nomiBeT, may nome- radolM, dote, psrioiw. Ut 



SÈi 



Mbint œnitnii, had o^recd. méprisa, itomed. aussi 
•iaée, 30 eiM^. retourna, goa baek. voit, «d). avançuit, 
«deanced. lentement, eùncty. bien fou, a foai indttd. me 
■ervir, maie tue. vitesse, luijhtttt. n'a qu'il avancer, 
nt&U but advancF. pendant que, uMZff. m'amuserai, 
autuêt nmttl/. broutiT, hrouÊt. la dévanatru, PU get the 
gtiggtqfher. qn»Dd, ichen. il me plaira, Ijplàue. s'arrête. 



broute, trowsea. ensuite, o/lervônâ. s'endort, /oit» 
■ " . - advaïi' 



. , gtti;,/onn. cfptnduat, HMattu&tlc. avança, 
erf. Sj-rivn, arriveit. ;ivant <iiie, befort. évdil' ^-- 

noRcbalano', cartltisneM. gUe 
booDes, gaod. temps, lime, dorâdr, 
e ho m , .mmelhing. terni i ner, <f(f 
^ ^ ** «'k ing. ('on, 07M, n'en 
jvodute qflhem. 
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FABLE CIX. 

Le Iaouj Ifi Loupf et le Renard. 

'N Lion éteit vieux, foiUe, et infirme : tout 
de la forêt se rendirent à-flon antre p<] 
dre leurs devoirs. Le Renard seul n'y pari 
Loup prit cette occasion pobr faire sa cour 
animaux. Je puis assurer votre majesté, dil 
n'est que l'orgueil et l'insolence qui ampêchen 
de paroltre à la cour, Il n'ignore pas Totre 
il n'attend que votre mort pour s'emparer 
Qu'on le fasse venir, dit le roi des animaujc 
soupçonnant le Loup de lui avoir joué un ma 
je crains, Sire, dit-il, qu'on ne m'ait noirci dai 
prit ; mais permettez que je vous fasse unfjfci 
raisons de mon absence. J'étois en pèlerinage, 
quittois d'un vœu que j'avois fait pour votn 
ment* J'ai trouvé dans mon chemin des^eo 
savans, que j'ai consultés sur votre maladie : j 
heureux pùnr apprendre un remède infaillible 



'■^l 



^K: 



■'•■ 



Fable CIX. Lion» lÀon. Loup, Wolf. A< 

' Vieux, o{(f. foible, toeëSL bêtes, heetsts, se 
ftpùired, antre, <M. rendre, pay» seul, alm 
pas, dxd not appeàr, prit, took. faire^ make. 
roi, king, animaux, animais, puis assurer, < 
oue, but, orcueil, pride, empêchent, keep. < 
^om appearmg, nignore pas, is not ignorant < 
sickness, n'attend que, only waitsfor, mort, c 
parer, possess, du^ the. qu'on le fasse venir, bi 
vient, cornes, soupçonnant, suspecting, de lui 
un mauvais tour, of having put a bad trick 
crains, fear. qu'on ne m'ait noirci, thai I hâve 
ened, esprit, mind, permettes que je vous fa 
Hie to gtve you. récit ûdaWe, faithful account, 
pUgrimagê* in*SLcqu\ttoïs^ fuyiUea. d'un vœu, 
mode, rét§||toement, recovery, trouvé, ^un 
ufoy. gêna mÊÊÊÊ^i 



cowmuniq 



tet savant, 8k\(ju£ andlear 
iuinicated. Tn«\^dÀ^>diUuiAc 
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mède ? demanda le lion avec empressement C'est, ré- 
pondit maître Renard, la peau d'un Loup écorché, entor- 
tillée toute chaude et toute fumante «autour de votre 
corps. Le roi.des animaux approuva le ranède. A l'in- 
iflpnt on prend le Loup, on récorche, et le monarque 
é'enveloppe de sa peau. 

Ceux qui tâchent de buire aux autres par de faux 
rapports, sont quelquefois les victimes de leur méchan» 
'ceté. f 

FABLE ex. 

Im OrenouQkt VEerevissej et .le Serpent 

UNE Grenouille demeuroit dans le voisinage d'un 
Serpeaf qui mangeoit ses petits : cela lui fit presque 
perdre Pespht : elle alla un jour rendre visite à une Ëcre- 
irisae qui étoit une de ses commères, et lui fit confidence 
de sespeîneai dans l'amertume de son cœur, elle proféra 
ph^eurs ûnprécations contre le Serpent. L'Ecrevîssc 
rencouragea, rassurant qu'on pourroit trouver moyen de 
1— — — — — — I— — — ^1 ■ — — ^ I II ——1— I 

avec empressement, eageHy. peau, Mn. écorché, stayed^ 
cotortîllée, tmrapped, toute chaude et toute fumante, quite 
fedtùur warm, autour, round, corps, body. approuva, ap^ 
mroveïof. à l'instant, immediately. on prend, they seize, 
«eorche, gtay, s'enveloppe, wraps himadfup, de, toith. 

Tâchent, endeawmr, nuire, to hurt. aux autres, others, 
feux rapports, f aise reports, quelquefois, ênuiimes. mé- 
chanceté, toickedness. 

Fabub CX. Grenouille, Frog. Ecrevisse, Craw-fsh, 

Serpent, arpent, 

Denenroit, dtoeHed. voisinage, neighbourhood. man« 
giBoit, aie, petits, young ones, retà, fMU. lui fit presque 
perdre l'esprit, put her almosi heside her wits, alla, 
Men/. rendre visite, to pay a xisii, commère, gos» 
mp» fit, mode, peines, gnevances. amertume, buter' 
Meit. eœur, heart. proféra, uttered. fXus&»n%^ t^Anv^. ^w- 
€oan^gea, encauraged. assurant, oMmftS.mv^'^cv^^S'^^^'^ 

1*% 
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la délivrer d'un- Voiain aussi dangereux. En véritâ, com- 
mère, TOUS m'obligerez, dit madame Grenouille, si vous 
m'enseignes cela. Ecoutez donc, répliqua madame Ecre- 
visse. il y a dans une telle place une de mes camaradeSi 
qui est très grosse, et qu'on regarde comme un monstre 
parmi nous ; prenez un nombre suffisant de petits rérons, 
et rangez-les tous depuis le trou de l'écrevisse jusqu'à la 
phce où est le Serpent: elle les mangelra certainement 
tous l'un après l'autre, jusqu'à ce qu'elle vienne à Ten* 
droit où gît le Serpent ; et alors ma camarade le dévorera 
aussi. La Grenouille suivit cet avis, et goûta le doux 
plaisir delà vengeance ; mais deux jours après, l^revisse 
qui avoit mangé le Serpent, pensant en trouver d'autres, 
alla à la cbasse dans le même voisinage, elle trouva bien- 
tôt l'endroit où étoit la Grenouille, et la mangea aussL 

La vengeance a souvent des suites funestes, mém^ 
quand elle réussit On voit aussi par cette fable, que les 
trompeurs sont souvent trompés eux-mêmes. 



mighi ht found out délivrer, rid, un voisin aussi dange- 
reux, 8uch a domgerous neighbour, en vérité, indeed^ obli- 
gerez, mil oblige, enseignez, teach. écoutez donc, hark 
then. il y a, there is, une telle, such a. très grosse,^ vtru^ 
large, on regarde, t^ looked upon, comme, €U. parmif 
among, prenez, iaJce, suffisant, sttfficierU, petits vérons, 
litUeminnows, rangez, lay, depuis, Jrom. trou, ^oZe. jusqu'à^ 
to, où, tohere, mangera certainement, vnU certairdy eat 
^ up. l'un après l'autre, one afUr another. jusqu'à ce que, 
ttlL vienne, cornes, gît, lies, alors, then. dévorera aussi, t^ 
devour too. suivit, followed, avis, advice, goûta, tastedL 
doux plaisir, sweet pleasure. vengeance, revenge, deux 
jours après, tuH) days after, mangé, eaten. pensant, think* 
ing. irons ÇiT^find, alla à la chasse, w&nt a hunttng, troum 
bientôt, soon found oui, endroit, place, mangea, eof t/p. 

Souvent, qften, suites funestes, fatal eonse^tneesm 
même quaadf even toktn, xkMs&\\y succt«A», ^x^^^xt. %u«m^ 
^celikewise see» trompeara, deccwotra» \x<sia!çfesKd«»»4, 
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FABLE CXI. 

Le Fermier j U Chasseur j et le Cttf. 

UN Cerf YÎTement poursuivi par un Chasseur, arriva 
presque hors d'haleine auprès d'une ferme : le Fer- 
mier étoit devant la porte- L'animal saisi de peur, le pria 
les larmes aux yeux, d'avoir pitié de lui, et de lui per- 
mettre de se cacher dans un coin de sa cour. Le Fermier 
le lui permît, et s'engagea sur sa parole d'honneur à ne 
le point découvrir. Le Chasseur parut quelques momens 
après» et demanda au Fermier, s'il n'avoitpas vu un Cerf ? 
ikon^ répondit-il, il n'a pas passé par ici, je vous assure ; 
en même temps il indiqua du doigt la place où le timide 
animal étoit caché. Le Chasseur, appliqué à sa chasse, 
ne prit pas garde au signe, et s'en alla. Aussitôt qu'il fut 
parti, le Cerf s'enfuit sans rien dire. Uolà ho, cria le 
"• Fermier, où courez vous si vite ? Est-ce là votre remerci- 
ment du refuge que je vous ai accordé ? Oui, dit le Cerf ; 
si votre main avoit été aussi honnête que votre langue, je 

Fable CXI. Fermier, Former. Chasseur, Hunier. Cerf, 

Slag, 
Vivement poursuivi, hriskly pursued, presque, almost, 
hors d'haleine, oui ofbreath, auprès de, near, ferme,/arm. 
fermier, former, devant, hefore. porte, door. saisi de 
peur, âtrudi tmihfear. pria, begged. les larmes aux yeux, 
wWi itars in his eyes. d avoir pitié de, to take pihf on, per- 
mettre, permit, se cacher, hide himseîf. coin, corner. 
cour, yard, permit, permitted. s'engagea, engaged. pa- 
role, Word, à ne point découvrir, not to discover. parut, 
moptared, quelques, some. après, after. fermier, fariner, 
n'avoit pas vu, htid not seen. n'a pas passé, has not passed. 
par ici, ihia way. en même temps, at the same time. indi- 
qua, fMnnleJ^ doietijinger. timide, fearftd. caché, con- 
ttciuL appliqué à, xnient on. chasse, game. ne prit pas 
fgàrdt au, dia not mind. signe, sign. s'en alla, went away. 
aussitôt que, as soon as. parti, gone. s'enfuit, took to his 
ked9. rien dire, saying any thingj' holà ho, ho thtre. cria, 
eried, oiifWhere. courez, do run. si vite, so fast. est-ce là, 
is tkoL nmercimentf acknowledgm&nt. ^viw^^ ^auU^. 
si ratn mata aroit été, had yowr Kannd bteti, xv\^^^^^t^^« 
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n'^aurois certainement pas manqué de vous remerder; . 
mais tout le remerciment que mérite un homme à deux ' 
visages, est l'indignation et le mépris. ; 

La duplicité est commune ; c'est le vice de beaueora 
de gens L'homme prudent se méfie des protestations M 
service et d'amitié, qui ne sont pas fondées sur la siiioérHé* 

FABLE CXn. 

Le Rai et ses *âmis. 

T TN Rat vîvoît dans l'abondance, près d'un grenier «ù 
^ il y avoit une grande quantité de froment. Matoe 
Ronge-maille avoit fait un trou, par où ilalloit visiter son 
magasin, quand il lui plaisoit. Le prodigue ne se cou* 
tentoit pas de se remplir le ventre lui-même, il assembloît 
tous les rats du voisinage : Venez, mes Amis,di8oit-il, ve- 
nez ; vous vivrez ici dans l'abondance comme moi ; cM . 
un trésor que j'ai découvert II eut beaucoup d'Anoîs, je 
n'en doute pas : Amis de table, je veux dire ; il y en a beau- 
langue, longue, n'aurois certainement pas manqué, shmdi 
certainLy not hâve faUed. remercier, io ihank. mérite^ àt- 
serves, homme à deux visages, double dealer, mépris, esn- 
lempt. 

Commune, common. beaucoup, many. gens, ptniU, 
l'homme, a man. se méfie, mistrusls. amitié, Jnendmif. 
ne sont pas fondées, are nol grounded. 

Fable CXII. Rat, Rai, > mis, Friends. 

Vivoit, lived. abondance, plenitf, près de, near.fçt^ 
nier, corn lof t. où, where, il y avoit, there 1005. grande, 

freat froment, wheaL maitre Ronge-maille, Squirt mVik* 
le. fait, made. trou, hole, par où, through wkicn, alkût n* 
siter, went a visUing, magasin, storehouse, quand^ uhau 
il lui plaisoit, he jieased, prodigue, spcndUir^fï. ne se 
contentoit pas, was not contented. de se remplir le ventre 
lui même, Mh JUling his ouyn heUy, assembloit, fuseau 
bled, rats, rais, voisinage, neighbourhood, venez, corne* 
am'iSffriends, vivrez ici, shaU hve hère, comme, like, tié- 
sor, treasure, découvert, discovered. «Ail beaucoup d'amis, 
g-ot manyfriends. n'en doute y^> dovfcfc'^sfti ^4 Vx^^afàsk^L 
table, table friends. veux ôÀt«t, mea-a. 'ù ^ «ci ^ V«s^ 
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coup parmi les hommes. Cependant le maître du grain, 
vovant qu'il diminuoit de jour en jour, quoiqu'il n^y tou- 
chât pas, résolut de l'oter du grenier : il le fit dès le len- 
demain : voilà Uonge-maille à la besace. Heureusement, 
dit-il, j'ai de bons amis : ils ne me laisseront pas manquer ; 
ils me l'ont juré cent fois. Le Rat comptoit sans son hôte. 
n va chez ses amis : je ne vous connois pas, dit l'un ; 
l'autre, vous êtes un imbécillc ; un troisième, vous êtes 
un prodigue ; c'est votre faute, si vous êtes dans la mi- 
sère : la plupart lui fermèrent la porte au nez. 
-f Ia même chose arrive dans le monde. Ëtes-vous 
riche et puissant, tout le monde vous flatte et vous ca- 
mée : vous ne manquez januds de parasites qui se disent 
▼n amis. Si vous devenez pauvre, ils vous abandonnent, 
Cft même vous insultent dans vos malheurs. 

FABLE CXIIL 

[' \.\ Le Cheval et le Lion. 

TTN Cheval Lapoii, philosophe s'il en fut jamais, et 

-*^ voyageur d'inclination, sortit de son pays pour voir 

'coûpf iheré are mant/, parmi, among, hommes, men, ce- 
pendant. hoiPéver. maître, mOster. grain, corn, voyant, 
seeing. diminuoit, dtminished. de jour en jour, from day 
pà day» quoique, ihough. n'y touchât pas, aid noi toueh itm 
liapbt, resotved. oter* remove, fit, did. lendemain, foUàuh' 
ing day. à la besace, reductd to beggary, heureusement, 
happUy, de bons amis, goodfriends. ne me laisseront pas 
manquer, wiU not let me wani, juré, sicom, cent fois, an 
*hÊ$iéted HmtB» comptoit, reckoned. hôte, host. va, goes. 
. 'feheii !•• ne connois pas, do noi know, imbéciile, simple- 
'law. faute, Jàuli dans la misère, misérable, plupart, most 
'fêOid IcArfermèrent la porte au nez, ihrust him out, 
■ • Ménoe chose, Bam£ ihing. arrive, happens. monde, 
* t0Ofi(/. puissant^ powerful, tout le monde, every body. 
-'"^ifette, jUdbrrs. ne manquez jamais, necer wanL se disent, 
-'Ml themaelvea. devenez, beconie. abandonnent, forsake 
'^ttêmè, eoen. insultent, insidi. malheurs, misfortuneg, 

^^ FasmCXIII. Cheval, Horse. JJon, FAon, 
*:^:''jil^jfoa, /fjmland. philosophe, pMlosopVcr. ^\ «^\ 
" *"""• ^^*wt ever was any. voyafgjfexw^VTiuîdVw. ^V 
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le monde. Après avoir passé par l'Angleterre, par Ift 
FranéD, ^ par F Espagne, il arriva en Afnque: c'étoitlà 
que régnoît le lion, roi des animaux. I/I^tranger savi^ 
la politesse, il' se fit présenter à sa Majesté pour lui ren« 
dre hommage : il fut introduit par le singe, introducteur 
des ambassadeurs. Soye^ le' bien-venu, lui dit le mo- 
narque ; il me tarde de vuus entendre raconter vos voy- 
ages : j'ai du Joisir ; parlez, et ne craignez pas de m'en- 
nuyer. NoU'6 voyageur Européen ne se fait pas prier 
deux fois : c'étoit un grand parleur ; presque tous les 
voyageurs le sont Sire, dit- il, en faisant la révérence, 
je viens du pays le plus beau et le plus fertile de l'uni- 
vers : mais je trouve ici une grande dififérence : première- 
ment, les hommes y sont blancs ; ils sont noirs ici. Se- 
condement, les rivières y sont dures cx>mme le marbre: 

oo les traverse à pied : elles portent Halte-là, dit 

le Lion, en l'interrompant ; me prenez- vous pour an im- 
bécille, en voulant me faire accroire des impossibilités! 
Est-ce ainsi que vous osez m'en imposer, en ma présence? 

see, monde, world. après avoir passé, after koffing passed. 
par, through* arriva, arrived, lâ^ there, régnoit, reigtud* 
roi, kiî^. animaux, animais, étranger, stratiger, savoh^ 
knew, politesse, good manners, s»^ fit préseiilsr, camed 
himadf to he presented, introduit, introduced, singe, apc 
soyez le bien-venu, be wdcomt. il me tarde, Hong, de 
- vous entendre raconter, to hear you relate, voyages, ^m- 
vels. ai du loisir, am ai leisure, parlez, speak, ne craignez 
pas, fêar not. de m'ennuyer, to tire me, ne se fait pas 
prier deux fois, readUy agrées, grand parleur, great 
talker, presque, almost, sire, sire, faisant la révérence» 
hoioing, viens, corne, pays, eountry, plus beau,^n€9f : plas 
fertile, fniitfulest, de l'univers, in the universe, trouve 
ici, find hère, grande, great, premièrement, first. blancs, 
white. noirs, hlack. secondement^ secovdly. rivières, river$. 
dures comme, as kard a^, marbre, marUe, on traverse, 
peopîe cross, à pied, on foot portent, carry. balte-là, hoid 
mère, interrompant, interrupting, me prenez- vous, do 
1/ou take me, îmbéciUe, siinpleton. feÀt^i ;wx\vsa^^ xMke 6e- 
iteve, est'Ce ainsi, is it tKua. o^cl^ duTt. «J««^ \aEïx\WÈKt^ 
impose upon me. qaadçup^de^JouTfoolçA.-^^QX^ <s»«k^ 
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Notre voyageur quadrupède veat s'evcuser: on oe l'écoute 
pas : on le chut^ à coup do cornes, de griffes, ef de dents. 
C'est une imprudence de parlei\ contre l'opinion des 
gens prévenus ; et c'est une vaine présomption de nier 
avec opiniâtreté une chose, parce qu'elle' nous paroit 
difficile ou impossible. p 

FABLE CXIV. - » 

Le Chien et le Chai, 

T ARIDON, le meilleur Chien de son ^^pèce, vi voit 
-^-^ paisiblement dan^ une maison : il était aimé et ca- 
ressé du maître, de la maîtresse, des enfans, et des valetsw 
Us étoient tous ses amis ; j'en' excepte un Chat dont il 
tira l'oreille un jour, en disputant un os ; ce Chat étoit ja- 
loux des caresses que l'on faisoit au Chien. Tu^me le pay- 
eras, maudite bête, dit Raton arec des yeux enflammés ; 
ta peux t'attendre à pis qu'à la pareille. Le Chien ne ré- 
pond mot, ronge son os, et va ensuite caresser sa maîtresse. 
Cependant le traître Chat médite jour et nuit, comment il 

s'excuser, io excuse himself. on, they. ne l'écoute pas, do 
nsiit listen to him, chasse, drive away. à coup de cornes, 
"fÊith theirÀoms. griffes,' daws, dents, teeth. 

Parler, speak, contre, against. gens prévenus, prepos' 
9tssed people. nier, dtny* opiniâtreté, obstina^y. nhoae^ 
iking. parce que, becemse. paroit, seejns, ditiicile, difficiUt, 

Fable CXïV. Chien, Dog. Chat, Cai, 

Laridun, Larder, meilleur, hesU espèce, kind. vivoit 

Saîsiblement, lived pea>ceably. maison, houae. aimé, loved. 
u maître, hy the master, maîtresse, mistress. enfans, 
thUdren. valets, eervants. amis, friends, excepté, excepL 
dont il tira l'oreille, tohom he puïled hy the ear. disputant, 
toniending for. os, bo-ne. j;!luu:<, jealous, on faisoit, they 
mode, tu me le payeras, PU pay thee off for it. maudite 
béte, cursed beast, Riiton, Pws, yeux enflammés, fery 
nyes. peux t'attendre, mayest expect à pis qu'à la pareille, 
fooTMethan the like. ne répond naot, annoera nothin^. 
KODge, fnaws^ va ensuite, goe« ofierujttTAa. ^«^^^\^T^.^ 
me£iwh$ie. trafKre, /reaeheroiur. m^OÂXft^ tïwA\\a\«.Ywx^ 
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pourra u venger du Chien. Que fait-il ? Obaen 
tùse. de Raton : la maîtresse avoit un unin qui ta 
moil par Bon ramasB i elle en étoil fdlle : il épie li 
ment qu'il o'y a perBonne,eHUteBurlac8ge,laiait.1i 
er, et tue l'jnteau : ensuite il le porte tout rongé M> 
du Chien. Je Tousbisse à penser le bruit que fit la 
tresse, quand elle' ne rit plus son serin. Daus le moi 
toute la maison est en alarme, mari, femme, eafiu», 
vantes et valets ; on court, on cherche, et enfla on tr 
sa carcasse auprès de Laridon. Ah, leperSde! s^ 
la dame ; il &ut qu'il meure : point de pardon pou 
ingrat. (fîMI manger l'oiseau favori de aa maltn 
Le crime est énorme i vite qu'on l'aBSomme. A 
stant le paurre Chien tootbe sous les f^oups : chaci 
pleure; personne ne prend sa défense. ' C'est donui] 
disent-ils ; mais qu'y faire ? Il est mort. 
Un ennemi nuit quelquefois plus que cent ani 

servent . 

nuit, dag and night. comment, how. pQurra se m 
thall ht Ttvenged. falt-il, doea he do. observez, note, i 
cwining. serin, Cannrybîrd. charmoit, eharmfd. ran 
warhling. foihle,/ond.épie, wzlcha. il n'y avoit perso 
thxre was nobddy ihere. saute, leapg. fait tomber, m 
f<dL tue, km», oiseau, Inrd. ensuite, ofleiHÊtia. p 
carrits. tout rongé, qaiU gnawed. loge, loagt. je 
laisse à penser, you may imagine, bruit, noise, fit, m 
quand, tehen. ne vit ptua, misied. dans le moment, in 
aialdfi. en alarme, in an Kproar. mari, httabind. (en 
tm/e. enfans, tkUdrtn. servantes, tnaiiU. valets, inen 
vant», on court, tftcjr tuji. cherche, seek. eniîn, at 
trouve, Jind. auprès de, «car. perfide, pei^ûnu uir 
B'écrie, critt md. dame, lady. il faut qu il meure, he i 
die, point de pardon, no pardon, ingrat, wigratejid 

Juoi, lekat. manger, to eat. oiseau favori,^voun(e i 
norme, tnormous. vite qu'on l'assomme, kaatt. Ut ht 
Âuoeiediimen, k VmttKa\.,im.'mtdvddy. tomhe,faiU. co 
M>uif. chacun, every one. le pleure, lamtnle fo» lâm. 
^aae nporenti, fu^duiaku. domia3%«, ¥W3-'¥'''3 
'^oif^Xe/pit. mort, deéùi. 
j,,,,."'^' àuria. que/anefois, «omttime». t^ms, «wn 
""» ^ Aundred/iienda. ser\-eiit, serve. 
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FABLE CXV. 

Im lÀsut des Chiens, 

T TN jour les Chiens tinrent une diète. *Nous sommes 
^ biea four, dit Brisefer à Mirant, de nous déchirer à 
bellesfients; et pourquoi? Souvent pouruae bagatelle, 
pour un os décharné qui a resté huit jours sur le pavé : 
floyoDfl amis, cessons nos querelles, et faisons une Ligue ; 
aonnons-nooB les pattes. C'est bien dit, s'écria un dogue, 
cyntteur de l'assemblée ; point d'animal qui puisse nous 
réâster, si nous demeurons tous unis: mais si nous 
sommes divisés, point de faquin qui ne puisse nous chas- 
ser à coup de pierres. Nos ligués font serment de demeu- 
rer toujours unis : dans l'instant ils partent : l'amour de 
la république lès a^^ime : ils vont à la chasse, et trouvent 
bientôt un marcassin : ils l'attaquent, le terrassent, et le 
déchirent ; il ne s'agit plus que de le partager ; c'est le 
point délicat : nos ligués se querellent. iVIoi, dit Brisefor, 
comme le plus brave, j'en veux avoir la moitié ; je l'ai 
attaqué, le premier. Je l'ai étranglé, dit Mirant. Un 

Fable CXV. Liçue, Li^uc, Chiens, Dogs» 
Tinrent, hM, diète, dieL sommes bien fous, are fools 
mdetd. Brisefer, Rockwood, Mirant, Jowler. d<* nous d<'*- 
chîrer à bel^s dents, to tear onc another to pièces, pour- 
quoi, what for, souvent, o/Ycw. baj^atelle, trife, os déchar- 
né, jtnc^ec/ &one. resté, lain. huit jours, a week, pavé, pare- 
menU so3'ons amis, lel us befritnds, cessons, let tisforbtar. 
querelles, quarréls, faisons, let us enter into, donnons- 
nous les pattes, let us shake paies, bien dit, well saià. 
s'écria, critd ouf. dogue, mastiff, orateur, speaker, point, 
fio. puisse nous chasser, le able to drive away. à coup 
de pierres, udlh stones, ligués, confédérales, font serment, 
talu an oath. de demeurer, to remain, toujours, always, 
dans l'instant, immcdiately, partent, sel oùL amour, levé, 
anime, amma^e^. vont à la chasse, go a hunth»;, trou- 
vent bientôt, soon find, marcassin, a young ivild boar, 
attaquent, attack. terrasseut, tKrou) dAwa. ^vi\î\\\xv^\\V\v.vix 
to pièces, il ne s'agit plus, que, Ibe o-al-^j \ju%\ a^^^^ 'w^ws K'?^ 
partager, to share. quereWent, ijuarvel. ^^'^'^'^\^^^.*^^^^ 
<% àaf/: premier, first iiXx^^^k, slTan^^^^- ^^^"^ 

"M 
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troisième répliqua : Voyez mes dents ; vona y 
core le sang de la bète. Les Chiens sont furien: 
fureur s'accroif ; bientôt ils commencent à se' éiécbi 
les uns les autres. Tandis que ces confédévés n'ècoati 
qu'une rage brutale, ils voient venir une troupe de loup 
voilà nos Chiens très-embarrassés : il faat prendre 
faite ; ils la prennent : mais quelques-uns ne parent p 
bouger de la place, et devinrent la proie des loaps. 

La dissentioi\ parmi les chefs est la ruine des socîMl 
aa lieu que la concorde les mûntient et les fortifie* 

FABLE CXVL 
La Chenille et la FourmL 

T TNE Fourmi très-affairée trottoit ça et là, avec bea 
^ coup d'empressement, pour trouver quelquesp etil 
! ■ provisions : dame Fourmi n'est pas paresseuse, elle a r; 
son. Elle rencontra dans ses excursions une Chenî 
renfermée dans sa coque, et qui n'àvoit que pea de joi 
à j rester pour devenir papillon. Le ciel vous goidei i 



I 
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ihird, voyez, see, dents, teeth. verrez, toîU see. sang, bUn 
bête, beast fureur, fury, s'accroît, increases, bientôt, joc 
commencent, begin, se déchirer les uns les autres, to U 
ont another. tandis que, whilst. confédérés, confédéral 
n'écoutent que, only listen to. virent, saw. venir u 
troupe de loups, a herd of wolves coming, voilà, beka 
très-embarrassés, very much puzxled. il uiut prendre 
fuite, they mxAst take jlight. la prennent, do ii. quelqiM 
uns, some. ne purent pas bouger de la place, u^e unaoU 
stir, devinrent, became, proie, prey. 

Parmi, among. chefs, cJdefs, au lieu que, wherti 
maintient, mcdntains. fortifie, slrengthens. 

Fable CXVL Chenille, CaterpiUar. Fourmi, Ani 

Très-affairée, very busy. trottoit, was trottine, ça 

/4 uj? and down, beaucoup d'empressement, fKiiS% eag^ 

ness. trouver, Jînd: quelques pe\.\\.c&, sotoa WXflft. V^f 

seuse, tdle. ai raisoriy is in iht rigKl. tw\ewv\Xîs i«^.^ 

fripée, skut up. coque, cori. ï?avo\\. «\^'^. >«>A>ai\, 

^^ jours, ajew dayè. rester, rcmain.. ^«^:^5^^^^ 
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toi ; encore si tu pouvoîs marcher ; mais tu ne peux te re- 
muer dans ta prison. Le ciel soit loué : j'ai de bonnes jam- 
bes : ^es sont petites à la vérité ; mais elles sont très-déga- 
gées» Examine bien mon corps, et dis-moi situ as jamais vu 
ime petite créature aussi leste et aussi bien proportionnée 
qwi moi ? Je vais dans les champs ; je me promène où je 

£ge i^ propos ; et même, quand il me plaît, je monte au 
lut des arbres : je.«....mais c'est trop jaser : je perds mon 
temps. Adieu, insecte rampant. La Chenille modeste neré* 
poQoit rien àl'outrager Quelque temps après la Fourmi re- 
passa par le même endroit ; mais lés choses étoient chan* 
gtei: le Ver étoitdevenu papillon. Holà, ho, s'écria-t-il, ar- 
rête un peu, petite présomptueuse: je te donnerai un bon 
afis. Ne méprise jamais personne. Adieu, Fourmi vaine 
tt orgueilleuse : me voilà dans l'air, et tu rampes encore. 

Iffonn. pourvoyeuse, pterv^or. celle-ci, t^ie /otter. rendre, 
reiuming.Te^it^reeeives, dnywUh, déddi^neuXidisdainfvl* 
que, how muck. plains, pUy, très-dure, vtry hard» envers, to. 
encore^ however, si tu pouvois marcher, weri Vum ahU to 
màXk. ne peux, art noi ahle. te remuer, to atir, le ciel soit 
loué, h€aven be praised. de bonnes jambes, good legs, pe- 
tites, small, à la vérité, indeed. très-dégagées, fret and 
mtsy. bien, todl, corps, body. dis, teU, as jamais vu, h€Ut 
ntver êéen, petite, litùe. aussi leste, so spruce, aussi bien 
proportionnée, so wdl proporiioned. vais, go, champs, 
fidas. me promène, walk. où, where,}u^t à propos, tkink 
fiL même, even. quand il me plsdt, whtn Iplease. monte, 
get. au haut, on the top. arbres, trtes. trop jaser, too mwh 
Jalking. perds, lose, temps, time, rampant, creeping, ne 
répondit rien, answered nothing, quelque temps après, 
some time ajUt, repassa, repassed, même endroit, samt 
place, choses, things, changées, changea, ver, worm. deve- 
nu, hecomc. papillon, butterfy, holà ho, ko tiiere, s'écria^ 
cried oui, amie un peu, stop e Uittk. v^^^^ y^^^^^^^"^-" 
«ose, small presumptwmB crecOure. ^o\Wi««v^ \xnS\. ^^ 
*«i «Fis, good advvu. ne mëptvw^-^^m^ia^^J^^^o;;^ 
«VMf anyhody. vaine et oTÇ,uev\\e^»«^. -oom^ «^^^^ 
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L'oi^ucil et la vanité sont méprisables. Le vrai m^^ 
rite est modeste, et il n*insultè à la condition de personnes 

FABLE CXVIL 

Les deux Livres. 

TL y a voit dans la boutique d'un libraire dBiDC Livres 
•'- côte-à-côte sur une planche : l'ati étoit neuf, relié en 
marroquin, et doré sur tranche ; l'autre étoit vermoulu, 
et relié en vieux parchemin. Qu'on m'ôte d'ici, s'écria le 
Livre neuf. Ciel ! que ce bouquin sentie moisi ! Je' ne 
peux rester auprès de cette carcasse à moitié pourrie. Eh ! 
de grâce, dit le vienxLivre, un peu moins de dédain : cha* 
cun a son mérite : vous venez de sortir de la presse : vous 
ignorez votre sort. J'ai passé par plusieurs éditions ; on 
ne m'a jamais vu daqs la boutique d'un ^cier, ni dans 
celle d'un bahutier : tous servirez péut^tre bientôt à 
faire des cornets et du carton, ou à|ttiveh>pper du fromage. 
Impudent ! réjpliqua le Livré eH- marroquin, cesse ton 
langage rmpertinent, et retire-toi d'ici. — Un moment de 
conversation. — Non, je ne veux pas vous écouter.— 

Orgueil, priée, méprisables, contempHhle. vrai, imf. 
nMnsulte à la condition de personne, inivlt nohody. 

Fable CXVIL Deux Livres, Tiêo Books. 

Il y avoit, thare toere, boutique, shop, libraire, hook' 
aeUer. côte-à-côté, ahreasU planclie, shtLf, neuf, neno, re- 
lié, hound. marroquin, morocco, doré, gut. tranche, edges. 
vieux parchemin, old parchment vermoulu, t^t^mi-eaf en. 
qu'on m'ôte d'ici, remove me from hence, s'écria, cried oui. 
ciel, heavel^. que ce bouquin sent le moisi, hoto nwuldy 
ihis old book smells, ne peux rester, cannot remain. Qu'ares, 
near. à moitié pourri, half rpten. de grâce, pray. un 
peu, a Ixttle, moins de dédain, tess disdain, chacun, every 
one, venez de sortir, are just eoming oui, ignorez, an 
ignorant of, sort, lot. passé, passed. par, through. plu 
sieur!!, several, on ne ma jamais vu, Inever hâve been secr. 
épicier, grocer, ni, nor. bahuWer, iTUtikmaker. ^«>*w 
peut'^tre bientôt, will perha^9 socm acrm. V l:A'ç'5^ 
!'^aAe. cornets, cornets, carton, paslel»ottTd. ç^w^ot.^ 
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SonQîez du moins que je vous raconte. Non, vous dis- 

je, taisez-vous : vous me faites honte. Pendant que les 
deux voisins parloient ainsi, un homme de lettres vint 
dans la boutique du libraire pour acheter des Livres ; il 
Toit le Bouquin, Fouvre, en lit quelques pages, l'admire, 
et l'achAe,; c'étoît un livre rare et curieux. Il ouvre l'au- 
tre ; c'étoît de la iJbësie, je veux dire de la pros^ rimée, 
il en lit le litre et quelques pages : *Oh le sot Livre, s'écria 
l'homme de goût^ en le remettant à sa place, voilà du 
marroqnin perdu ! 

Ce ne sont pas les habits qui font le vrai mérite ; mais 
ce sont les qualités du cœur et de l'esprit. 

FABLE CXVIIL 

Le Portrait parlant, 

TTN homme j^étoit fait tirer, (l'amonr-propre aime 
V^ les Portraits O.Ujoulut avoir l'avis de ses amis sur 
le cden. — ^Vous vous lronï{>ez, ce n'est pas là votre Por- 
trait, dit l'un, vous n'êtes qu'ébauché : le peintre est un 
ignorant; il vous a tiré noir, et vous êtes blanc; Le 
Portrait vous représente laid et vieux, dit un autre, et 

to, souffrez du moins que je, suffer me ai ieast. raconte, 
to rekUe, taisez-vous, hold your tongtu. me faites honte, 
makê me iuhamed, pendant que, whUsU voisins, neigh' 
baura. parloient ainsi, xvere thus chattermg. homme, man, 
vint, came, acheter, buy, voit, sees, ouvre, opens, lit quel- 
ques, read some, rare, tcarce* veux dire, mean, rimée, ni 
rhyme. titre, tiile. sot, didl, goût, taste. remettant, putting 
again, voilà,, there ta. bien du, mitch. perdu, lost, 

Cow ne sont pas, it ta noi, habits, clothtfi* vrai, true, 
cœur, heart. esprit, mind. 

Fable CXVIII. Poi||ffeLÎt parlant, speaking Portrait^ 

Homme, man, s'étoit fait tirer, goi his pîdure drawn, 
amour-propre, sdf-lovt» aime, loves, voulut avoir, wanted 
to hâve, avis, advice, aliiis, friends, le sien, his own. vons 
trompez, are misijiJitn. n'èles c^'tW\xç,\\^^aTtW\. ^^v\v.- 
é>d. peintre, pointer, îg\\OTa.u\., igivoTwta S'^W.^^* •<^^- 
ifratim. noir, black. b\anc, loKUe. te^xt^^^v^^ ^l^^X^ 
laîd, ugly. vieux, oW. ieune, ^louivè- ^^^^^^^^^^^ 
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Bans flatterie, vous êtes jeune et belau. Le peintre irous si 
fait les y«ux et le nez trop petits, dit un troisième ; il 
faut retoucher le Portrait. Le peiatre a beau soutenir 
qu'il est très-bien tiré, il faut qu'il recoinmence* Il tra« 
vaille, fait mieux et réussit à son gré. tl èe trompa en- 
core : les amis condamnèrent tout l'ouvrage. Èh bien, 
leur dit le peintre, messieurs, vous serez contens: je 
m'engage à vous satisfaire, ou je brûlerai mon pinceau : 
revenez demain, et vous verrez. Les connoisseurs étant 
partis, le peintre dit à l'homme : Vos amis ne sont que 
des critiques ignorans : si vous voulez, vous en verrez la 
preuve : j^^terai la tête d'un semblable Portrait, vous 
mettrez la vôtre à la place. — J'y consens; à demain 
donc ; adieu. Le lendemain la troupe des connoisseurs 
'^'assembla: le peintre leur montra le Portfait dans un 
endroit obscur, et à une certaine distance.^— Messieurs 
le Portrait vous platt-il à présent?}. Dites, que vous en 
semble ? J'ai retouché la tête avecgi^nd soin. — Ce n'étoit 
pas la peine de nous faire revenir, pour ne nous montrer 

fait les yeux, mode your eyts, nez, nost. trop petits, too 
liiUe. il faut retoucher, he must mend, le peintre a beau 
soutenir, it is vain for the painter to maintain, très bien 
tiré, very weU draum. il faut qu'il recommence, ke must 
begin again. travaille, work. fait mieux, does better. ré- 
ussit, succeeds, à son gré, to his liking, se trompa encore, 
was again misiaken.conésLmneni^condemn, ouvrage, tvork, 
eh bien, toelL serez contens, skall bt contented. nrengage, 
engage, satisfaire, satisfy. ou, or. brûlerai, wtU hum, pin- 

; ceau, pencil. revenez demain, corne a^ain to moT' 
row. verrez, shaU see. connoisseurs, connoisseurs» étant 
partis, being gone. ne sont que, are only. voulez, wilL 
verrez, shall see, preuve, proof, j'ôterai, PU take away, 
tête, head, semblable, 2{^e. vous mettrez, you^U put. la 
vôtre, yours. à sa place, in its slead. y consens, consent 
to it à demain donc, to morrow then, lendemain, next 
^y^ troupe^ company, s'assemVA, ii^zfmhled, montra, 

Mûwed, endroit obscur, darlc place. xovja^'ï^-^^^^^vV. 

7/easevou, k présent, now). dites, «tt'u.^feN<i^>a«îv^^^^^ 

^care. la peine, Wlt the -SU"'txr^^.^S:^ 
'^ oack. no montrer que, sliowVut. «t\iwvxTO ^ 
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qu?uii#$touche : ce n^est pas là notre ami. Vous vous 
trompez, messieurs} dit la tête derrière le tableau, c'est 
moi-même. 

PTentrepreBez pas de convaincre par des raisonne- 
menSy des critiques îgnorans ou prévenus : ils ne veulent 
ni entendre ni voir la vérité. 

FABLE CXO:. 

U Orme et le JVoyer» 

UN Orme étoit planté près d'un Noyer: ils étoienC 
bons voisins, anciens amis, et jasoient souvent en* 
semble pour se désennuyer. Le premier disoit à Pau* 
tre : Compère, en vérité, j'ai juste sujet de me plaindre 
de mon sort. Il est vrai, je suis' haut, vert et majestu* 
eux: mais je susâ stérile; malgré tous mes efforts, je ne 
porte point de fruit |*je donne de l'ombre, c'est tout. 
Voisin, lui dit le Noyer, je vous plains. Vous ne portez 
point de fruit, j'en conviens ; je souhaiterois pouvoir par- 
tager les miens avec vous : vous savez que le ciel distri* 

du tout, ai aU, vous trompez, are mistaken, derrière, 5e* 
kind, tableau, pidure. 

N'entreprenez pas, donH undertàke, convaincre, eof^ 
vînce. raisonnemens, rcowomng*. prévenus, pr«po55cwc(/. 
ne veulent ni entendre, tcill neitKer hear. voir, see» vérité, 
iruth. 

Fable CXIX. Orme, Elm, Noyer, fFalnut Tree. 

Planté, planted. près, iiear. bons voisins, good neigh- 
hours, anciens amis, oldjriends, jasoient, praUled. soii" 
\entfqften. ensemble,fo!g^e^fccr.se désennuyer, diveri them^ 
selves, premier, former, compère, compter, en vérité, 
indeed. sujet de me plaindre, occasion to complain, sort, 
lot, vrai, true, haut, high. vert, grttn, stérile, barren. mal- 
gré, m spite qf. ne porte point de itvxA.^ \>eat wi Jt>3Î*.* 
donne, give. ombre, skade. plsâns, pU-jj. etvç.aws\^^V^*^^ 
/o ii, aotdiaiterois pouvoir partager^ ^lAsK 1 t.Q^>^A ^Xx»*^ 
/ea miens, mine, savez, &notl). c\e\, htoweti. ^x^v^'^^^ 
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bue ses faveurs comme il lui plait. Vous êtes plus haut 
que moi, il est vrai ; mais j'ai le meilleur lot. Un arbre 
qui ne porte pas de fruit, n'est qu'un arbre à demi. Ne 
vous affligez pas, mon ami, il ne vous en viendra pas à 
force de vous plaindre : il faut se soumettre à ce qu'oF* 
donne la providence. Tandis que le Noyer babillard 
moralisoit ainsi, une troupe d'enfans interrompît son 
discours à coups de pierres et de bâtons, pour faire tom- 
ber les noix : il reçoit mille blessures : adieu sa verdure 
et ses fruits. Ce n'est pas tout ; après avoir ainsi mal* 
traité le pauvre Noyer, les en fans montent sur cet arbre 
fruitier, et en rompent les branches, pour le dépouiller 
des fruits que les pierres et les bâtons n'a voient pas fait 
tomber : chargés de noix ils descendent, et vont les man- 
ger sous L'Orme. 
Il est quelquefois dangereux d'être trop utile. 

FABLE CXX. 

Les Singes. 
T JN navire, chargé d'un grand nombre de Singes et de 
^ Guenons, venoit d'arriver dans un port : le débit de 

. . P M . « - ■ ■■ ■ I M ■ ■ ■ . i III , ■■ I » I II. 

penses, comme il lui plaît, as he pleasts, plus haut, hightr* 
meilleur lot, hest Zot. arbre à demi, halftree, ne vous afSî- 
gez pas, douH he uneasy, il n'en viendra pas, nont will 
corne, à force, hy dînt. (le vous plaindre, of complaining» 
il faut se soumettre, you must submit. ordonne, orders. 
tandis que, whilsL babillard, praitling. moralisoit ainsi, 
was thus moralizing. troupe, ti'oop. enihns^childrên. intev-' 
rompit, inttrrupts. à coups de pierres, tjoith stanes. bâtons, 
stîcJis. faire tomber les noix, mafce the nuisfaU. reçoit, r«- 
ceivcs. mille blessures, a ihousandioounds. ^âiexXyjarewelL 
verdure, verdure, fruits, fruit, après avoir, qfler having, 
ainsi maltraité, thus ill used. montent, get, arbre fruitier, 
fruit iree. en rompent les branches, hreak its branches, 
dépouiller, ^trt;?. n'avoient pas, had no^. fait tomber, m«u/e 

\/2g//, chargés de, loaded wUh. descendent, corne doum. 

vontfg'o, manger, to eat, 
Quelquefois, someimes. trop u\:\\e,too useju\» 
F^Bi^E CXX. SVn^e^Jlpw. 
A^avire, ship. chargé de, 1<«1^^^^- 1^^!^;,^;^^ 



PBllRIN'S fables; 141 

^étte marchandise étoit sûr ; car qui est-ce qui n'aime pas 
les singeries ? Les négocians allèrent à la ville pour annon- 
cer leur cargaison, et les matelots firent de même pour al- 
ler boire et se réiouir : personne ne resta dans le vaisseau, 
que les Singes. Dans ces circonstances, un vieux magot se 
leva pour haranguer ses camarades : Je médite un boa 
tour, dit-il, gravement ; voici une occasion favorable qui 
s'offre de nous délivrer de l'esclavage : ne la laissons pas 
échapjper : si vous aimez votre liberté, hâtons notre retour. 
J'ai vécu parmi les hommes ; je sais comme ils nous trai- 
tent : ils nous lient conmie des esclaves par le milieu du 
corps, et nous font mille avanies. Je sais gouverner un vais- 
seau : si vous voulez, je serai le pilote, et vous servirez de 
matelots. Toute l'assemblée s'écria : Partons. Liberté ! li- 
berté ! Les Singes démarrent aussitôt, ils qiettent à la voile, 
et le vent les favorise. A peine e"rent-ils quitté le bord, que 
le pilote leur dit : Messieurs, un orage nous menace : mais 
ne craignez pas : travaillez, et comptez sur mon 'adresse. 
Il disoH vrai, quant à l'orage. A l'instant les flots mugis- 

Aarftotir. débit, sak. marchandise, commoc^t'fy. sûr, «ure. car^ 
for, qui est-ce qui n'aime pas, who does not like, singeries» g 
a^piàkiricks. négocians, mercliants. allèrent, tren^. ville, dty* ^ 
annoncer, hing newi of, cargaison, cargo, matelots, aailors» 
firent, did. de même, the same, aller boire, ^o and drink» 
se réjouir, rejoice, personne ne resta, nobody remained, 
vieux magot, old baboon, se leva, got up, haranguer, ha^ 
rangue, médite, jproject, bon touTj goodirick, gravement, 
gravelf, voici, àiia ia. s'offre, présents itself, délivrer, deli- 
ver. esclavage, slavery, ne la laissons pas échapper, we must 
not let U slip, aimez, love, hâtons, let us haste, retour, re* 
tum, vécu, lived, parmi, among. hommes, men, sais, know. 
comme, how, traitent, treai, lient, tte, comilie, lUce. es- - 
clavcs, slaves, par le milieu, in the middle, corps, body. font, 
offer, mille avanies, a tkousand injuries, sais aouvemer, 
know how to steer, voulez, will. serai, shall be, pilote, pilota 
▼DUS servirez, j^oii'// serve, de, as, s'écm^crvfcd ou.t.^^tta^'i^ \ 
leiiis go. démarrent, nnmoor, metletvX. k\^N«^^ %<^\. ^«î^- 
vent, unnd. /àvorise,yavours. àpeîue cwTe.xvX.-^^c^^^A^'^'" 
\adhardltf piitttd. bord,9^ore. ora£e,8lorm-Tûfc^'!>SLS^>'^'^^ 
ns. ne craigaez pas, fear not. ttava\\\«L, M^oVk. c,orcw^ 
^. adreaae, skiU. disoit vrai, said rigKt* o,x3c^^\^ ^ 
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8tDt, et menacent d^engloatîr le nouveau pilote et les 
matelots : tout l'équipage est consterné : qui ne le serait 
pas en pareilles conjonctures ? Enfin le Taisseaa éit luise 
contre un rocher, et toi là le pilote, les matelots, les'sin* 
ges, et les guenons au fond de la mer. 

Il est ridicule d'entreprendre des choses au dessus de 
sa capacité. 

FABLE GXXI. 

Le ^ien dt Berger et le Loup, . 

TTN Loup, la terreur des bois, faisoît un grand carnace 
^ parmi les brebis. En vain le berger lui avoit tenSa 
des pièges : en vain le Chien avoit suivi long-temps ses 
traces : le Loup, en sûreté dans un bois épais, se régaloit 
le jour des vols qu'il avoit commis la nuit. Gomme Bri* 
faut traversoit une forêt, il trouva par hasard la retraite 
de son euiemi. Suspendons la guerre pour un moment» 
ini dit-il, et raisonnons en amis. Une trève.-rXJne 
trêve ? De tout moùs^sur. Le Chien commença ainsi : 

. llnstant, immedîaiely. BtflBf waves, mugissent, roar. m^, 
f nacent, tkreaten, eneloutir, mvcMow up, équipage, crew* 
consterné, affirightti^ ne le seroit, toould lui Se so, pa- 
reilles, sitch. enfin, at last. brisé, daahed, contre, againsi* 
voilà, béhold, fond, hottom, mer, eea. 

Entreprendre, underktke. choses, ihinga. au dessus de» 
above, sa, oné*8. 

Fablk CXXI. Chien de Berger, Shepherd^ê XMf Loopi 

Terreur, ierror. bois, woods. fdsoît, mode, grand 
carnage, p-eat slaughier, parmi, among. brebis, Meqi* 
tendu, latd. pièges, snares. suivit, foUowed. long-temps» 
a long time, sûreté, safety, bois épais, Ihtek wood. se réga- 
loit, feasied, le jour, tn the day time. des, upon, vols, roh^ 
herieâ, i^osmis, committed» la nuit, in the night time, 
comme, as, Brifàut^ Ringwood, txa.NcnwsvXj «wA.ttwi^* 
trouvaf/bu7id. par hasard, bij chance. Yfc\w\\fc^tf*wa»^5»s» 
rendons, iet ussuspmd. gueTte^tcttr, twa^x«iQi»Mw«^^ 

^mençn, be^an. ainsi, titua. corom^xO, 1v«vd. ^««^^ 
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n«nt on animal aussi fort et aussi noble que von, 
1 attaquer un pauvre agneau, foÙiie et sans défense ? 
devriez dédaigner une nourriture ri commune. N'y 
pas d^autres bétes dans les forêts, quj^vous feroient 
)a3 plus noble ? Les grandes âmes sont généreuses, 
Itrons seuls sont vindicatifs et cruels. CroyesB-moi ; 
brave, épargnez les brebis. 

li, répliqua le Loup, pesez la chose inûrement :<la 
i nous a faits bétes de proie ; comme telles, fffùïd la 
'ovAmne, il est nécessaire que )m loups maiigeQt; 
•us avez tant de zèle pour la sûreflT des brebis, alkf 
' à votre maître : répétez-lui votre discoDlrs pathé» 
Un Loup ne mange une brebis que rarement; 
lillesont dévoréespar les hoipmes: ils prétendent 
e les protecteurs et les amis, et ils en sont les de»*' 
lurs les plus cruttls. 

ami prétendu est pire qu*nn ennemi déclaré; 



;ussi fort, 80 strong, attacmer, aUack. paurre et foî- 
oor weaJc, agneau sans défense, difencdess kunh, de* 
iédaigner, should disdain, noorriture aussi corn* 
, 8uch a common food, n'y a-t-ir pas d'autres bétes, 
ère no other heasts* feroient, woûld make. plus noble, 
'. les grandes âmes, great soiUs. poltrons seuls, 
ds only, vindicatifs, revengefuL soyez, &e. épargneSi 

\ei^v>€igk, chose, maiier. mûrement, metturdy.fùtBf 
bêtes, oeasts, proie, prey, connue telles, as such, 
I, whtn, faim, hxmger, ordonne, orders. mangent, 
i toi. tant, so much, zèle, zeal» sûreté, safeig^ allez 
', go and êpeak, maître, monter, répétez, re^ienf. dis- 
pathétique, moving speech, ne mange, cuft. que 
lent, but seldom» dix mille, ien thousand, dévorées, . 
re(/. hommes, men. '%-,'^ 

r prétendu, pretendtd /riend. p\t«, \ow«t.» ^xscnkos 
f, openjbe. 



i4i l'ERRIN'S FABLES. 

PABLE CXXIT. 

Le Chmalf le Loup^ et le Renard. -, ^ 

TTN Renard très-rusé, quoique très-jeune, vît dans 
^ une prairie un Cheval : il court à un Loup avec em- 
pressement. Cousin, venez voir l'anîtnal le pli» drôle 

Sue vous ayez jamais vu. — Est-il plus fort que nous ? — 
• ne peux vous en faire le portrait; mais venez, tous 
verrezi Que sait-on ? C'est peut-être une proie que la 
fortune nous procure. Ils vont. — Monsieur, diile Renard, 
BOUS sommes vos très- humble et très-obéissans serviteurs: 
de grâce, quel est votre nom ? Le Cheval, qui n'étoit 

Î)as sot, leur répondit : Lisez mon nom, messieurs, vous ' 
e pouvez ; mon cordonnier l'a mis sous mon talon. Le 
Renard s'excusa : ie ne sais pas lire, dit-il, mes parens 
ne m'ont rien enseigné ; ils sont pauvres ; ceux du Loup 
sont riches, et lui ont fait apprendre à lire et à écrire. 
Ce n'est pas tout ; il est grammairien, poète, philosophe, 
politique, et rhétoricien. 

Le Loup, flatté par ce discours, s'approcha pour lire 
le nom ; mais le Cneral prit ses mesures, lui lâcha une 
ruade, et lui cassa les dents : ensuite, hennissant et triom- 

■** Il I III. .111 ■. I I ■■!■.■ ^ -I. ■ ■■ 

Fable CXXIL Cheval, Horse, Loup, Wolf, Renard, 

Fox. 

Jeune, young. quoique, though. très-rusé, verif cun- 
Tiing, ^it, sato, prairie, meadow, courut, 7'an, empresse- 
ment, eagerness. venez voir, corne and see. plus drôle, moai 
comical. ayez jamais vu, ever saw, plus fort, sironger, ne 
peux, cannât faire, gîve, portrait, description, verrez, 
shaîl see. sait-on, do we knoxo. peut-être, perhaps. proie, 
prey, procure, procures, vont, go. de grâce, pray. quel, 
whai. nom, name. n'étoit pas, was not. lisez, read.ie pou- 
vez, may. cordonnier, shoe-maker. mis, put. talon, JieeL 
s'excusa, excused himself. ne sais pas lire, do notknow how 
/û read. parenSy parents, ne m'ont rien enseigné, havf 
faug-àt me nothing. fait apprendre, mttde.Uam.Ute^reod. 
écrire, imnte. 

JPlatté, Jattered. s'approcha, drcx» ueaT. \rc^ iwAu 
^J^a, ^ave. ruade, HcaT. lui aisaa >^.^^^^^^^>^ 
'^^ ensuite, ihen! hennissant, nexgUxng.Vcv^i«^\«r 
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lant, il se mît à galoper, charmé d'avoir repoussé^1a 
se par la ruse. Là-dessus le Renarcycourut au Loup : 
)U8|p^it-iI, je suis très-fâché de raeddent, ie vous as- 
re ; mais cela dous montre que nous ne** devons pas 
us fier aux talons d'un cheval. 

Les avis d'un homme rusé sont ordinairement dan- 
reux à suivre : il s'applaudit souvent de ses ruses, et in- 
[te même ceux qu'il a trompés. **• 

FABLE CXXIIL 
Le Bouc sans Barbe» « 

JN Bouc, aussi vain qu'un Bouc puisse être, affectoit 
de se cÙstinguer des autres animaux de son espèce : 
dloit souvent au bord d'une claire fontaine, et y admi- 
it son imaçe. Je hais, dit-il, cette vilaine Barbe : ma 
messe est cachée sous ce déguisement. Il résolut de 
faire couper; povr cet effet il s'adressa à un barbier; 
stoit un singe, qui reçoit le Bouc avec politesse, le fait 
seoir sur une chaise de bois, lui met une serviette sous 

ingpleased, se mit à galoper, Jell a galloptng, charmé 
ivoir repoussé, ckarmed ofhavtng reptUsed, ruse, craft. 
se, canning, là- dessus, tr^eretipon. 'courut, ran. suis 
^s- fâché, am very sorry. cela, that, montre, shows, ne 
ivons pas nous fier, ottghi net io trust 
Avis, aâvices. homme rusé, sly man. ordinairement, 
nmonly. suivre, foUow, s'applaudit, applduds hiHkelf. 
ses, cunnings. insulte même, even insvUs, trompés, 
iibietL 

Fable CXXIII. Bouc, Goat. Barbe, Beard, 

Aussi vain, as vain, puisse être, can be, affectoit, 
Tected, se distinguer, io aistinguîsh himself, espèce, spc- 
18, alloit, toent souvent, o/len. bord, bank, claire, dean 
Imiroit, admired, hais, hâte, vilaine, frousy. jeunesse, 
idh. eachée, hidden. déguisement, ôfîsguxse, tt^^VaS.^ 
nlved» faire couper, to gtt cwt of. s^aàt^sass.^ cii- 
fsse{^ hùnself. barbier, iarber. fe\n^o>, ape. T^c^^v^^n 
wtf*. le fait asseoir, mdkts hxm sil doiDi^.* c\vià's>« 
bois, îTooden chair, met, puis. «eYN\e^X^l ^^^' 
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le^enton, et le rase. Lorsqu^il eut fait, Monsieur, dit iz 
tre Fagotin, je compte sur votre pratique : vous n'avez 
mais été si bien rasé : votre visage est uni comme uj^egls 

Le Bouc, fier des louanges de son barbier, quitte ! 
siège, et court sur les montagne* voisines : toutes 
chèvres s'assemblent autour de lui, et ouvrent de gra] 

yeux. Quoi! sans Barbe, s'écria une d'entre elh 

Qui est-ce qui vous a ainsi défiguré ? Que vous . é 
sottes, répondit le Bouc, et que vous connoissez pei 
monde ! Voyez-vous aujourd'hui des nations civitts 
porter de la Barbe ? Partout où nous allons, ne se moq 
t-on pas de nous ? Les enfans mêmes nous insultent 
nous prennent par le menton. Allez, allez, croyez-n 
suivez mon exemple, et cessez d'être ridicules. Fri 
répliqua un autre Bouc, vous êtes un imbécille ; si les 
fans peuvent mortifier votre orgueil, comment soati 
drez-vous le ridicule de tout notre troupeau ? 

C'est le caractère d'un fat de se distinguer par< 
manières affectées : mais il devient souvent la risée 
ceux qui le connoissent 

menton, chin. rase, shaves, lorsqu'il eut fait, having do 
maître Fagotin, master Pug. pratique, cuHom. n'avez 
mais été, never hâve been. si bien, so wéU, rasé, shtxi 
visage,/ace. uni, smooth. comme, e». glace, glaas, 

FieTyproud, louanges, praises, quitte, quua, siège, Si 

court, run8. montagnes voisines, neighbouring huis, c 

vres, she goaJts, s'assemblent autour de lui, gather rot 

him. 'ouvrent de grands yeux, stand staring, quoi, «xH 

entre elles s'écria, escdaimed amongst tAfm. ainsi, ihus, < 

figuré, disfigured, que, hwc. sottes, foclish. connoissez p 

lùUe know. monde, tootid, voyez- vous, do you set, \ 

jourd'hui, in our days, civilisées, civUized. porter, wt 

partout où, ioherever, allons, go. ne se moque-t-on pas, 

we not mocked, enfans mêmes, even children, insultent, 

sidt, prennent, fa&e. allez, allez, corne, cofiie. croyez, belû 

sfuiveZf/oUow, cesser, ceose. frère, brotker. imbécille,/! 

peuvent, é:an. mortifier, inortijy. w^^^tvX^-pTvle.^Mmme 

Aotr, s^>utienclrez-vous, loill you «land. Xx^iMj^^eaxy^ JaO 

Fat, cozcotnh. se dîstVnçuer, di«lwgulsU Utividî, 

Plieras affectées, qffeeted manners. dfeV\c:u\^ Womw 

^rjt, nr/eTi. risée, laughltr. couuo\a^^tv\ A^^^- 
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FABLE CXXIV. 

La Ligue des Rats» 

TTNE jeune Souris, quiavoitla peau veloutée, et qui 
^ étoit la favorite d'un Rat, maitre d'un grenier, fut 
prise par un chat : Ronge-maille, (c'étoit le nom du Rat,) 
en étoit inconsolable. Maudit matou, dit-il, tu me le 
payeras. A l'instant il va consulter son voisin ; c'étoit un 
Tieiix Rat de beaucoup d'expérience et de valeur, et qui 
s'étoit cent fois vanté de ne craindre ni chat ni ratière. 
n fut d'avis d'assembler les députés de la république des 
Rats : l'ordre en est donné, et ils paroissent au jour et à 
l'heure marquée. Messieurs, dit le président, un chat, le 
plus méchant des chats, a croqué la souris favorite de no- 
tre ami Ronge-maille : laisserons-nous cette cruauté im- 
punie ? Non, il n'en sera pas ainsi ; je suis d'avis que nous 
ixius liguions contre ce maudit destructeur des souris nos 
alliées : qu'en pensez-vous ? Aux armes! s'écrièrent les dé- 
putés, d'une voix unanime ; il y va de notre propre sûreté. 

-*-^ ■- I IL I " " - - -- - ■ ..^ 

Fable CXXIV. Ligue, League. Rats, Rats. 

Jeune souris, young mousé. la peau veloutée, a velvet 
àkm. maître, master, grenier, garreL prise, taken, Ronge- 
maflle, Squirt ^ibbiU, maudit matou, cursed cat tu me 
le payeras, / shaUpayyou offfor it, à l'instant, immedi- 
ntuy, va consulter, goes to constdi. voisin, neighbour. 
▼jeux, old, beaucoup, much, s'étoit cent fois vante, had a 
hundred iimes boasted, de ne craindre, offearmg. ni, nei- 
Hur» ni, rwr. ratière, trap. il fut d'avis, kis aàvice was. 
d'assembler, to assemble, députés, d^uties. donné, given, 
paroissent, appear, au jour et à l'heure marquer, at the 
cppoinUd day and îwur. plus méchant, most tvicked. cro- 
qué, eaUn up, ami, friend. laisserons-nous, shaU we leave. 
cruauté, erue%r impunie, unjmnished. n'en sera pas ainsi^ 
^aU net he so, je suis d'avis, my admet \s, w^v^s. w^vis.^- 
gukms, skotddjoîn in a league. Afe^XTxxçXeox-» d.ts,Vr«^"ct. 
qi^cD penaez-Yomy wkat do tiou thîuk oj %l. îoxî-^wnî«»^ 
«n««. s'écrièrent, crtcrf aui.\o\T., Doxce.W^ ^^ ^^^'^ 
propre sûreté^ aurotonsafrty is «ctslakf^^. 
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Bientôt ils paroîssent armés de lances, (c'étoient des 
fétus,) ils s'avancent en ordre de bataille : la fureur et le 
carnage les animent : ils ne respirent que la vengeance, 
et chacun promet de faire des napiveilles. Cependant 
Grippeminaud, le corps applati, la c^eue alongée, et les 
veux enflamniés, avance à petits pas: bientôt il joint 
l'armée des Rats. Ronge-maille, la vengeance dans le 
cœur, alonge un coup de lance à son ennemi ; Grippemi- 
naud le pare, et avec ses. griffes met les combattans en 
déroute : ils s'enfuient où il^ peuvent Le vainqueur, 
après avoir fait un grand carnage, poursuivit les fuyards 
jusqu'à l'entrée de le^rs trous. 

Le plus foible doit céder au plus fort : il est ridicule 
de lutter contre la force, quand c'est elle qui décide Ja 

querelle. 



Bientôt, aoon. paroissent, appear. armés, anMd, de 
lances, unik lances, fétus, atraws. avancent, adoance* 
ordre de bataille, baiUe array. fureur, fury. carnage, 
slaughter. animent, animaie. respirent que, mreaihe no- 
thing but chacun, every one. promet, promises, faire des 
merveilles, perform wonders, cependant, mean tMU, 
Grippeminaud, Grimalkin. le corps applati, his hodyjtai* 
ted, la queue alongée, his tail stretched out. les yeux en* 
flammés, his eyes fiery. avance, advances. à petits pas, 
vnth slow steps, bientôt, soon. joint, joins» armée, army, 
le cœur, his heart, alonge un coup, makesa pa8S,pBr^ 
^amej. griffes, claujs, met, puis, en déroute, to JUghi, 
s'enfuient, run away, où, where, peuvent, can, vainqueur, 
conqueror. après avoir fait, after having mode, grand, 
gréai, poursuivit, pursued, fuyards, runs away, juaqu*à 
l'entrée, to the entrance, trous, holes. 

Plus foible^ weaJcest» doU cë^w, m\ul 'i|veld. '<ç\\» fort^ 
sironffest, lutter contre \a force^ siruggU \tB\ftv 5!tr«iN^, 
/uand, 2vhcn. décide, cfccide». 
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FABLE CXXV. 
Lta deux Chats d le Singe. 
^ ODILLARD et Mitis avoient trouvé un fromage :' 
-^^ ils ne purent iticcorder. Pour terminer la dispute, 
Us consentirent à s'en rapporter à un Singe. L'arbitre 
accepte l'ofBce ; il produit une balance, tousse, crache, et 
met dans chaque bassin un morceau du fromage en dis- 
inite. Voyons, dit-il eravement: ce morceau pèse plus que 
rautre: if faut que j'en mange, pour réduire l'un et l'au- 
tre à un poids égal. Par ce tour de Singe, le bassin op- 
posé devint le plus pesant, ce qui fournit à notre juge con- 
flcientieux une nouvelle raison pour une seconde bou- 
chée. — A ttendez, attendez, dirent les deux Chats, donnez- 
nous à chacun notre part, et nous serons satisfaits. — Si 
TOUS êtes satisfaits, dit le Sioge, la justice ne l'est pas. Un 
cas aussi embrouillé que celui-ci, ne peut être déterminé 
si tôt: sur quoi il ronge un morceau, et ensuite l'autre. 

Rodillard et Mitis, voyant que leur fromage diminu- 
oît, prièrent l'arbitre de n e se plus donner de peine; mais 

Fablk CXXV. Deux "Chats, Two CaS.^Singe, ^pe. 

Rodillard, Ptus. Mitis, GrimcUkin. trouvé, found. 
£romage, cheese. ne purent s'accorder, andd not agrée, 
terminer, /ml an enato. consentirent, con^en^ecf. à s'en 
rapporter, to refer fhe maJUer» Singe, ape^ arbitre, arbitra- 
tor, accepte, aecepts. produit, produces» tousse, coughs, 
émchtif êpits, met, puis, morceau, bit, chaque bassin, 
€aek êéate. voyons, let me see. gravement, gravely. pèse 
plus, tveighs ntore, il faut que j'en mange, Imust eatsome. 
réduire, reduce, l'un et l'autre, both, poids égal, eqtiat 
vmghi, par, by. tour de Singe, apisk trick, bassin oppo- 
sé, opposite scaU. devint, became, plus pesant, heaviest ce 
qui, ukieh, fournit, afforded. nouvelle, new, bouchée, 
snoidhfiiL arrêtez, kola, donnez, give, chacun, each, part, 
jJkare. serons, shall be. satisfaits, saiisfiad, ne l'est pas, is 
noi. aussi embrouillé, so intriaUe, ne peut être, cannot be, 
déterminé si tôt, so soon determined, %ut ^Qvu'<9Q'a\&Vx<dv.. 
nme, niables, ensuit^^ then, 
Vùjraat, seetng, dîminuoît, dxminxsKed. Y^^^'^xvV^v^«^ 
eddene àepïua donner de peine, to gwe \vxw?it\S j»^^ V 
i^ùvubk. /nais, but de remettre, dâwtr, ^^ ^V»^^^^ 
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de leur remettre ce qui restoît. Pas si vite, je v< 
mes amis, répliqua maître Fagotin : nous notis 
justice à nous-mêmes aussi bien qu'à vous ; ce q 
m'est dû en vertu de mon office. SuM]uoi il aval? 
et arec beaucouj^de gravité, renvoya les plaidei 
mécootens de leur arbitre et de leur sottise. 

n Taut mieux s'accorder et perdre quelque clu 
de s'exposer à se ruiner par des procès. 

FABLE CXXVI. 

JCe IRhùu présomptueux, 

UN jeune Hibou^ aussi vain qu'un petit- maUre c 
s'étant vu par hasard dans une claire fontaine 
X la plus haute opinion de sa beauté et de ses per: 
Je suis, dit-il, la gloire de la nuit, et l'ornement l 
Ce seroit dommage, si la race des oiseaux les plus 
plis étoit ételAte : telle est la race des hiboux, 
ce^^ensées orgueilleuses, il alla trouver Faîg 

uhat remained, pas si vite, not so fasL amis, 
maître Fagotin, master Pug, devons, owe, nous- 
owraehes. aussi bien que, as well as. ce qui res 
remains, m'est dû, is avs to me, en vertu, in righL 
qffiict, sur quoi, upon which, avala, swaîlowed up, i 
OMintMecf. beaucoup de, muc^. plaideurs, j^/eoc/e; 
mécontens, very discontented, de, with. sottise, /c 
Il vaut mieux s'accorder, U is beiter to ancrée 
quelque chose, lose something. s'exposor, expose o 
à se ruiner, to Ue ruined, procès, latv suiis. 

Fable CXXVI. Hibou présomptueux,prc«tmpf m 

Jeune, young, aussi vain que, as vain as, pc 

tre de Paris, Parisian coxcomh, s'étant vu par 

ÂavingaccîdentaUysetnhimself, claire fontaine, eU 

faut» conçutf ccncei'ïità, \Aus \\^w\fc, )x\cKwt. uuî 

bois^ wood» ce seroit doTumai^e, U MDo\ild \«, a 

TBce des oiseaux les p\ua acc.otnçW^ ^Xq\\. ^Kàyo? 

ace qf Ou most accompl-Ulied ^wds exlxud., 

^em, JuU. pensées orçueiWeu^^^, '^^'^^ « 
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lui demander sa fiUe e^ mariage. Sa demande fut reçue, 
comme vous pouvez aisément deviner, avec tout le d^^dain 
qu'elle méritoit. Ma fille ! dit le roi des oiseaux, tout sur- 
pris» sûrement vous badinez: mafiUene sauroitétre la com- 
pagne d'un chat-huant : vous n'aimez que les ténèbres, et 
elle n'aime que la lumière ; cependant, si vous voulez, de- 
main matin, venir me trouver au lever du soleil, au milieu 
dufiruuuBent, nous arrêterons les articles préliminaires. 
J'y conaiBOS, (Ut le galant : je n'y manquerai pas. Adieu, 
I jusqu'au revoir. Le lendemain le Hibou vola en Pair ; mais 
ébloui par le soleil, il n'en put supporter les rayons : il 
tomba sur un rocher, où il fut poursuivi par tous les ois- 
eaux, témoins de sa sotte présomption, et d'où il s'échappa 
dans le creux d'un vieux chêne. Il y vécut le reste de ses 
jours, dans l'obscurité pour laquelle la nature l'a voit désigné. 
Les projetsd'ambition se terminent presque toujours au 
désavantage de ceux qui les conçoivent, et qui n'ont ni les 
talens, ni les qualités nécessaires pour les faire réussir : ils 
se rendent la risée du public par leur vaine présomption. 

trouver, teent to. demander, ask. fille, daughter, demande, 
dtmanded, reçue, receîved, comme, as. pouvez, may, aisé- 
ment, ecLsUy, deviner, guess, dédain, disdaîn. méritoit, de- 
8€rvtd. roi, king, tout surpris, quite aurprised, sûrement, 
surcly, badinez, je«{. ne sauroit être, cannot 6e. compagne 
d'un chat-huant, an oioVs maie, n'aimez que, Icn'e but. tétiè* 
bres, darknesa. n'aime que, only laves, jour, daylight. ce- 
pendant, however, voulez, tirUL diunain matin, to-morrow 
iïunming, venir me trouver, come and meet me, au lever, at 
{ht rising, soleil, sun, milieu, middle. firmament, sky, nous 
arrêterons, toeHl setile, y consens, a^ee to it, galant, suiior, 
n'y manquerai pas, shaU notfaxl, jusqu'au revoir, till our 
next meeting, lendemain, next day, vola,^eti;. ébloui, daz' 
zUd, n'en put supporter les rayons, covld nci hear its rays. 
tomba,/eâ. rocher, rock, où, where. poursuivit, T^tn-^werf. ié^ 
moïnsjuntnesses.sottcfoolish. iTotL^fromwhence. s'échappa, 
mode hds escape. creux, koUow, vieux ch^w^i^oW oafe. vécut^ 
livedinii, reste, remaindtr, jours, doys. ôÀi.'î\^t^fe,^^t^'^"^^• 
Se terminent, énd. presque to\x^o\xî«», ol'moaX. Q\.>»waf 
conçoivent, conceivt. n'ont m, neitticr \v.a\>e..^\,tx.w.^ 

htéfL qual^aiiona. faire rèuasir^moke aucceei.-'s.vi^^^^ 

r^»^^ ikemselvea. risée, ktugWer, 
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FABLE CXXVn. 

UMeiUe et la Mùuche, 

RETIRE-TOI, Til ÎDsecte volant, disoit un jour tme 
Abeille irritée, à une Mouche qui voltigeoit autour 
de sa ruche. Vraiment, Jl vous appartient bien d'aUer 
dans la compagnie des reines de l'air ? — Vous vous troin<- 
pez, dame Abeille ; je ne recherche pas la compagnie 
d'une nation aussi cjuerelleuse et aussi vindicÉKre que la 
vôtre. — Et pourquoi, petite créature impertinente? Nous 
avons les meilleures lois; notre gouvernemeiit est le 
chef-d'œuvre de la nature ; nous vivons des fleurs les phis 
odoriférantes : nous en tirons le suc le plus délicieux, 
pdur en faire du miel, du miel qui est égal au nectar ; au 
Keu que toi, misérable insecte, tu ne vis que d'ordures et 
de putréfactFon. 

Nous vivons comme nous pouvons, répliqua tranqtdlle- 
ment la Mouche ; la pauvreté n'est pas blâmable; mais 
la colère l'est, j'en suis sûre. Le miel que vous faites est 
doux, je l'accorde: j'en ai quelquefois goâté ; mais votre 
cœur n'est qu'amertume; car pour vous venger d'an 

Fable CXXVII. Abeille, Bee, Mouche, Fly. 

Retire -toi, avaunt vil insecte volant, viUfiying inséd. 
irritée, irrikUed. voltigeoit autour de, wcu ffiàùig ahouL 
ruche, hivt, vraiment, irvly, convient bien, 6ecotfie9 todL 
d'aller, io inirude yourself, reines, queens. vous trompes, 
are mistaken, ne recherche pnSf^donH court, aussi que- 
relleuse et vindicative, ao quarrehome and vindietive, la 
vôtre, yours. pourquoi, why, petite, Utile, meilleures lois» 
hest laws, chef-d'œuvre, mcLster-piece. vivons^ feed upon. 
fleurs les plus odoriférantes, most fragrantjloiDera. en ti- 
rons, extract otU ofthem» suc !e plus délicieux, most deli^ 
dous juice, faire, make, miel, honey, est égal, eqwda. au 
lieu que, wkereas, ne vis que de, Hvest vfon noihingbut, 
ordures, ^tk» 
Vivons, live, comme, as. pouNO\\^,tai^AT^xtfs{i^«ïûMs&^ 
çuietly. colère, passion, sûre. sure. lAVfa^ mokA. ^^"^a 
weet raccorde, granî U, (v^e\c\xxi.îo\%, »?^SSi;^^^ 

«^- cœur, h^H, n'est ^>-'-«-:^:^lS.C^^^ 
^^ws. car, fer. pour vow ^^tv«^^> ^ ^ "^ 
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ennemî, vous vous détruisez ^ous-mêmcs, et dans votri; 
rage ÎQConsîdérée, vous vous faites plus de mal qu'à 
votre adversaire. Croyez-moi, il vaut mieux avoir des 
taleos médiocres, et s^en servir avec plus de discrétion. 
La vanité et la présomption sont les défauts des petits 
génies, qui se prévalent des qualités de leur esprit : celles 
du cœur sont toujours préférables. 

FABLE CXXVIIL 

Le Souriceau et sa Mère. 

T TN Souriceau c^ui n'a voit jamais vu le monde, s'avisa 
^^ de prendre Pair de la campagne ; mais à peine eut-tl 
fait un mille, qu'il retourna en grande hâte dans son trou, 
phy ma Mère ! , s'écria- t-il ; j'ai vu l'animal le plus ex- 
traordinaire qui fut jamais. Il a l'air turbulent et inquiet, 
le regarâ farouche et irrité, et la voix perçante : un mor- 
ceau de chair, aussi rouge que du sang, croit sur sa tête, 
et un autre sous sa gorge. Quand il m'a vu, il s'est mis 
k battre ses côtés avec ses bras, il a étendu la tète, ouvert 

ofl vous détruisez vous-mêmes, destroy yourselves. incon* 
«sidérée, inconsiderate, vous faites, do yourselves, plus de 
mal, more harm, croyez, hdiev^, il vaut mieux, U xs htUer. 
moins, hss. s'en servir, use them, plus de, more. 

Défauta, (]^<scfo. petits génies. Utile geniuses, se pré- 
raient, avaU Viemsdves» esprit, mind, cœur, kearL tou« 
jours, always. 

FabiiE CXXVIIL Souriceau, Yimng Man, Mère, 

Mather. 

N'aroit jamais vu, had nefoer seen, monde, worîd. 
s'avisa, tool ù into his head, de preildre, to take. air de • 
la campagne, country air, à peine avoit-il fait, he had 
hardly made, mille, mile, retourna, returned. grande hâte, 
great haste. trfiu, hole,yUy «een. ^^Ixi&^tivost. ^i^xsns^'^>^^«x. 
sur turbulent et inquiet, turlruleut auà Tea\3k«a% wnij^^- 
nonce, regard farouche et irntë» jlwrce a-ïxd. atv^y^W 
roix perçante, shriU voice. morcela, «pxtce. ^^^-^ \ 
auui rouge, as red. 8ang,blood- cio\l, ^o^B^.V-'^^^ 
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la bouche comme s'il vouk>it m'avaler, et il o^ f^^ ^^ 
brait, que moi qui grâces aux dieux, me piqu^ ^fe c*o^''^ 
j'en ai pris la fuite de peur. ^^ 

Maudit soit le monstre! sans lui j'aurois ùût c^^mmic^ * 
sance avec un autre animal, la pins belle créa^t//^ ^^^* 
vous ayez jamais vue : il a l'air doux, bénin et gt^c/^i:^^^ 
il a la peau veloutée comme la nôtre : il a une Âucn 



contenance, un regard modeste, et de beaux yeux iT^ ^ 
sans : je crois qu'il est le grand ami desRats ; car il a ^ '^' 



oreilles pareilles aux nôtres. Il alloit ïne parler quantf 
l'autre par le son de sa voix, m'a fait prendre la fuite. 
Mon fils, dit la mère, vous l'avez échappe belle. Cet ani- 
mal, avec son air doucereux, est un chat, qui sous un mi- 
nois hypocrite, cache une haine implacable contre moi, 
contre vous, et contre toute notre race : il nous mange, 
quand il peut nous attraper. L'autre animal au con- 
traire est un coq, et servira peut-être un jour à nos repas. 
Il ne faut jamais juger des gens sur les apparences. 

gorge, {kroat. quand, whtn, vu, saw, se mit à battre, ^ètt tf 
clapping, côtés, sidts. bras, arms, étendu, stretehed owt, la 
tête, his head, ouvert la bouche, opened kis mouth. comme, 
as. Touloit, wanted. m'avaler, swaUow me up. fit, mcuie. un 
tel bruit, suchcnunse, grâces, t^anA». dieux, goda, me pique, 
]p'etend.de,to,en ai pris la fuite, fooA:^îg>^i. depeur,ybryèar. 
Maudit soit, cursed he. sans, had it nat been foK 
aurois fait connoissance, shoidd hâve got acquainJUd» plus 
belle, prettiesL ayez jamais vue, ever saw, doux, mild. bé- 
nin, henign, peau veloutée, velvet skin, comme la nôtre, 
like ours, regard, look, beaux yeux luisans,^ne sparkUng 
eyes. crois, helieve. grand ami, gréai friend. oreilles, ears* 
pareilles aux nôtres, like ours, alloit, was going. parler, 
' speak. quand, when. son, tone. voix, voice. m'a fait prendre 
la {mte,frighted me away. fils, son, l'avez échappé belle, 
escaped it narrowly, doucereux, vfhining. chat,ea/. minois, 
countenance. cj^cïï^^ conceais. haine, hatred. contre, 
ag'm'nst, mange, eats. quand, lolien. peut» can. aXXx^^t^ 
ca^^. au contraire, on the çontrar^, co<\, c«*..^W\t^>mXl 

'^^e. peut-être, perhapa. , , ^^^ ^^ 

Ilae faut Jamais Juger, we mmh netjer audgt* ^pt^Vî^o- 
- sur^ 67/. 
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FABLE CXXIX. 

Les Poissons ei le Cormoran. 

UN YÎeax Cormoran, ayant la vue courte, étoit hors 
d'état de voir sa proie au fond de l'eau. Que fit-il ? 
n s'avisa d'un stratagème : il vit une carpe dans un étang. 
Cotnmêre, lui dit-il^ n'ayez pas peur de moi, je viens ex- 
prés ici pour vous donner un avis salutaire : si vous avez 
quelque égard pour vous-même, pour vos frères et sœurs, 
et pour toute la race des poissons, allez dès ce moapent, 
leur dire de ma part, que le maître de cet étang est dé- 
terminé à le pêcher dans huit jours. Dame carpe nage 
sur le chanip pour annoncer aiix poissons cette terrible 
nouvelle. On court, on s'assemble; on députe à l'oiseau 
la même carpe, pour le remercier de ce qu'il les a avertis 
du danger qui les menace, et pour le prier de leur donner 
les moyens d'en échapper. 

Seigneur Cormoran, dit l'ambassadrice, les habitans 
de cet étang vous rendent mille grâoes, et vous prient de 

Fable CXXIX. Poissons, Fishes. Cormoran, Cor* 

morarU, 

Vieux, old, ayant la vue courte, being short sîghied, 
hors d'état, unaMe. voir, see, proie, prey» au fond, ai the 
hottom, eau, water, fit-il, did he do. s'avisa, hethought him" 
self, vit, ^au;. carpe, carp. étang, pond, commèroi gossip. 
n'ayez pas peur, be not afraid, viens exprès, corne pur* 
posdy. ici, hère, donner, give. avis salutaire» sahdary ad* 
vice, quelque égard, any concem. frères, brothers. sœurs, 
sisttrs. allez dès ce, go this very, dites-leur de ma part, 
ac^fuaint them from me. maître, otoner. déterminé, aeter- 
mtned. pécher,^^. dans huit iours, a week hence. nage 
sur le champ, swims immediatèïy. annoncer, to tell, nou- 
velle, news, on court, they run. s'assemble, assemble, dé- 
pute, send, oiseau, bird. même, sam,e. remercier, thank. 
de ce Qu'il les avoit avertis, /or his having tôarned them. 
prier, oeg. donner, give. moyens^ meaua.^lVvi^RÎKKsç^vix^ 
ofescaping il, 

Arabassadrke, arnlassodreM. Vv.\À\.^t.^. '^^ 
rendent mille grâces, give a «vouaaitvAMvwvA;»^^^^ ^ 
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: dire ce qu'il faut qu'ils fassent? \.fcc J^lai^i^. . 

Tez qu'à changer de place. Comrtrxent f* ^ 

Qs? N'en soyez pas en peine: tous \^ss i?^c>/^^ 

ands et petits, n'ont qu'à s'assembler sur îa ^«t-l^^ô^* 

iau : je les porterai l'un après l'autre à ma pr^^»/^ ^^^ 

leure; personne n'en sait le chemin: ils y a^troi?^^^^ 

ilreté : il y a un vivier clair et frais, inconnu à ttM» ^ ^ 

ûonde. Les Poissons crurent le trattre, et après avofr ^^ ^ 

portés l'un après l'autre dans le vivier, ils devînreo.^ ^^ 

proie du Cormoran, qui les mangea chacun à son tou^ 

II est très-imprudent de se mettre au pouvoir d'un 
ennemi, et de lui demander avis dans une chose où il est 
intéressé. 



M 



FABLE CXXX. 

Le Jugement^ la Mémoire et VlmaginaUon^ 

ESSIRË Jugement, dame Mémoire, et demoiselle 
Imagination, enfans d'un même père, vivoieot en 



dire, telL ce qu'il faut qu'ils fassent, wh(U they muit do* 
plaisir, pkasure, n'avez qu'à changer de, needout change 
your, comment feruna-nous, hoto shall we do. n'en soyez 
pas en peine, dotiH troMe your kead about U. grands et 
petits, large and stnalL n'ont qu'à, need but, s'assembler, 
assemble, surface, top. eau. water, je porterai, PU carry, 
l'un après l'autre, one after another, propre demeure, 
own dweUing place, personne, nobody» n'en sait le chemin, 
knows the way io il. seront, uUl 6e. sûreté, safety, il y a, 
tkere is. vivier clairet frais, cleaf aiidfresh pona. inconnu, 
uiiknown, tout le monde, any body, crurent, belteved, 
traître, traitor. après avoir été portés, after having been 
carried. devinrent, became, proie, prey, mangea, eat, cha- 
cun, each, à son tour, in his tum. 

Très, very, se mettre, put one^s self, au pouvoir, %n the 
potcer. lui domander avis, ask3 his advice. chose, thing, 
où, in whîch. intéressé, concerned. 

Pable CXXX. Jugement, Judgment, Mémoire, Me- 
morjj, Jaiagiiiation, Imaçmalvm. 

. Messîre, master, dame, lad\\. ûemov^W^ m\w. ^ 
^ns,cM7(/fen. Tnéinc père, «arnc /alKer. nwvswuX, W 
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commun, et aroîent la même habitation : il y avoit une 
grande union entré'eux ; mais elle ne dura pas long-temps ; 
l'humeur troubla bientôt la paix entre le frère et les deu>: 
sœurs,chose assez commune parmi les parens. L'Imagina- 
tion suivoit ses saillies, et railloit la Mémoire, parce qu'elle 
ne cestoit de babiller. — Le J ugement, las du caquet de l'une , 
et des railleries impertinentes de l'autre, murmuroit avec 
raison : ils avoient sans cesse des querelles. — Vous êtes 
folle, ma sœur Imagination. — Et vous ma sœur Mémoire, 
TOUS êtes une babillarde. Vous êtes un vrai pédant, mon 
frère, répliquèrent les deux sœurs : il faut nous séparer ; 
qu'en pensez- vousPNousnepourronsjamaisnousaccorder. 

On se sépare; on se quitte Adieu Les 

Toilàtous trois qui cherchent une habitation : ils en trou- 
vèrent bientôt une. Celui chez qui alla la Mémoire, de- 
vint savant : il apprit langues, histoire, politique, mathé- 
matiques, philosophie, théologie, en un mot il apprit 
tout 11 avoit vu les ruines de Palmyre ; parloit de Ro- 
mulus, de Rémus et de la Louve ; savoit le jour, l'heure 
et ia minute qu'Antoine perdit la bataille d'Acti nm 

commun, common. habitation, abode.W y avoit, there was, 
entre, hettoixt, ne dura pas long-temps, did not last long. 
troubla, trouhled, bientôt, seon, paix, peace. frère, hrother, 
deux sœurs, ttoo sisters. chose, thing, assete, enough. par- 
mi, among, parens, rdations. su\\ oit, folloived. s:iiilies, 
Jtighis. railloit, jcerfrf. parce que, becausc, ne cessoit de ba- 
biller, did not cease prattling. las du caquet, iired wilh the 
talkativeness, railleries, jcers. murmuroit, ^rumbled. sans 
cesse, corUinuaUy» îoW^, mad. babillarde, jora^/er. vrai pé- 
dant, pecfant il faut nous séparer, we must part with one 
onoUun qu'en pensez-vous, what do you tkink of iL ne 
pourrons jamais nous accorder, shallneverbe Me io alerte. 
On se sépare, they part tuitk one anoiher, quitte, quit» 
les voilà tous trois qui cherchent, now ail tkree are looking 
for, en trouvèrent bientôt, soon found. celui chez q\n, Ae 
to trAom. alla, went, devint sav.'mt, became a ^reat schÀax^ 
uppr'itj leamed. \ansues, lttug'iia^«.s.N\v5X»\^^%^'^^'^^'f^îi ^^'^~ 

litique, poiUidu. thfeo\«ç>«^, «l^^?^^»^^:?:bJ^^vV\^ 

eveiy thmg. yvi, aten. tuwea, •«^"••«^- ^*T^Io"' \«^^ 
ptuioiU tpokt, louve, «he wolf. ^^'^'^I^^ Wt, >> 
heure, Aottr. ALntoine, ^ntJwmy. V«<^^ 
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Qui avoit vendu du vinaigre à Annibal, àson pit^^^o 
AÎpes......Xa hauteur des Colonnes d'Hercule et tiejif 

ramides d'Egypte, à un pouce près La ûgMjre c 

hauteur de la Tourde Babiel : que ne savoit-il pTas F LTj 
ginution fit de son homme an poète hardi, irénétiqui 
extravagant. Messire Jugement fit de son hôte un 1^ 
nète homme» ami du vrai, ne jugeant jamais par prévc 
tion, connoissant la vertu et la pratiquant, en un mot, 
en fit un philosophe. 

Ne vous enorgueillissez pas de vosr talens ; ils se 
partagés ; personne ne les a tous ; mais les uns sont pi 
utiles au genre-humain que les autres. 

FABLE CXXXL 
Le Chat et Us Lapins. 
T TN Chat, avec un air de modestie affecté, étoit enl 
^ dans une garenne peuplée de Lapins : aussitôt toi 
la république alarmée se sauva dans ses trous. Mitis j 
y suivit, et se posta auprès d'un terrier, remuant la (]uei 
alongeant le corps, et serrant les oreilles. Les Lapms 
envoyèrent des députés : ils parurent dans l'endroit 
plus étroit de l'entrée du terrier. Après a^oir examiné î 

hatUe. vendu, sold. vinaigre, vinegar» à, ai, haute 
height, à un pouce près, to an inch. Tour, Tower, ne i 
voit-il pas, did he not know, fit, nm^e» homme, nu 
hardi, oold, frénétique, frantic, hôte, landlord. araî 
vrai,/nV nrf to truth, ne jugeant jamais, nevér jtulgtf 
prévention, prepossession, connoissant, knotving, pra 
quant, practising. 

Ne vous enorgueillisez pas, donH be proud. partas 
divided. personne ne les a, nobody kas them. plus utU 
more useftd, genre-humain, mankmd. 

Fable CXXXI. Chat, Cnt. Lapins, RahhitSn 
Entré, entered, garenne, iccwrew. aussitôt, immédiate 
alarmée, aJanned, se sauva, shmk. trous, hoUs Mil 
^i£ss, suivit, JbUoived. se posta, postée? himself. aupn 
^iear. terrier, èurrow. remuant, sKalùng. c^ol^m»^ y 
longeant, lengthening, corps, bod-ij. aerc^aiwV ^wni 
e/IIes, ears. envoyèrent, senJt, dèpulëa, dt-pu*^»- ^ 
t, appeared. endroit le plus ètro\t, norrowMl 
^f^, en france. après avoir exaïmDL^^aj'**^"'*^'^^ 
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S'îffcs : Que cherchez vous ici ? hiî demandèrent-ils. — 
ien : je viens seulement pour étudier les mœurs de votre 
nation. En qualité de philosophe, je parcours tous les 
pays pour m'informer des coutumes et des lois de chaque 
espèce d'animaux. 

jLes députés, simples et crédules, rapportèrent à 
leurs camarades, que cet étranger si vénérable par son 
maintien modeste et par sa fourrure majestueuse, étuit un 
philosophe sobre, désintéressé, pacifique, qui alloit seule- 
ment rechercher la sagesse de pays en pays : qu'il venoit 
de beaucoup d'autres lieux : que sa conversation étoit 
extrêmement amusante : que c'étoit un philosophe Bra- 
min, et que par conséquent il n'avoit garde de croquer 
les Lapins, puisque c'étoit un article de sa foi, de ne point 
manger de chair. Ce beau discours toucha l'assemblée, 
et il fut résolu de sortir, et de faire connoissance avec le 
philosophe Bramin. Gardes- vous-en bien, s'écria un 
vieux Lapin rusé, qui avoit été long-temps leur orateur : 
ce philosophe prétendu m'est suspect ; et si vous youlez 
me croire, vous ne sortirez pas de vos trous. Malgré lui 

éd. griffes, claws. cherchez- vous, look for, ici, hère, rien, no- 
f^in^. viens seulement, 07i/j/ corne, étudier, studv, mœurs, 
manners, en qualité de philosophe, as being a philosopher. 
parcours, travel wer. pays, countries. m'informer, tnquire 
about coutumes, customs. lois, laivs. chaque espèce, every 
species. 

Firent rapport, relattd, étranger, stranger. si, so. 
mûntien, countcnance. fourrure majc>stueuse, majcsticfur. 
vouloit seulement» only wanUd, rechercher, seek after, 
sagesse, wisdom. en, to. venoit, came, beaucoup d'autres 
lieux, many othtr places, extrêmement, extreinely. amu- 
sante, amuning, Bramin, Bramin, par conséquent, con- 
sequenily, n'avoit g:irde ^ifi^wasfarfrom. croquer, eaiing. 
puisque, sinee, foi, faith, de ne point manger, not to eat, 
cbaÀT^Jlesh, beau,yine. toucha, moved, résolu, resolved. 
sortir, go oui, faire connoissance, gei acquainied, gardez- 
vous en bien, 6e sure net to oEî» \t. %>'^.ç^^và.,^Tlwl ^>3A.,x\vns^^ 
cliL rusé, «/j/. long-lempa^ a l<mç;l^me,.v^v^^>tv«^«v'^^^^ 
cp prétendu phîlosovVie m'cat sv\^v^c\,l a^v^'ç^^^ ^^"^^^^ 
A?«^rfMifo«opher.v*m\ex,tiîUl.cxow>>ï^^ , 
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on vu saluer le Br^rnin, qui étrangla au pt 
deux d'il trois Lapins : les autres se sauvèreni 
troua, trèa-efTriijèB, et très-honteux dp leur cr 
Héflez-voui d'un liypocrile ; ses complaisa 
eropreasemena partent souvent d'un cœur per 
FABLE CXXXIL 
Lu VoyngeuTt et le Caméléon. 
T^EUX de ces gens qu'on pHurroit très-b 
■'-' coureurs ; qui n'ont que deux yi'UX, et 
dnnt voudraient tout voir el tout connaître 
pouTuir dire: J'ai vu telle chose, je dois bii 
iraient aux Antipodes ; deux Voyageurs, en u 
courant l'Arabie, raison noient sur lu CamëiéoE 
singulier ! dîsoit l'un : de ma tie je n'ai vu son 
n ■ la tète d'un poision, le corps aussi pet 
d'un Msard, a«ecr sa longue queue ; son pas e 
sa covJeur bleue~... Halte-là, dit l'autre, ell 

va, Aey go. saluer, la aaluti. étrangla, tlnm^ 
mîer salut, at theSrtt folulation. se sauvèrent, 
hole». très-eAnyés, mutkfrightentd. honteux, ■ 
Héflez-vouB de, «àitrutt. empressemens, 
partent souvent, q/ïcn jnvceerf. cœur perRde, 

Fablb CXXXIL 

Gens, people. on nonrroit très-bien appi 

Vtrif proptrty be calted. coureurs, ramUtra. 

havi but. dr-ux yeux, tteo eyet. cependant 

Toudroient tout voir cl tout connoltre, would si 

evtry tking. pour pouvoir dire, thaï Ouy mig 

«ecti. tulle chose, avûk a thing. doit bien savo 

knote. iroient, trouW go. mot, icorit. parcoure 

^ ^1^. Arabii; .ârnbia. niisonnuient, rtasoned. 

Je n'ai m, / never sau). aemblaWe, lilie. '.fets, 

soa,jSsA. corp^, body. aussi pfcttl, a» smulX 

lézard, iisard. /ong'ue queue, long lail. cas 
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}e l'ai vue de mes deux yeux ; vue, vous dis-je, à mon 
aise. Je parie qu'elle est bleue, répliqua l'autre : je l'ai 

vue mieux que vous. Je soutiens qu'elle est 

verte. — —Et moi, qu^elle est bleue. 

Nos Voyageurs se donnèrent le démenti : bientôt ils en 
viennent aux injures : ils alloient en venir aux mains ; 
heureusement un troisième arriva.-*-^Eh ! Messieurs, 
quel vertige ! Holà donc ! calmez-vous un peu, je vous 
prie. Volontiers, dit l'un ; mais jugez notre querelle. — 

De quoi s'agit il ? Monsieur soutient que le Caméléon 

est vert ; et moi, jç dis qu'il est bleu. — Soyt^z d'accord, 
messieurs, il n'est ni l'un ni l'autre ; il est noir. — Noir ! 
vous badinez. — Je ne b^jdine pas, je vous assure : j'en aï 
un dans une boîte, et vous le verrez dans un instant. 
AJors pour les confondre, le grave arbitre ouvre la boîte, 
et ranimai paroît blanc comme de la neige. Voilà nos 
Voyageurs tout étonnés. — Allez, enfans, allez, dit le sage 
reptile : vous avez tous trois tort et raison : vous m'avez 
considéré sous diSérens rapports : apprenez à être modé- 
rés dans vos décisions^ et que presque tout est Caméléon 
pour vous.' 

green, vu, seen, de, with, deux yeux, tioo eyes. dis, telL 
parie, lay» mieux, bélier, soutiens, maintain. 

Se donnèrent le démenti, give ont another (ht lie. bien- 
tôty Sùon, en viennent, corne, alloient en venir aux mains, 
votre going to Jight. heureusement, happily, troisième, 
ihird persan, arriva, arrived, quel vertige, whai whim. holà 
donc, holdthen. calmez-vous, &e çute/. un peu, a liUle, vo- 
lontiers, wUlingly. ju^ez, juidgc, de quoi s'agit-il, t^^^oi'^ 
ihematter. soutient, maintains, soyez d'accord, a^ee. ni, 
neiiher. noir, black. badinez, je^^. en ai un, hav^ got one. ' 
boite, box. verrez, shalt see. alors, ^^e7i. confondre, confute, 
grave arbitre, grave arbitrator. ouvr^, optns. paroît, ao- 
ptars, blanc comme de la neige, as white as snoto, voilà, 
bthold» tout étonnés, quiie a^ionisKzd. ^AW^*^'î^:ç^^^^^^*^^v^;» 
eome^ corne, thildren. saçe^^se. îi\f^7AçiVv'è>V\çN\^\sNX\.'«îV^?^ 
son, are aU tkret in iht lorou^ ttT\d xu \Ke. tv^\^, ^^^;^^^, 

eonsidered. apporta, rdaiiotis. HA^'^'?^'^'^^ 'tIyhX^^^'^ 
*Bm io bt ffioderaie. pYes<\U€i IomX^ aXTo»»^. ^-^ » 
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Il ne faut jamais soutenir ses opinions avec opiniâtreté ; 
chacun a la sienne : il est ridicule de vouloir y assujettir 
tout le monde. Il faut savoir douter des choses qui ne 
sont pas évidentes : c'est un moyen de parvenir à la vérité. 

FABLE CXXXIII. 

Le Seigneur et U Paysan. 

UN Paysan, amateur du jardinage, avoit un jardin 
propre et spacieux : il y croissoit de Toseille, de la 
laitue, des oignons, des choux, et toutes sortes de provisî» 
ons, même des fleurs. Cette félicité fut troublée par un 
lièvre : notre manant s'en pfaignit à un Seigneur au voi- 
sinage. Ce maudit animal, dit- il, vient soir et matia 
f)rendre son repas dans mon jardin^ et se rit des pièges ; 
es pierres et les bâtons ne peuvent le chasser ; il est sor- 
cier, je crois. Sorcier ! vous badinez, dit le Seigneur : 
fut-il diable, Mirant l'attrapera ; je vous en réponds, 
mon bon homme: vous en serez défait, sur mon hoiH 

.--4i ^ — ^ ^ — -.: 

H ne faut jamais soutenir ses, we must never mainiaùu 
opiniâtreté, obsïinacy, chacun, evtry one. la sienne, At9 
ùwn, tâcher, endeavoury. y assujettir, subject to U. tout le 
monde, every body. il faut savoir douter, ufe must knms 
how to doubt. choses, things, moyens, tneans* parvenir à^ 
arrive at. vérité, trutk. 

Fable CXXXIII. Seigneur, Lord. Paysan, Cimi^Tymoau 

Amateur, 2otJ€r. jardinage,, g-arrfcmfig*. jardin propre et 
spacieux, neat and svacious garden, il y crolssoit, thert 
grew. oseille, sorru, laitue, lettuce, oignons, onions,' 
choux, cabbages, sortes, sorts, même, even. fleurs, Jlow^ 
ers. troublée, troiihled. lièvre, kare. manant, down, s'eo 
plaignit, complained of.it. voisinage, neighbourJiood. mau- 
ait, cursed. vient, cornes, soir, iîi tht evening, naatin, 

fnommg, prendre, to take. rit, laughs. des pièges, aisnares. 

v/erres, êlo7ies. hâtons, sticks, ne p^^.\i\^x\\, tauuot, chas- 



-, -w»i. o«^c/i. je FOUS en repwwKs^ *^_:y-'~. »\^;.-i.;-- 
àojume, good man. en serez d^î^it^^Ha^ E^"^ "^î^*" 
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neiir.«— Et quand, Monsieur ? — Dès demain : je vous le 
promets : comptez là-dessus. — Vraiment je vous en serai 
très-obligé. 

Le lendemain, le Seigneur vint avec ses gens : ça, 
déjeûnons, dit-il : vos poulets sont-ils tendres ? Vos jam- 
bons ont très-bonne mine. — Monsieur, ils sont à votre 
service. — Vraiment je les reçois de tout mon cœur. Il 
déjeûne très-bien avec toute sa compagnie, chiens, che- 
vaux et valets, gens de bon appétit. Il commande dans 
la maison du manant, mange ses jambons et ses poulets, 
boit son vin, et rit de sa stupidité. 

Le déjeuner fini, chacun se prépare : les cors et les chiens 
loDt un tel tintamarre que le bon homme en est étourdi. 
On commence la chasse ; adieu salade, oseille, oignons, 
fleurs, dans un instant le potager est dans un pauvre état. 
Cependant le lièvre git sous un gros chou : on le guette, 
on le lance, il se sauve par une grande ouverture que Ton 
mvoit faite par ordre du Seigneur pour y faire passer les 
chevaux : ainsi il fit avec ses gens plus de dégât dans le 

quand, when, dès demain, even to-morrôw, promets, jjro- 
mise, comptez là dessus, rely upon ihat, vraiment, tridy, 
ea^for it. serai, skall be. o!>ligé, obligea, 

Lendf^main, next day, vint, came, gens, people. çà^ 
wcU. déjeunons, ht tis breakfast. vos poulets sont-ils ten- 
dres, are ytnir chickens tender, jambons, hains. ont très 
bonne mine, look very well, ils sont à votre service, you art 
wdcome to them, vraiment, tndy, reçois, receive, cœur, 
hettrt, déjeûne très-bien, makes a very good breakfast, 
chiens, aogs. chevaux, horses, valets, servants. gens,peo- 
fîU, commande, commands, maison, house* mange, eais* 
boit, drinks, vin, wine, rit, laughs, de, at. 

Le déjeûner étant fini, breakfast being over, chacun, 
eœry ont, se prépare, gets ready, cors, hom^, font, make, 
un tel tintamarre, sw^h a thundering noist, étourdi, stun^ 
ntd. on commence, they begin, chasse, hunting. adieu, 
farewell, potager, kitchen gardtn, ceçendant^ in ihe mean 
ufhile. git, lies, çros chou, large caboage. ^w ^vNN» ^ ^ïevkv^ 
WiicA,bince, dtalodge, se sau\c, makes \às tt^m-^v., >$?« 
^ugà^grunâ^ ouverture, great gap.Vo\\\iNO\V^^>^^^^ 
àeen mode, ikire j^asser» mafce posa. cîûSNîi^^^n^^^*^**^ 
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jardin da bon homme, qae tous les lièvres du paysr/i'^an 
auroient pu faire. 

II vaut mieux savoir perdre one bagatelle sans se 
plaindre, que de s'exposera faire une perte considérable: 
parce que les remèdes que Ton prend, sont quelquefois 
pire que le mal dont on se plaint. 

FABLE CXXXIV. 

ht Serpent et let Grenouilles. 

T TN Serpent, de/enu vieux et infirme, ne pouvoit plus 
^ aller chercher sa'nourriture : il étoit sur le point de 
mourir de faim. Dans cette malheureuse situation, il -dé- 
plorait dans sa solitude les infirmités de l'âge, et soohaitoît 
en vain d'avoir la force qu'il avoit eue dans sa jeunesse. 
Cependant la faim pressante lui enseigna, au lieu de ses 
lamentations, un stratagème pour trouver de quoi se 
nourrir ; il se traîna lentement au bord d'un fossé où il y 
avoit un grand nombre de Grenouilles. Etant arrivé à ce 
lieu de délices et d'»bondance, le Serpent paroissoit très 

90.' fit, mcufe. gens, people. plus de dégât, mare havock* 
pays, country, n'auroient pu faire, covld hâve dont. 

Il vaut mieux savoir perdre, it is betlerto know how fo 
lose. bagatelle, trifle. se plaindre, complaining, de s'expo- 
ser, to expose one^s self, à faire, to make, peite, loss, parce 
que, hecause. l'on prend, we take. quelquefois j^ire, «ome- 
times worse, mal, eviL dont on se plaint, o/whtch tœ cotn- 
plain. 

Fable CXXXIV. Serpent, Serpent. Grenouilles, Frogs. 

Devenu, become, vieux, old. ne pouvoit plus aller, 
could no longer go. «ht-tchor, in search of» nourriture, 
food. sur le point de mourir, a dying, de failli, with hun- 
ger, malheureuse, unhappy, déploroit, bfiWoUed. souhai- 
toit, vdshed. force, strength, jeunesse, ytndh. faim pres- 
sante, pressing hunger. cependant, hotoever, enseigna, 
/au^M au ïwu de, insiead of, trouver, Jind. de ({uoi se 
nourrir, something to eut se triAwa, creiit. \vYAfcmvxvV,s\«u! 
&'aabord, alons the l/rink. îosaii, dxlclv. vi^.wKert.W 
^J'OJt, Mère tvas. étant arrivé, bcing arri-oed. \\evx, "pVi 
^éJJces, deltght. aboadance, plenti|. vdX^ov^^«>^^ »^' 
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triste et extréraement malade ; sur quoi une Grenouille 
lève le tête, et lui demande ce qu'il cherche ? — De la nour- 
riture : je suis près de mourir de faim : de ^ràce, aidez- 
moi dans mon extrême besoin : il y a deux jours que je 
n'ai mangé, je vous assure. ça, que vous faut-il ? — 

Helas ! j'ai beaucoup de regret de ce que j'ai fait dans 
ma jeunesse : autrefois je mangeois les créatures de votre 
espèce que je pouvois prendre ; mais à présent ie suis si 
malheureux que je ne peux rien attraper pour vivre. Je 
me repens très sincèrement de ma cruauté, de ma gour- 
mandise ; et d'avoir mangé tant de Grenouilles, que je ne 
peux vous en dire le nombre. Je viens ici pour vous de- 
mander pardon ; et pour vous montrer la sincérité de mon 
repentir, je m'offre a être votre esclave, à vous obéir, et 
à vous porter sur mon dos, partout où il vous plaira. 

Les Grenouilles, charmées des protestations du Ser- 
pent, acceptent ses offres gracieuses ; elles aiment à voy- 
ager : à l'instant elles montent sur le dos de leur ennemi : 
quel plaisir ! mais il fut de courte durée : tous les plaisirs 

très-triste, very sad, extrêmement malade, extrtmtly sick* 
sur quoi,tr^reupon. lève, raises. la tête, hts head, demande^ 
odfcf. ce (]u'il cherche, u^^^eu'antff. nourriture ,/ooc2. près 
de mourir de faim, a dying with hunier, de çiuce, pray, 
aidez, help, besoin, want il y adeu2( jours que je n'ai man- 
gé, / hâve aie nothing thèse two days, ça, well, que vous 
ikut-il, tvhat do you want. 

Hélas, alas. j ai beaucoup de regret, Ivery mvchrepent, 
faiiydone autre fois,/ormer/t/. mangeois, useatoeat. espèce, 
tpteUs. (Hiuvois, was able. prendre, to take. à présent, noto. 
SI malheureux, êounfortunate. ne peux, cannot, rien attra- 
per, catch any thing. vivre, live upon, me repens, repent. très- 
sincèrement, very sincerely, cruauté, crudty. gourmandise, 
gluttony. d'avoir man^é, ofhaving ate. tant do, so many, 
aire,ieâ. viens,. com«. ici, hère, pour vous demander pardon, 
to ask your pardon, montrer, show, repentir, repentance, 
m*offre, offermyself. esclave, 8lauc.oli4\v ^obcv^.>^w\ss« ^ç.o.tt\^. 
do9f bock, partout oii W vouapWwïi, vîKeTetitT -^«xx -y^'î.^i:^^'' 
Ciiarmées des, c?iarnied twxlH. ^ec^Y'^v^>^^^ o.^^^^ 
aiment à voyager, likt traucllinfir, ^ VYiv^Xa^^V-^w-T^^^^^ 
montent, get quel p\aw\r, toHat a P^^^^^^^^^v^ o: 
tée, 9hùH duration. pWiaVra, pUa^x^Tta. v^ • 
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le sont. Mesdames, dit le rampant hypocrite, si vous 

' voulez que je vous servp long-temps, vous devez ma 
nourrir, ou je mourrai de faim : là-dessus il croque les . 
sottes Grenouilles qu'il avoit sur le dos. 

Il ne faut jamais se fier à un ennemi, quelques protesta- 
tions d^amitié qu'il fasse ; car malgré toutes ses belles 
paroles, il ne cherche au'à tromper : ses caresses mêmes 
sont des trahisons cacnées. Un corbeau sera toujours 
corbeau. 

FABLE CXXXV. 

Lt Négociant et son Voisin» 

CERTAIN Négociant, dit Pilpay, de Perse ou de la 
Chine, n'importe, allant un jour faire un voyage, 
mit en dépôt chez son Voisin un quintal de fer : n'ayant 
pas eu tout le succès qu'il espéroit, il s'en retourna à la 
maison. La première chose qu'il fit à son retour, fiit 

d'aller chez son -ami : Mon fer, dit-il. Votre fer! 

Je suis fâché de vous annoncer une mauvaise nouvelle. 

mesdames, ladies, rampant, creeping. voulez, hâve a 
mind, serve, skould serve, long-temps, /ong. devez, oiig^ftl. 
nourrir, to nourish, ou je mourrai ae faim, or VU starot, 
là-dessus, whereupon, croque, eats, Hoties, foolish. 

Une faut jamais se fier, we must never trust, quelques, 
tvhaterer, d'amitié qu'il fasse, offncndship he makes. car, 
Jbr, n)alj,ré, in spite of. btllt s paroles, Jine words, ne 
cherche qu'à tromper, only wants to cheai. mêmes, very, 
trahisons cachées, hiddtn treasons, corbeau, raven, sera 
toujours, tviU always 6e. 

Fable CXXXV. Négociant, Merchant Voisin, Mdgh- 

hùur. 

Certain, a certain. Perse, Persian. ou, or. Chine, Chi' 
na. n'importe, it matters not, allant, going, faire, to maki. 
voyâ^e,joumey» mit en dépôt, deposited, chez, ai. quin- 
ta/, kundred weight. fer, iron. n'ayant pas eu, not having 
Jiéid, rspéroit, expected. s'*m relouvwA, reluraeà, V\a. xcksû.- 
3on, àome. première chose, jp-rst thing. ^X., d\à. V al. t«;- 
?'//> ré./urn. d'aller, to go. ê^.tz, to. amv Jtw.uAA's^^^ 
"<?/. annoncer, tell, mauvaise nv>\xv^\\^i >>«* -aw».^ 
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Uo acddént est arrivé, que personne ne pouyoit prévoir ; 
dn rat, un maudit rat Va tout mangé ; mais qu'y faire ? 
II y a toujours dans un grenier quelque trou par où ces 
petite animaux entrent, et font mille dégâts. 

Ije Négociant s-étonne d'un tel prodige, et feint de le 
croire : quelques heures après il trouve l'enfant de son 
Voisin dans un endroit écarté, il le mène chez lui, et 
l'enferme à clef dans une chambre : le lendemain il in- 
vite le père à souper. — Dispensez-moi, je vous en sup- 
plie ; tous les plaisirs sont perdus pour moi. On m'a 
dérobé mon fils : je n'ai que lui ; mais que dis-je? Hé- 
las ! je ne l'ai plus. Je suis fâché d'entendre cette 

nouvelle. La perte d'un fils unique doit vous être trèsr 
sensible : mais mon cher Voisin, je vous dirai que hier au 
soir, quand je partis d'ici, un hibou enleva votre fils. — Me 
prenez-vous pour un imbécille, de vouloir me faire ac- 
croire un tel mensonge ? Quoi ! un hibou qui ne pèse 
tout au plus que deux ou trois livres, peut-il enle.ver un 

arrivé, has happened. personne, nohody ne pouvoit pré - 
voir, covld foresee. maudit, cursed. mangé, eat qu'y faire, 
who can kdp it grenier, garrei. par où, through ivhicli, 
petits, litUt. entrent, get in. font, inake. mille dégâts, a 
ihùusand havocks. 

S'étonne, admires, tel, such, feint, feigns. croire, he- 
Ittoe. quelques heures après, some hours after, trouve, 
meets with. enfant, chUd. endroit écarté, retired place. 
mèpe, carries, chez lui, to his house, enferme à clef, locks 
up. chambre, room. lendemain, next day. invita, invited. 

ÊrejfcUher. à souper, to supper. dispensez, excuse, supplie, 
ieech. plaisirs, pleasures. sont perdus pour moi, arejled 
from nu. onm'aaérobé, theyhave siolen, fils, son. n'ai que, 
hâve but, dis-je, do I say. hélas, alas. ne l'ai plus, hâve. 
him no longer, fâché, sorry. d'entendre, to hear. perte, 
loss. unique, only. doit être, must he. très- sensible, ren/ 
grievous. je dirai, PU tdl. hier au soir, yesterdatf evenin^. 
quand, when. partis^ went. d'ici, from îieuce« \v\\nvaw^ wi^* 
enleva, carried away. me prencz-voua, do "^ou XaVfc "w*-- 
imbécille, stmpleton. de me vou\o\t taÀTe ^e.cTç;vc^^V.^ -vjûos^ 
iomakemebelieve. un tel mensotlfte,8UcKttl^ie.ç^^ve^^^Jû^ 
hibou, otffl. ne pèse tout au plus ow., tioexgKs al wosx 
ieujLon trois bvres, tivo m three pounds- i?«^^-^ 
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enfant qui en pi^se au moins cinquante? La chose me 
parôit absurde et impossible. — Je ne peux vous dire com- 
ment cela se fit ; mais je l'ai vu de mes yeux, vous dis* 
je. D'ailleurs, pourquoi trouvez-vous étrange et impos- 
sible, que les hibous d'un pays où un seul rat man^e un 
quintal de fer, enlèvent un enfant qui oepèse qu'un demi 
quintal ? Le Voisin sur cela, trouva qiril n'avoit pas à 
faire à un sot, et il rendit le fer au Négociant en échange 
de son fils. 

Il est ridicule de vouloir faire croire des impossibilités. 
Quand un conte ^st outré on a tort de chercher à le corn* 
battre par des raisonnemens. 

FABLE CXXXVL 

UAhtilU et V Araignée. 

TTNE Abeille et une Araignée disputoient un jour 

^ avec beaucoup de chaleur, laquelle des deux exceiloît 

dans les ouvrages d'art ou de génie. Pour moi, dit l'Arai* 

gnée, je puis me vanter d'être la meilleure mathéma- 

lever, can ht carry away, enfant, boy. pèse, toeighs. au 
moins, ai hast, cinquante, fifty, chose, thing. parolt, 
setms. ne peux dire, cannot tell, comment, hotv. cela se 
fit, it was donc, ai vu, hâve seen, de, vnth» yeux, eyes. 
dis-je, / tell, d'ailleurs, besides. pourquoi, tohy. trouvez 
vous étrange, do you Jind strange. pays, country.'oùf 
where. stiul, single, mange, eats. un quintal, a. ^uni/rec/. 
cela, Œis. irouva,found. n'avoit pas à faire à un sot, had 
nofool io decU wiUi. rendit, restored. échange, excKangt. 

De vouloir faire croire, to attempt io make believe. 
quand, when, conte, story. outl*é, overstretched. on lui fait» 
people do it. trop, too much. combattre, combat, raisonne- 
jnejjs, reasonings. 

Fable CXXXVL ÂbeiWe, Bee. Ktîcv^^^, Spîotcr. 

^'sputoientf were diapuling. \>eîLV\ç.o\xv ^^ ^^wîtf^xa^ 
9i^Â àeat. laquelle des deux, ichicHoJ ih* V.\bo, «:lç.^^^\Vj 
ceUed. ouvrages, vyor}^. V^^* «^^ ^^^^"^^^ SLaÏ^ 
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ienne de l'univers. Personne ne sait former avec tant 
irt que moi, des lignes, des angles, et des cercles presque 
perceptibles àlavue: et tout cela sans compas et sansau- 
n instrument. Le miel que vous faites et doiit vous vous 
ntez tant, vous le dérobez aux herbes et aux fleurs. Il est 
ûf répliqua l'Abeille, vous faites des lignes, des angles, 
des cercles; mais votre ouvrage est aussi superficielque 
us-même ^ un balai détruit l'un et l'autre sans ressource. 
Le larcin dont vous m'accusez, ne fait aucun tort aux 
rbes et aux fleurs : elles ne souffrent pas la moindre 
ninution de leur couleur ni de leur bonne odeur. Au* 
Q jardinier ne me chasse de son jardin ; au contraire 
ist là qu'on bâtit des châteaux pour moi et pour mes 
!urs. Au lieu de détruire mon ouvrage, on en a le plus 
ind soin : on recueille le miel que je fais : il excelle par 
douceur, tout ce que l'espèce entière des Araignées 
ut faire de plus curieux. Je ne vous parle pas des difié- 
08 usages de la cire : ils sont sans nombre. Allez fré- 
enter, si vous osez, les palais des rois, vous y verrez mille 
ugies. On trouve encore mon ouvrage dans les temples 

ut former, canform. tant de, so many, lignes, 2tne«. pres- 
e, (dmoSt, vue, sigkt. tout cela, aUihaJt. aucun, any, miel, 
Yuy. faites, make. dont, ofwhich, vous vantez tant, boatt 
much, dérobez, steal. fleurs, fiowers. vrai, Irue, super- 
'^X^flinisy, balai, broom. détruit, destrùys. l'un et l'autre, 
^ sans ressource, to aU intents and purposes. 
Larcin, thefî. dont, of which. accusez, accuse, ne fait 
cun tort, does no karm, ne souffrent pas, suffer noL 
jmàre, least bonne odeur, yragrancj^. aucun jardinier, 
.gardener. ne me chasse, drives me otU. au contraire, 

the cflntrary, c'est là qu'on bâtit, ihêrt ihey build, châ- 
lux, casUes. sœurs, sisters. au lieu de détruire, instead 
destroying, on en aie plus grand soin, tkey take Aegreat- 

care ofU, on recueille, they gather. fais, make. excelle, 
:els. douceur, sweetness, espèce entière, whole species. 
ut faire, can make. de plus cuTifeUH, mo*t owtwwa» x>& 
•iepas, don'/ speak. usages, uses, t\T*i, v>ax. ^«^"asiK®» 
ibre, are numberUss. allez, go. trfe^««o^^^% î*^^^"^^ 
, dare. palais, palacts. roîa, feings. ^«wl, »^^»^ * 

boagtes, a thousand wax candftts. csa\x<i^«^ Jf^^ 
wr/ag^e, tny tcork i^tnoreover Jouivd- ^«^^ ^ 
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des dieux : on brûle ma cire sur leurs autels ; et voua êtes 
trop heureuse, de pouvoir vous fourrer dans un petit vi» 
Isin coin oi^ personne ne puisse vous voir. Adieu, petite 
créature ridicule et présomptueuse : vous êtes pleine de 
poison, et vos ouvrages vous ressemblent. Travaillez à 
vos lignes et è vos cercles : on les détrmt souvent dans 
le même instant que vous les faites : ntfbn oiiVM^ est 
utile, et durera plus long-temps que vous. 

On ne doit apprécier l'esprit, la science et les arts, qu'à 
proportion qu'ils contribuent auK plaisirs permis, ou au 
bonheur de la vie. 

FABLE CXXXVIL 

Lt Paysan et la Coyieuvre, 

T IN paysan, allant au bois avec un sac peur y mettre 
^ des noisettes, (c'étoit la saison,) trouva une Cou- 
leuvre : Ah! ah! dit le manant, je te tiens à présent; 
tu n'en échapperas pas-: tu viendras dans ce sac et ta 
mourras. L'animal pervers (je veux dire la couleuvre, 

on brûle ma cire, my toax is bumt. autels, altars, êtes 
heureuse, arehappy. pouvez, can. vous fourrer, ^ei« petit 
vilain coin, liUle airty corner, où, where, personne, nobO' 
dy. ne peut voir, can see, pleine, fuU. ressemblent, are 
Itke, travaillez à, go about. on les détruit souvent, ikey are 
ofUn desiroyed, même,, same, utile, ttsefuL durera, wQl 
iast plus long-temps, longer. 

On ne doit apprécier, one ought to value, ^pri^ %mL 
qu'à proportion que, hiU in proportion as. contribuent, 
contribttte. «ilflbirs permis, lairfti pUasures* ou, or. boa- 
heur, happiums. vie, life. 

Fable CXXXVIL Paysan, Couniryman. Couleuvre^ 

MdtT, 

ANant, going. bois, tuood. ft^<i,\)ag. \ûftttre^ ptrf. noi- 
seftesy kasdnvis. trouva, /ouwl. xq»»5mv\.^ ^«wnw, ^«a3&^ 
?^/^. à prëseoit «* preacnt. tf «a fctWvV««ïV?a^^^«»''~*' 
*^I^e. viendras, shaXl corne. i||o>Mt^^ ^V|^ ^^^ 
^e, mean. non pas, «ot. hot*g» '^^ l^\^f>«^.^«w 
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lionime) lui dit : Qu'ai-je fait pour mériter un 
ent ? — Ce que tu as fait ? Tu es le symbole 
tu'de, le plus odieux de tous les vices. S'il 
lis les ingrats meurent, répliqua hardiment |e 
;s vous condamnez vous-même: de tonales 
homme est le plus ingrat. L'homme ! dit le 
•pris de la hardiesse de la Couleuvre ; je poor- 
er dans l'instant ; mais je veux m'en rappor- 
ne juge. — J'y consens. Une vache étoit à 
itance : on l'appelle, elle vient ; on lui propose 
C 'étoit bien la peine de m'appeler, dit-elle; 
t claire ; la Couleuvre a raison. Je nourris 
3 moulait ; il en fait du beurre et du fromage ; 
bienfait, il mange mes enfans : à peine sont-ils 
sont égorgés et coupés en mille morceaux. Ce 
>ut, quand je suis vieille, et que je ne lui donne 
it, l'ingrat m'assomme sans pitié: ma peau 
t pas à l'abri de son ingratitude: il la tanne et 
bottes et des souliers ; de là je conclus que 
$8t le vrai symbole de l'ingratitude. Adieu ; 
[ue je pense. ^ 

!. un tel traitement, sueh a treatment. plus odi* 
odious. s'il faut que tous les ingrats meurent» 
fUeful people mttst die. hardiment, hoUUy, vous 
& vous- même, coruiemn yourstlf. surpris de, ivr- 

hardiesse, boldness- pourrois écraser, couU 
ns l'instant, immediatdy, veux m'en rapporteff 
le matter. quelque, some. y consens, agrée fo U» 
f. à, al. on appellf , they eall, vient, cornes, on 
ley propose, cas, ccufe. c'étoit bien la peine de 

iherc was no need ofbeing calted. chose, iking» 
r. a raison, is in the riffht. nourris, feed. de, 

milk. fait, makes. beurre, butter, fromage^ 
\{'d\X, good tum. mun^e^ eats. enfans, c^t/cfren. • 
it-ils nés, ihey are hnrdly bom, égorgés, kiUed. 
t. miUe morceaux, thousand "pitcxft. c^»&l^ 
'e, old. ne donne plus, gii>e no Wrçw^Nîmç:*^ 
«r^/M. assomme, J^nocl&s dw«1••\WSfe.^'çwfc^•'^ 

even my hide. à Vabn, «ecure. ^^^^2-?K 
otté^a, booU. Roulier», shoed- à^fc \^ Jxomv w 
(ttde. pense, ihitik. 
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L'homme, tout étonné, dit au Serpent: Je ne crois 
pas ce que cette radoteuse a dit ; elle a perdu l'esprit : 

rapportons- nous en à la décision de cet arbre. ^De 

tout mon cœur. L'Arbre étant pris pour jug;e, ce fut 
bier\pire encore. — Je mets l'homme à l'abri des orages, 
de la chaleur et de la pluie. En été il trouve âous mes 
branches une ombre agréable : je produirdes fleurs et du 
fruit ; cependant, après mille services, un manant me fait 
tomber a terre à coups de hache : il coupe toutes mes 
branches, en fait du feu, et réserve mon corps pour être 
scié en planches. L'homme, se voyant ainsi convaincu : 
Je suis bien sot, dit il, d'écouter une radoteuse et un ja- 
seur. Aussitôt il foula la couleuvre aux pieds, et l'écrasa. 

Le plus fort a toujours raison, et opprime le plus 
foible, parce que la force et la passion sont sourdes à la 
Toix de la justice et de la vérité. 



ToutétoÉné, qa%it surprised, ne crois pas, donHbeUeve, 
radoteuse, doting crejiture» a perdu l'esprit, U otU of her 
sensés, rapportons-nous en, letus refer the maUer. arbre, 
iree. de, with, cœur, heart,- étant pris, being taken. bien 
pire encore, still worse, met l'homme à l'abri, shdUr 
man. orages, stomis, chaleur, heai. pliûe, ratn. été, mivi- 
mer. trouve, Jinds. ombre, skade, produis, prodtLce. deurs, 
fiowers, cependant, nevertheless. après mille, afUr a fhou" 
sand, manant, dfotm. me fait tomber à terre, fetts me ta 
the ground. hache, <zxe. coupe, cuts. fuit, makts, îeu^fire. 
réserve, reserves, corps, hoay. pour être scié, to be satoed, 
planches, planks. se voyant, seeing himself. ainsi, thus. 
convaincu, contnded. suis bien sot, am afool indeed. écou- 
ter, listen to. radoteuse, doating beast. jaseur, prctUler. 
aussitôt, immediately. foula aux pieds, tramplea upon. 
écrasa, crusàtd in pkcts, 

^ Plus fort, stron^estB. to\X}0\a%'r\\^^Xi^''^^^yxiis^^\fs.^% 
"^A/. opprime, oppresses, p\ua Ço\\Afc^ weaktsl. v^^^^ ^^5=^^ 
^%^^' /brce, poioer* sourdes, deof.NW.iowitt.NÎÈXvNfe 
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FABLE CXXXVIFL 
JLe RcU de Ville et le Rat des Champs. 

T TN Rat de Ville alla rendre visite à un Rat des Champs, 
^ Bon ancien compère. Soyez le bien venu, dit le der- 
nier: TOUS ftiperez aujourd'hui ici. Volontiers, dit le 
premier, je suis las de la bonne chère que je fais à la ville. 
IjeRatdes Champs court, et apporte quelques petits 
grignons d'un fromage pourri, et un petit morceau de lard ; 
c'étoit tout ce qu'il avoit ; il étoit pauvre. Le Rat de Ville 
ne fait que grignoter ; il étoit accoutumé à faire meilleure 
chère. Le repas étant fini : Venez ce soir souper avec 
.moi à la ville, dit-il, à son camarade : vous verrez la diffé- 
rence qu'il y a entre mes repas et les vôtres. En vérité, 
mon cher ami, je vous plains très-sincèrement ; je ne sais 
pas comment vous pouvez faire pour ne pas mourir de 
faim : si vous voulez, vous resterez toujours à la ville 
avec moi : mon trou est à votre service ; vous y vivrez 
splendidement ; ma table sera la vôtre, et vous ferez tou- 

Fable CXXXVIIL Rat de Ville, City ^Rat Rat des 

Champs, CourUry Rat 

Alla, toent rendre visité, render a visit ancien com- 
père, old compeer, soyez le bien venu, be welcome. dinerez, 
shaU dine* aujourd'hui, to-day, ici, hère» volontiers, tml- 
lingly. suis las, atn tired. bonne chère, good cheer, fais, 
make. à, in. court, runs, apporte, brings. quelques petits 
grignons, sùme litUe pièces of crust. fromage pourri, rot- 
ten chetse, morceau, bit. lard, bacon, ne fait oue grigno- 
ter, does nothing but nibble. étoit accoutume, was used. 
faire, make. meilleure chère, better cheer. étant fini, being 
ùver. venez ce soir souper, corne this evening and sup. 
TOUS verrez, you^U seei -qu'il y a, there is. entre, between. 
repas, mtals. les vôtres, yours. en vérité, indeed. cher 
ami, dear friend. plains, pity. très- sincèrement, very 
sifieerely. ne sais pas, doi^i feriov). çç>vî\tï\fewV\vwB. ^^^v^- 
vez faire, can do. pour nepasmoum ^^iaÎYCtt^'a^A.Xft îXwrw- 
vfp 'ez, tolU. resterez touujurs, sKatt oluott-a» TÇ.ma\.tv*\xQ 
hoU. vivrez, skall live. spkndVdetnetvV, sipVw^^AV^^ * 
/a rôùT, shcM ht tftmr^ fevèT.^ «koU w.a>^^- ^'^^'^^ 
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jours bonne chère. Vite, partons, dit le campagnard ; 
il me tarde d'être votre commensal. 

Les deux anus partent, et arrivent vers minuit à une 
grande maison. Le Rat de Ville cx)nduit son camarade 
dans un beau salun, étale devant lui, sur le coin d'un tapis 
de Perse, les mets les plus friands : rien n'y manquoit, 
poulet, chapon, dindon. — Frère, comment trouvez- vous 
ce rôti ? N'est-il pas bien tendre ? Que pensez-vous de 
ce pâté de pigeonneaux ? Avouez que vous ne faites ja- 
mais de si bons repas à la campagne. Pendant qu'il faisoit 
ainsi l'éloge de ses mets, sans donner le temps à son ca- 
marade d'avaler un morceau, un domestique ouvre la 
porte : adieu nos Rats ! ils décampent aussi vite qu'ils 
i peuvent. Le Rat des C hamps se tapit dans un coin ; il trem- 
bloitde tous ses membres, et maudissoit cent fois, ami, rôti 
/ et pâté. Le. Rat de Ville n'avoit pas si peur ; il étoit en 
' sûreté dans son trou : il avoit oublié de le montrer à son 
I ami, en cas de surprise. Cependant le domestique se retire : 
le Rat de Ville reparolt aussit ôt, et rappelle son camarade. 

tons, quick ki us stt oui, il me tarde, / long, commensal, 
tMt campanion. 

Deux amis, itoo friends, partent, set ont. arrivent, ar 
'"* about miamgkt grande maison, gréa 
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Venez, venez, le danger est passé pour te reltt de la nuit : 
finissons notre repas, et puis nous mangerons pour notre 
dessert, du fruit délicieux, des noisettes, et des qnarrons. 
J'ai assez mangé, dit le campagnard cncoA effrayé : adieu, 
il faut que jeretourne au logis. Je n'envie pas l'abondance, 
ni la délicatesse de vos repas : je préfère mes grignons à 
Tos friandises. Fi du plaisir que la crainte peut corrompre ! 
Une fortune médiocre, avec la paix et le- contente- 
ment, est préférable à l'abondance qui est accompagnée 
de soins, de craintes et d'inquiétudes. 

FABLE CXXXIX. 

Les Animaux malades de la Peste, 

T Â Peste étoit parmi les Animaux, et ei»enlevoit tous 
^-^ les jours un nombre prodigieux: après qu'elle eut 
ccmtinué quelque temps sans relâche, le lion tint conseil, 
et dit aux animaux : Mes chers ' amis, je ^crois qsfit le 
ciel a permis cette infortune pour nos péchés : fusons 
une confession générale, et que le plus coupable de nous 

passé, over. reste, remainder, nuit, w^JU, finissons, kt ufi 
finish, puis, then, mangerons, shaU eat, desserl;^ dessert. 
noisettes, kazle-nuts. marrons, chesnuts, assez mangé, eat 
enough, campagnard, cotCttiry rat. encore eifrayé, stiU 
frighted. il faut que je retourne au logis, Ihiust retum 
home, n'envie pas, donH envy. abondance, plevfy, ni, nor. 
délicatesse, delicacy, repas, meals, préfère, or^/er. grigqpns, 
pièces of crust, friandises, dainties. ^ fy ttpon. plaisir, 
jdeasure. crainte, /car. peut, can, corrompre, corrupt. 

Médiocre, middling. po\x,peace, accompagnéei accom- 
panied. soins, cares. craintes,/car5. inquiétudes, uneasi' 
ness. 

Fable CXXXIX. Animaux, Animais. Malades, Sick» 

Peste, PÙtgue. 

Parmi, among. enlevoit, stveep away. tous les jours, 

every day. après que, after. eon^itvufe, tot\itvwvL^. Q^«-U\^<i 

temps, some Urne, relâche, obatemeul^^wX. ^wvs*î:\^\vî^^ «i. 

council. cbers amis, dear/miids. etovi, \itMv«.M^.^^>^ 

vfn. permis, permiUed. inCoxlww^ m%aJc«\AV<v^'^^^^ 

J^w. façons, tet us makt. que, VA- ^V»^ Vi^V^^^> 



r 



17.» PBURIN'S FABLES' . 

-se sacrifie pour le salut des autres. Tous les animaux ap-^ \ 
plaudirent à cet expédient, et le renard fut déclaré, du 
consentement unanime de l'assemblée, père confesseur 
dans cette occasion. 

Le lion, avec beaucoup de générosité, commença le 
premier à faire sa confession. J'ai été un grand pé- 
cheur ; j'ai dévoré beaucoup de moutons : que m'avoient- 
ils fait ? Hélas ! nen ; ils n'étoient pas coupables : même 
une fois, c'étoit un cas de nécessite, il est vrai, j'ai man- 
gé le berger : je me sacriderai donc s'il le faut; mais il est 
iuste que chacun s'accuse; et que le plus coupable périsse. 
Le renard, avec beaucoup de gravité, avoua que ces 
meurtres dans tout autre que le roi des animaux, seroieut 
certainement des crimes ; mais que sa majesté leur faîsoit 
beaucoup d'honneur en les croquant : quant au berger, 
îl n'y avoit pas le moindre mal de l'avoir mangé aussi: 
la nécessité justifie cette action ; selon toup les casuistes» 
elle n'a point de loi. Ainsi jugea le renard, et son juge- 
ment fut applaudi de toutes les bétes de l'assemblée. 

Le tigre, le léopard, l'ours, et le loup se confessé* 

guilty. se sacrifie, sacrifice himself. salut, saftty, applau- 
dirent, applauded, renard, fox. déclaré, dedarea du con- 
sentement unanime, hy the imanimous consent, père con- 
fesseur, /«rf/icr conf essor, dans, upon. 

Beaucoup de, miLch, commença, began. faire, make» * 
grand pécheur, great sinner, dévoré, devoured. bcsaucoup 
de moutons, many sheep. fait, dont, rien, nothing. coupa- 
bles, guilty. même une fois, nay once, cas, aise, vrai, 
irue. mangé, eat. berger, shepherd. je me sacrifierai donc, 
m lay then do^tm my life. s^il le faut, tfi/ musi be. cba- 
cnn, every one. s'accuse, should accuse himself. plus cou- 
I)abie, most guilly. périsse, should perish. beaucoup de, 
much. avoua, acknoidedged. meurtres, murders, _tout au- 
tre, any other. que, than. roi, king. senÀeni certainement, 
tûOîûdcerlainly bt. fasoit, dià. beaucoup, mucA. croquant, 
"uzh'n^. (/Ucint, as. il n'y ;^vo\t \)'ds, Ihere uqa ti«t mv^ludre 
73/, /easi evU. d'avoir man^è, in Kamng «iU?(i. ^\isài^ 
''justiFuj, w^tifits. silon, according to. wjA\i\^«^, tnaw.- 
• n'upnint do loi, hasno law. u\tisv>uç,^^,tKuaï^»dç!^^ 
'^^'di, applauded. de, hy. hèles, beosts. 
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rent de plusieurs énormités semblables à celles commises 
par le lion. Ce ne sont que des peccadilles, dit le con- 
fesseur : Moi-même, Jupiter me le pardonne ! j'ai une 
fois enlevé et mangé un coq : le fanfaron faisoit tant de 
bruit tous les matins, qu'il éveilloit tout le voisinage : ce 
maudit animaf ne me laissoit pas dormir. ^Mais avan- 
çons. Enfin un pauvre âne vint à son tour, et dit avec 
beaucoup de contrition : Je me souviens qu'un jour, por- 
tant des choux au marché, j'en ai mangé quelques feuilles : 
je moqrois de faim : je suis très-fâché de ce larcin, et 
j'espère.— Vous espérez ! s'écria le renardj transporté 
de zèle et de colère ; eh ! que pouvez vous espérer après 
-, avoir commis un crime aussi énorme? C'est vous, vous 
seul qui êtes cause de la peste et de tous les maux que 
nous souffrons. Quoi ! manger les choux de votre maître! 
Mon cher monsieur, répliqua le pauvre baudet, tremblant 
de tous ses membres, ce ne sont pas les choux que i'ai 

mangés. Coquin, tu as mangé les feuilles, et c'est 

tout un. Tu mourras. Là-dessus les animaux féroces 
se jetèrent sur l'âne, le mirent en pi4ces, et le dévorèrent. 

woolf. se confessèrent, canfessed. plusieurs, maii|y. sembla- 
bles à celles, like those, commises, commttte4> ce ne sont 
que, they are but peccadilles, veriial sins, moi-même, my- 
p aelf, me le pardonne,ybrfifn}e« ii me, enlevé, carried away. 
fanfaron, stoaggering feSow, faisoit tant de bruit, mode so 
much noise, tous les matins, everymoming. éveilloit, awoke, 
voisinage, neighbourkood. maudit, cursed, ne laissoit pas 
àormWydid not ht sleep. avançons, Zettw^o on. enftn, at last. 
pauvre âne, poorass. vint, came, à, in. tour, tum. beaucoup 
de, much, me souviens, rememher. portant des choux, car- 
rying cabbages, marché, market, quelques feuilles, aome 
Uaves, mouruis de faim, was starving, très-fâché, very sqt- 
ry, larcin, thejï, espère, hopt, transporté de, transported 
wxQu zèle, ztnl, colère, anger, pouvez, ean. après avoir 
commis, ajler kaving committta* aus&l ^noTmfi^ 8<j «.twiT- 
moif^, seul, alone, maux, evik. aoMffxotA^raSw.^^vvv^vn^.* 
maître, master. baudet, CM«. trem\A«CiX.,\TWi^>.'<v^-^^^ 
bres, lïmbs. coquin, roscal. mouvtaa^ sWi>. d\.<t.\^-<^^^'^ 

n^^rentcn pièces, toÀiirt ^nccel. d^NOX^^^^V ^^^^^^' 



u^ 



17S PERRIN'S FABLES. 

n y a des gens qui sont souvent punis pour de petite^ 
fautes, tandis que d'autres échappent quelquefois aux chà* 
timens qu'ils méritent pour les crimes les plus énormes» 

FABLE CXL. ^ 
Le Meùmer, gonJUs, et leur Ane, 
N Méfitai^ qurne manquoit pas de pratiques, aroît é- 
levé un Ane : la mouture lui foumissoit le moyen de 
l'engraisser : il en fut bientôt las, et résolut de le yendreà 
la première foire. Le jour étant venu, il dit à son Fils: 
Vendons mûtreGrison ; nous n*en avoiis pas besoin ; nos 
chevaux suffisent pour porter la farine et le grain. — ^Vou^ 
. avez raison, mon père, cet animal nous est tout-à-fait ina- 
tîki : il ne fait que braire, et troubler le repos de nos voisins ; . 
s'il vousplalt, je vous accompagnerai à la foire. Le père y 
consei^ils 89 mettent en marche, le Père, son fils, et 
four Ane. 

Pour ne f as fatiguer le baudet, et pour le faire parot- 
tre frais, Us "lui lient les pieds, passent une perche à tra- 
veri, et chacun en porte un bout. La première personne 
quites vit, éc lata ^ jrire. Pauvres ge ns que vous 

H y fi des g[enS|^ ihm are veopU. souvent punis, ofUn 
^^unujud^jfetitts Isutes, smaUfattUs, tandis c^ue d'autres, 
whMst Miré, <;chappent quelquefois, aomeUmea escapt^ 
méritant, desenie. plus, most, 

TpABiiE CXL. Meunier, MiUer, Fils, San. Ane, Ass. 

Ne manquoit pas de pratiques, did not wani custamers» 

élevé, brought up, la mouture, hisfeefor grinding. four* 

ms8eit,g'atie. moyens, mea?t^.engraisser,yîi<fen. bientôtlas, 

$oon tired, résolut, r^folved. vendre, eell. première foire, 

firstfair^ jour y day, étant venu, heing come. vendons, Ut ta 

»dL maître Grisou, iKÔ^^er Gnzzle, n'en avons pas besoin, 

do not toant.him. chevaux, horses, suffisent, sujjice. porter, 

carry. farine, Jïour. grain, com^ avez raison, are in the 

righi» tout'à-fait, altogeiher, inutile, usdess. ne dut que 

hrairef dota wd^ng htU bray. troubler, trouble, repos, re- 

jpase, voisins, neighboura, plait, pUci3e.^ecA\svçadgcLerai, Fil 

»^^v<z«^^j!^y. coiisent, consente, se meUexilwiTaM^ 

Pour ne pas fatiguer, not to tire. Yiîiu^^X, os^A^o^^ 
oitre frais, fnake appear freahAm W^xiX \ei^ ^^^,!r%^ 
^/^aa^ravel^d^UMoerche. across a poU. ^^^^*«« 
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êtes! Quelle farce jouez- vous? Le plus stupide des trois 
n'est pas celdî que vous portez. Vous avez raison, dit le 
Meûiuer, rougissant de sa simplicité, je reconnois mon 
erreur. A l'instant il délie la bête, et la conduit devant 
hiL La bourrique qui aimoit à être portée, se plaignit 
en son patois de ce qu'on la faisoit marcher. Le Meunier 
D'écoute pas ses plaintes, et son fils monte sur la bête. 
Vous n'y pensez pas, jeune étourdi, dit un voyageur 

acd passoit par le même chemin : n'avez-vous pas hont& 
e laisser marcher après vous ce pauvre vieillard qui n'en 
peut plus! Descendez: vous êtes grand et robuste: 
c'est à vous de suivre, et à la barbe grise de monter sur 
TAne. Monsieur, dit le Meunier, ayez un peu de patience : 
vous serez satisfait. Le garçon met pied à terre, et son 
père monte sur le baudet. (Quelle barbarie, dit une vieille 
femme un moment après, de laisser ce jeune: garçon 
aller à pied, tandis que ce vieux pénard est assis comme 
an évèque, et pense être bien sage ! Le père crut avoir 
tort, et prit son fils en croupe. Monsieur Grison se plai- 
gnit à son tour; Que vous êtes cruel de traiter ainsi une 
ta de rire, burst out into làughter. pfuuvres gens que voua 
êtes, you poor people you. quelle farce jouez- vous, wkat 
/arce are you cuiHng. plus, most portez» earry. rougissant 
de, JUusfang ai» reconnois, acknoidedge. à Tlnstant, tm- 
mediateh, délie, unties. bête, beast. conduit, condueU, de* 
Ya^nijbe/ore. bourrique, ass- aimoit, Idved. fort, very mucfu 
portée, carried. se plaint, complains, patois, gibberish, de 
ce qu'on, that they, faisoit marcher, made wcdk. n'écoute 
pas, does not lîsten to it, plaintes, complaints, monte^ gets. 
N'y pensez pas, do not think. jeune étourdi, young 
heedUsa man. voyageur, travdler, passoit, passed, même 
chemin, êanu way. honte, cushamed. laisser marcher, lit 
vndk, après, afUr, vieillard, old man, n'en peut plus, t9 
iJtdU 8pent. descendez, get down. grand, iaU, robuste, ro^ 
Dust» k y ous^yourtum, suivre f foUow. à la barbe grise, 
grey beard, monter, gef upon. ayez un peu de, hâve a lit- 
tu. serez satisfait, shaJLl be sâtisfied. garçon, boy. met 
Ijîed à terre, aîighta. quelle baxVi^an^.^ \]oVva\, WtWt>\>5^* 
vîeiUe femme, oM woman. aprà^ ajUr, y^\T^ft^ -v^^^^^^» 
tandis qae, whilet. vieux pénard, Sld dolaTd.. ^sî^ "««^^ 
^ti9. comme, like. évêque, bih^op, pe»»^, Ja-acx&a-.^ 
^S^ very wise. crut, tfcougH*,. wo\« VoxV ^^ ^^ ^^ 

«f %n. tour, turx^. traXtec «a«»^i ^^'^ 
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pauvre bête qui vous a servi si long-temps ! Vous ni'< 
sez, mon bon msdtre. — Avance, Grison. — Grison ohi 
Un moment après, ils rencontrent d'autres voyag 
Chacun trouva à gloser ; l'un dit, ces gens- ci sont fou 
baudet n'jn peut plus : l'autre ajoute, il mourra soui 
poids : sans doute, ib n'ont envie que de vendre sa p< 
la foire Parbleu, dit le Meunier en colère, bien fou es 
lui qui prétend plaire à tout le monde : cependant vo 
si je ne puis en venir à bout. Ils descendent tous c 
père et fils. L'Ane, déchargé de son pesant fardeau, mi 
devant eux, dressant les oreilles, et charmé d'être ; 
aise. A' peine avoient-ils fait un mille, qu'un autre v 
geur les rencontra. Nouveau reproche : Depuis quanc 
manda-^il, est-ce la mode, qu'un Ane voyage à son 
et qu'un Meunier aille à pied ? Vous avez raison, rép< 
le maitre ; ceux que nous avons rencontrés avant ' 
prétendoient la même chose ; mais blamez-moi, oi 
louez, je veui désormais faire à ma t^te. — Il le fit, et fit 

served, si long-temps, so long, écns^z^squash, avanc 
en. obéit, oheys. 

Rencontrent, met. chacun, every one. trouva à gl 

finds a/huU, gens-ci, people, fous, fools. n'en peut 

is qukc apent, ajoute, (um^. mourra, will die, poids, wt 

doute, dauht, n'ont ei^vie que de vendre, hâve a mil 

seU oftlif, peau, ekin, parbleu, zounds, colère, pas 

bien fou est celui, ke is afool indeed, prétend plaire 

tends io phase, tout le monde, every hoiy, cepen 

Junoever, voyoïfs, kt us see, ne puis, cannot, en ve 

bout^ bring it ahout. descendent tous deux, boih a» 

déchargé, unloaded, pesant fardeau, heavy load. ma 

waiks. dressant les oreilles, pricking up his ears, ch; 

d'être, pleased al being, aise, ecue, à peine avoient-ih 

they hiûtfidTdLy mflde. mille, mue. nouveau reproche 

reproach, depuis quand, since what iime, mode, fas 

^oya^Cf shotdd IrCtocl, aille à pied^8h,ouI(i go a1[ooi. 

contrés, met avant, befort, prèlendoK^ûX, çreUuàtà. i 

cAçse, same. blame^ Uame, ou, or. Xovx^t^ VTa\&< 

yre désormais à mai tète, irill hence/oT-ward \it 
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